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GENE 



OF THX WORDS WHICH 0FTEI7 OCCCR IN THK 

FRENCH AND ENGLISH FABLES. 



A, has. — à, to, atf iw.— à Ta, au, 

aux, to au. 
Avec, wUh. 

Ce, cet, cette, thiSf that. 
Ces, tJiMôf those. 
Celui qui, he who ; him tcho. 
Celle qui, «Ae uho ; her teho. 
Ceux qui, celles qui, Uicy tohof 

those vsho. 
C'est, it \8, 

Ce n'est pas, tt w nôt. 
Ce n'est que, U m ondy or huJt. 
Ce qui, ce que, what. 
Dans, inj into. 
Demanda, did ask. 
De, du, d', of or from. 
De la, du, de 1', des,ofor/ivi?i 

the, 8ome. 
Dit, dirent, said. 
Elle, shef Uy her. 
Elles, thejf, tkemt^^^ . ^ ^ 
En, (pron.)of WtpTidf Aer, of tf, 

ofthemf aniff 4tmi&^ 
En, (prepositiony t^. : - - ^ w 
Est, M.— Etait, ibcs.^^{Menti' 

wert. 
Eux, ihey, ther.. 



Lui, Aim, Aer, to him, to htr. 

Mais, hut. 

Me, m', moi, me, to me. 

Mou, ma, mes, my. 

Moi, /, me. 

Ne pas, ne point, nof. Nerier 

nothing.^ Ne jamais, never. 
Notre, nos, our. 
Nou9, toe, us. 
Où, (adv.) tfiAere. 
Ou (conj.) or. 
Par, fty. 
Pour, (before a noua or prc 

noun)/or; (before an inl 

nitive mood) to, in order U 
Que, qu', (pronoun relative 

toAom, thatt tehieh, 
Que^ (pron. inter.) tehat. 
Que, qu', (after a compan 

tive degree^ thon, as. 
Que, (conj.) tkatj (sometime 

not expressed in English. 
Qui, whOf whomt that, tohkih, 
Hepliqua, rq^ied. 
Bij>ondit, anstoered, 
- wT Sans, i0i(Aout. 
"j'^èn, sa, ses, ftts, her, its. 
itSous, uttder. 
dur, on, upon. 
^e, theOf to thee. 
^on, ta, tes, thy. 



«■V, ^ 



ï'ut, teas. — Furent, t«<!fc. 
Je, j', /.—II, he^it.-^Sflhes: 1 
Là, (adv.) «tef». 
Le, la, r, les,' Xl&rtfd»!») ^ 
(sometimeVubt (^j^réss^^^Tout, tous; toute, toutes, oj^ 
inEnfflisîi.V-- - "^ -. |" tohoU, 
I.e,la,r,(pi:à4Qttn)&M»,Aer^.^^Tn, thou. 
Les, (pronoaa)^'tftem. I Un, une, a, an, âne, 

I^ar, leurs, (posseatâre pro- -, Votre, vos, {four. 
aouDs) tkeiTf ihmrs. \ Voua, ^|fm. 

* ^^f (peraoïud pix>nottii) ^ Y,toift,t1i«re,tkîllKer. 



TRANSFER FHOM \-tUOX, 



''BÉFiCK. 




W l'RKFACl;- 

DE LA MOTTi;, rtpsnd une diversiKi it^r^'iibli- tians W.s 
FABLE9, et ciDpËclie Ih langueur qtii naît du la iVéqucnti; 

Les i^fleiiona, dit le m^mc aiitcur, sont encore iiti de; 
ornemens de U FABLE : nitiis elles duivent tUs courtes, 
et aussi naturelles dans leur eiin'cstioD, qu'amenées natu- 
rellement par le sujet Damt Fourmi if cat pc - 



timide, ita U tOHi Umn. La gu^ire 6t«iil dÈrlaW^o eiilro 

les animaux et ieiTiiaeaii3,nuilgrH-:iiri«>liiict,ila sont aussi 

foas que ten Uonmln, :-iSiiiii;i>iiu\îlli; eut beaiicuup d'auils, 

je n'en doute pat i amiii de laUe.je vaa dire; il g eu abrau- 
cviip farmi tU komaiea, &•:. 

Vue autre source d'oriiemiru), Jn plaisir et dlnslrudioii, 
ce sont les deseririUons r[ui cxjU'iiiieut les propriM^s des 

unîmaui el leurs divers caraotàro. VuMma,eiiieaagui 

altiec trii long cl fcs jambes tré) IwMS. Deux lÉBBrda, 

atâmaux mipara, à quatre si^ ^ à longue qucHc- Vous 

m'enlendei, dll maïl" AliCoron : Je vciii» entends très bien, . 

n^pondit maitre Urlsou, drctiont les oreUlif. .La guenon, 

d^mtanl det yita. etfrùnçant Ut eounili. Grippeminaud, 

le corps aj^ati. la queue aUmgéc et tes jjeui enflammés, anance 
d petut pas, &c. ce qui montre l'atlilude d'un clmt pr6t i 
s'élancer sur luie.fouris. Ces descriptions ajoutent des 
grâces ineipriqi^^lps à la FABLI^, quand elles sont renfer- 
mées dans l'ajUati,*: les exemples se prËaentent souvent, 
mais il sont tr«p1t$isi-peiir Mfe^ns^rÊs ici. 

Onéïite aVbiisoii^^afrj:((uçij5B ri'plailîou des mots dif-il 
— rfpondit-il-^fâtiqaiii-U-^'^i rendent les FABLES" 

S lattes et lanCTtSeanf^^ bt wfi JOnt opposis à cette g^eté, 
cet eiiioiiemenl, X.^ «yWtWtahle.noîfetrittDl, qui doit 



Dans la TliSle particjili^J apn'a un certain nombre de 

FABLES, ab'àlinilHeiiaot^doiit lu «cniÂcalion est facile 

ai savoir, e^t'Mfelqdés'fu^^^ui s'^cnvent de même en 

Anglais, âàa'.'Ln lioilvallè iDciliDde d'arranger la Tabte 

. «elonl'ordA'jJft FABLk»*iS(iargnera indubitablement à 

l'tcoliei beaucoup de (vais cl de peine à trouver la vraie 

fâtiiScalioa dliu mol (jui en a queliiuefois plusieurs. On 

a fait qaelqaes petits cliangemens iaxus \tt WoinV» . dont 

' ipiiIicaUon rojivcnnit mlcm à InTatiV. 



TABLG AI«PHAB£TI(|V£ DES FABLES. 



Pare 
r 'ABEILLE et ^Araignée, itiS 
-^^ r Abeille et la Hoacbe. 
X*Aigle et ses Aiglons. 
L'Algie et le Hibou. 
L'Aigle, la OorneUle et le Ber- 
cer. 

L'Ane Ueaie, le Corbeau et le 
Loup. 

L'Ane et le SangUer. 

L'Aoe et le Obien. 

L'Ane et le Lion. 

L'Ane et aon Haltre. 

L'Ane sauvage et UAne domes- 
tique. 

L'Ane et le Loup. 

L'Ane mécontent. 

L'Ane et ses Ualtres. 

he» deus Anes. 

Les Animaux malades de fat 
Peste. 

L'Araignée et le Ver i Soie. 

L'Avare et la Pfe. 

Ue Barbet et la Brebis. 

Le Berger et son Troupeau. 

Le Boue et le Renard. 

Le Bouc sans tmrbe. 

La Brebis et le Buisson. 

LeCerfetleFaon. 

Le Champignon et le Gland. 

J^ Obarpentier et le Singe. 

Le Chasseur et son Chien» 

Le vieux Chat et la jeune Sou- 
ris. 

Jje Chat et la Souris. 

Le Chat, la Bdette et le Lapin. 

Le Chat sauvage et le Renard. 

Le Chat et les deux Moineaux. 

Le Chat, les Souris etle vieux 
Rat. 

Le Chat et la Chauve-souris. 

Lo Chat et les Lanfais. 

tjC deux Chatft et Je Singe. 
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Le Chéné et ie Sycomore. 

La Chenille et la Fonrtai. 

Le Cheval, le lioup, et le Re- 
nard. 

Le Cheval et le Lion. 

Les deux Chevaux. 

Les deux Chèvres. 

Le Chicnde Bergeeet le Loup. 

Le Chien et le Crocodile. 

Le Chien et son Ombre. 

Le Chien et le Chat. 

Les deux Cqqs. 

Le Corbeau et le Faucon. 

La ComeiUe et le Corbeau. 

La Couleuvre et l'Enfant. 

Le Dinde et la Fourmi. • 

Le Dogue et l'EpagneuL 

Le Dogue et le Loup. 
L'Echo et le Hibou. 
L'Egccvlsse et sa Fille. 
L'EnlIml et le Papillon. 
Le Faucon et le Poulet. 
Le Fennier,- le ChaMeur et le 

CerU 
Le Feu d'Artifice et le Brochet 
La Forée et le Bûdheron. 
La Grenouille, l'Ecrevjsae et le 

Serpent. 
La Grenouille et le Renard. 
TA Grenouille et la Souris. 
Les deux Grenouilles. 
La Guenon et sa Guenuche. 
Le Héron. 

Le Hibou présomptueux. 
L'Homme et la Briette. 
Le •Jugement, 4a Mémoire et 

llmaginadon. 
La Laitière et le Pot au Lait. 
Les deux Lézards. 
-. Le Lièvre et la Tortue. 
158 I Le Lièvre et les GrenouIUet. 
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Page 
La lieve des Rats. i47 

Le Lion, l'Ane et le Renard. 73 
Lé Lion et le LioDeeao. 49 

Le Lion, se préparant à la 

Querre. ' 84 

Le Lion, le Loup et le Renard. 134 
ht Lion, le Tigre et le Renard. 23 
Lei deux Livres. 136 

Le Loup et le Chien. 26 

Le Loup et l'Agneau. - 94 

Le Loup et le Gbien maigre. ùà 
Le Loup déguisé. 35 

Le Loup et le Chieu de Berger. 98 
Le Loup et les Bergers. 37 

Le Loup et le Oabrl 93 

Le Loup et le Renard. 90 

Le Loup et le Forc>épic. 16 

Le Loup et i'Ane malade. 37 

Le Loup et la Oicogné. 46 

Le Lynx et la Taupe. 57 

Le Merle et le Lièvre. 37 

Le Meunier, son Fils et leur 

Ane. 178 

Le Milan et le RossignoL 6 i 

La Mouche et la Fourmi. 1 10 

La Mouche et le Taureau. 44 

Le Négociant et son Voisin. 166 
|;.'Oiseau moqueur et la Mé- 
sange. 35 
L'OisHeur et la Colombe. 33 
L'Oiseleur et le Merle. 96 
Les Oreilles du Lièvre. 19 
L'Orme et le Noyer. ' 189 
L'Ours et le Taureau. 111 
L'Ours et le Charlatan. 68 
Le Faon, l'Oie et le Dindon. 9 1 



Vage 
Le Fapillon et l'Abeille. i lO 

Le Paysan et la Couleuvre. 170 
Le Pécheur et le petit Poisson. 18 
Les Poissons et le Cormoran. 155 
Le Portrait^rlant. 137 

Les Deux Pots. ii 

Le Rat et ses Amis. 138 

Le Rat et l'Huitre. 66 

Le Rat et le Chameau. 48 

Le Rat de Ville et le Rat des 

Champs. 
Le Renard et la Cicogne. 
Le Renard dupé. 
Le Renard et le Coq. 
Le Renard et les Raisius. 
Le Renard et le Chat. 
Le Renard, les Moucherons et 

riIirondcUe. 
La Rose et le Papillon. 
Le Sieigneur et le Paysan. 
Le Serpeitt et les Grenouilles. 
Le Singe. 

Le Singe et le Léopard. 
Le Singe et le Mniet. 
L« Singe et le Chat. 
Les Singes. 
Le SoleU et la Vapeur. 
Le Souriceau et sa Mère. 
La jeune Taupe et sa Mère. 
Les deux Taureaux et les deux 

Greiiouilles. 
La Tortue et les deux Canards. 116 
Lés deux Truites et le Go^}on. - flO 
La Tulipe et la Rose. 
Le Villageois et la Couleuvre. 
Les Voyageurs et]e>Caméléon. 
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FABLES AMUSANTES. 



FABLE L 
UAigU et ses Aiglons. 

UN Aigle s*élevoit avec ses Aiglons jusqu'aux nues. 
Comme vous regardez fixement le soleil! lui dirent 
les petits ; il ne vous éblouit pas. Itfes fils, répliqua le roi 
des oiseaux, mon Père, mon Aïeul, mon Bisaleid, et mes 
Anccti'es l'ont regardé de même ; suives leur exemple et le 
mien, il ne pourra jamais vous fairç baisser les paupières. 

II arrive ordinairement oue les vertus et les bonnes 
qualités du père sont transmises à ses enfans ; les leçons et 
le bon exemple achèvent ce que la nature a commencé. 

Fable I. Aigle, Eagle. Aiglpns, EagUts. 

S'élevoit, rose, jusqu'aux, into. nues, skies, comme, hotD. 
regardez fixement, store at. soleil> stm. petits, litUe ones. 
éblouit pas, dœs not dazzle. fils, sons, roi, i(»«^. oiseaux, birds. 
père, faUter. aïeul, grandfather. bisaïeul, great grandfather. 
ancêtres, ancesUrs. Vont regardé, Aoee stand at il. de même, 
in the same mamur. suivez, foUow. exemple,^ example, ne 
pourra jamais, wiU never he abie. vous faire baisser, lo make 
you cast down. les paupières, ffour eyelids. 

Il arrive ordinairement, U commonlp happens. vertus, 
virtues. bonnes qualités, good fuaUiiêS. sont tiansmises, are 
transndtted. enfans, cfnldren, l^oiM,lMMnM. ^^«^^«vàu^^nÀï^ 
ce que, tchat. nature, naUvre, a cwHWûfeT«fe,>>*^"«'» 



8 VERRIN'S FABLES 

FABLE IL 

Le Chien et soii Ombre. 

T'T N Chien, tenant un morceau de viande dans sa gueule, 
\J traversoit une rivière : il vit son ima^ dans l'eau, et 
crut d'abord que c'étoit un antre chien qui portoit une au- 
tre proie ; il approche, Pimaffe s'éloigpe. Je ne te i)oursui- 
Vrai pas, dit-il, ni ne quitterai ce que je tiens ; mon instinct 
me oit que tu n'es que mon ombre. * 

Imitez la prudence du Chien, et ne quittez jamais la 
-substance pour l'Ombre. 

FABLE m. 

VAne et le Sanglier 

UN Baudet eut l'impertinence de suivre un Sanglier et 
de braire après lui pour Vinsultcr. L'animal coura- 
geux en fut d'abord irrité ; mais tournant la tète, il vit d'pù 
venoit l'insulte; il continua tranquillement son chemin,4mii8 
honorer le faquin d'une seule parole. 

■ ■! ■ I I . I ■ I .. ' 

Fable II. -Chien, Dog. Ombre, Shadaw. 

Tenant, hoUing. morceau, bit. viande, mutt. la gueule» 
Ats nwuth. traversoit, erossed. rivière, river, vit, «oto. image, 
image, eau, voaJUf. crut, hdMiBed. d'abord, ai Jirst.. c'étoit, it 
" tga$. autre, oiher. portoit, earried. proie, prey. approche, 
approadiês. s'éloigne, ^aesaioa|f. ne te poursuivrai pas, shanU 
pwrsue thee. ni ne (]|^uitteTai, nor shaiU I qmt. ce que, tah/at, 
tiens, hold. instinct, instinct, dit, tdls. n'eç que, art but. 

Imitez, tmttate. prudence, prudence, ne quittez jamai5, 
iKver qmt. substance, substance. 

Fable III. Ane, Ass. Sanglier, IVild Boar. 

Bandet, ass. eut, had. impertinence, impertinence, suivre, 

foBow. braire, bray. après, qfter. insulter, insuk. animal 

courageux, eourageous animal, en, tf tt. d'abord, at Jirst, 

irrité, irritated. tournant la tète, ettritif^ his head. vit, saw. 

d'où, from vlienee. venoit, came, insulte, tiwiift. conthina, 

^MMimu/. tranquillement, oniat^. chemin, 10a». sans ho^ 

siofw, sffàAffut iionomring. taqxàn» sfmmird. d'une sente 

é'^raié, wkk onesimgU vwrd. 



PEBBIN'S FABLES. 9 

Le silence et le mépris sont" la seule vengeance qn'an 
gdant-homme devroit tirer d'un sot. 

FABLE IV. 

VEcrevisse et sa Fille. 

COMME tu marches, disoit un jour une mère Ecrevisse 
à sa fille! Ne saurois-tu aller en avant? Comme vous 
marchez vous-même, répondit la fille : cela m'est naturel. 
Puis-je aller autrement que vous ne faites ? Je vous vois tou- 
' jours aller â reculons, vous, mon père, mes frères, mes 
sœurs, et toute la famille. 

I.ies leçons ne corrigent pas les défauts naturels. 

FABLE V. 
Le Singe. 

aUELLE vie basse et ennuyeuse est. ceUe que je mène 
dans les forêts avec des animaui stupides, moi qui 
suis l'image de l'homme ! s'écrioit un Singe, dègofttè de 

^ence, silence, mépris, eonten^. sont, are. seule, onfy. 
vengeance, vengeance. ai\ant-hoïamef genùemfn. devroit ti- 
rer, shauld take. sotffo». 

Fable IV. Ecrevisse, Crab. Fille, Dau^kter. 

Comme, how. marches, tDolkest. disoit, said. jour, day. 
mère, motker. ne saurois-tu, canstthounot. aller, go. en avant, 
forwards. comme, as. marchez, toalk. vous-même, yourself. 
cela m'est naturel, it is natundto me. puis-jc aller, can I go. 
«utrement, oikerunse. que, than. ne faites, do. vois, see. tou- 
jours, alusays. à reculons, hackwards^ père, father. frères, 
hrothers. sœurs, sisters. Camille, /am%. 

Leçons, leesons. ne corrigent pas, do not-correU. défauts 
naturels, natural defects^ 

Fable V. Singe, Ape. 

Quelle vie basse et ennuyeuse, vJuU a Uno and tire- 

some life. celle, that. mène, lead. toTê\:&, jvr«a!kA. '«s»:^!!^^:^^ 

stupides, stupid anifmals. ama, ftm. *yeq»s^, \fw>.%'^- 

homme, mon. s'crrioit. tfwd. ont. ôfeçjb^Xfe^ ^%S>w^^fA- ^ 



8 PERRIN'S FABLES 

FABLE IL 

Le Chien et son Ombre. 

*V*T N Chien, tenant un morceau de viande dans sa gueule, 
\J traversoit une rivière : Il vit son ima^ dans l'eau, et 
crut d'abord que c'étoit un autre chien quiportoitune au- 
tre proie ; il apjnroche, l'ima^ s'éloigpe. Je ne te jçoursui- 
vrai pas, dit>il, ni ne quitterai ce que je tiens; mon instinct 
me oit que tu n'es que mon ombre. * 

Imitez la prudence du Chien, et ne quittez jamais la 
-substance pour l'Ombre. 

FABLE m. 

VAne et le Sanglier 
N Baudet eut l'impertinence de suivre un Sanglier et 



U 



de braire après lui pour Vinsultcr. L'animal coura* 
geux en fut d'abord irrité ; mais tournant la tète, il vit d'pù 
venoit l'insulte; il continua tranquillement son chemin,4aii8 
honorer le faquin d'une seule parole. 

Fable II. Chien, Dog. Ombre, Shadmo. 

Tenant, hoiâkig, morceau, bit. viande, miât. la gueule» 
Ats nwuth. traversoit, erossed. rivière, riuer. vit, «oto. image, 
image, eau, toater. crut, beUmed. d'abord, at fini, c'étoit, tt 
" taa$. autre, cther. portoit, earried. proie, prey. approche, 
approatAes. s'éloigne, ^aesaioa|f. ne te poursuivrai pas, ahanU 
pwnm thee. ni ne (^^uitterai, nor skaU I qmt. ce que, vA/ot. 
tiens, hold. instinct, wstkut. dit, teUs. n'eç que, art but. 

Imitez, tmttate. prudence, prudenu, ne quittez jamab, 
9iei»r quk. substance, tubstanee. 

Fable m. Ane, Ass. Sanglier, Wiîd Boar. 

Bandet, ass. eut, had, impertinence, impertimiue. suivre, 
fcBow. braire, bray. après, qfter. Insulter, insiUt. animal 
coorag^ux, eourageous ammal. en, of it. d'abord, at firtt. 
Irrité, vnnùitêd, tournant la tète, ettritif^ his hoad. vit, êow. 
d'où, fr€im vkemee. venoit, came, insulte, iiwiift. continua, 
évmimÊué. tranquinement, onially. chemin, «m. sans ho.» 
Aorar, witkmt kamomtrimg, taqKÛn, aovwiUMl. &iQSbi^ wak 



FEBUmS FABLES. 9 

Le silence et le mépris sont" la seule vengeance qn'an 
gllant-homme devroit tirer d'un sot. 

FABLE IV. 

VEerevisse et sa Fille. 

COMME tu marches, disoit un jour une mère Ëcrevisse 
à sa fille! Ne saurois-tu aller en avant? Comme vous 
marchez vous-même, répondit la fille : cela m'est naturel. 
Puis-je aller autrement que vous ne faites ï Je vous vois tou- 
jours aller â reculons, vous, mon père, mes frères, mes 
sœurs, et toute la famille. 
Les leçons ne corrigent pas les défauts naturels. ' 

FABLE V. 

Le Singe. 

f\ UËLLE vie basse et ennuyeuse est. celle que je mène 



^uis 



af^ dans les forêts avec des animaux 8ti^>idies, moi qui 
is l'image de Thomme ! s'écrioit un Singe, dègofttè de 



silence, silence, mépris, eontempi. sont, are. seule, anlf/. 
vengeance, vengeance, galant-homme, genàemgn. devroit tl- 
. rer, shoidd take. sot, foèi. 

Fable IV. Écrevisse, Cràb. Fille, DoM^kler. 

Comme, how. marches, toalkest. disoit, said. jour, day. 
mère, motker. ne saurois-tu, canstthounot. aller, go. en avant, 
forwards. comme, a», marchez, w(àk. vous-même, tfourself. 
cela m'est naturel, it is natundto me. puis-je aller, can I go. 
autrement, otkenmse. que, than. ne faites, do. vois, see. tou- 
jours, always. à reculons, hackwards. père, father. frères, 
JjTOthers. sœurs, sisters. famille, /am%. 

Leçons, lessims. ne corrigent pas, do not 'correct, défauts 
naturels, naturaL defects^ 

Fable V. Singe, Ape. 

Ctuelle vie basse et ennuyeuse, vJuU a tow and tivcr 
some Hfe. celle, thaï, mène, leod. Iotç^s, JoT«ato. %sv«s3«»s^ 
stapides, stupid animais. au\a, dm. Vss»:^*, '^'*'^^\ 
homme, mnn. s'écrioit. crieà ont. «L'bç.ô^Xfe, il\%sç»w^*A- * 



10 rERllIN'JS TABLES. 

demeui'er dans les bois. Il faut que j'aille vivre dans^le^ 
villes, avec des gens qui me ressemblent, et qui sont civi- 
lisés. Il y alla ; mais il s'en repentit bientôt ; il fut pris, 
enchaîné, moqué et insulté. ^^i^ , t 

Fréquentez vos semblables, et ne sortez pas de votre 
sj^ère. 

FABLE VL 
Le Renard et les IS^t^f». 

CERTAIN Renard de Gascogne, quelques-uns disent 
de Normandie, mourant presque de feim, vit des 
rabins au haut d'une treille : il en anroit volontiers fait 
un repas; mais comme il nctpouvoit y atteindre malgpré 
tous ses efforts : Ib sont trop verts, dit-il, en s'en allant ; 
ils ne iBont bons que pour des Goujats. 

Nous méprisons souvent une chose, paroo qu'il n*est pas 
en notre pouvoir de l'obtenir. 

ctemenrer, wUh dwéUing. bois, uoods. il faut que j'aille ipvre,_ 
/ mm$t go and Une. vOles, eUies, cens, feojjU. ressemblent, 
r^uasMe. sont, are. civilisés, ckwaud, alla, vx/nt. s'en re- 
pentit, reifttid»d, bientôt, sotm, pris, takem, enchaîné, àuàmità, 
moqué, mocftecf. insulté, insu^ed. 

Fréquentez, keep compannwUh, semblables, likeTne sortez 
f>as, dimt go aut. sphère, apnere. 

Fable VI. Renard, Fox, Rabins, Grapes. 

Certain, eertain. Gascogne, Gascony. quelques-uns disent, 
some people aay. Normandie, Normandy. mourant presque 
de faim, almost starvmg. vit, «ato. au haut, at tke top, treille, 
vine arbour. en auroit mit volontiers un repas, teouldst hâve 
vfiUmgly mode a repast of them. comme, as. n'y pouvoit at- ' 
teindns, cotdd not reach them. malgré, in spite if. efforts, at- 
tempta. sont, are. trop verts, too aour. en s'en allant, ^otM^ 



PËmON'S FABLES. II 

FABLE Vn. , 
Les tkux Pots. 

Un Pot de tenre et un Pot d'airaîn forent un jour enle- 
vés par une grande inondation. Frère, mt le der- 
nier, n'ayes pas peur ; je ne vous ferai point de mal. Oh ! 
(îloigncc-vons de moi, je -tous prie, repliqua le premier ; 
car s'il arrive que le courant vous jette contre moi, ou qu'il 
me jette contre vous, nos constitutions sont si différentes, 
r;!ie vons me briseres en mille morceaux. 

I .a \Taîe amitié ne peut subsister qu'entre des éganx. 

FABLE Vra. 

La irébis cl le Btâsêon. 

UNE Brebis, séparée du troupeau, fut surprise par un 
orage. Pour se mettre à l'abri de la pluie, elle se 
fourra dsms un Buisson épineux, et y resta jusqu'à ce que 
lit pluie etit cessée Elle eut beaucoup de peme à se dé- 

I 11 I I ~ i 1 I I " '- — ~ " 1 ' — ^ 

Fable "VU. Deux Pots, Tufo Pots 

Pot de terre, eartlten pot. un pot d'airain, orne of Wass. un 
jour, one doff. enlevés, carried away. grande inondation, great 
inimda^n. frère, brotker. dernier, lattcr. n'ayes pas peur, do 
nol be afraid. ne fend point de mal, toilldonokatm. éloignez- 
vous de moi, ksepfromme. prie, jmty. premier, ./brmer. car, 
jfor. s'il arrive, %f it happons, courant, stream. vous jette 
contre, dadies vou agamst. ou', or constitutions, amstitaHans. 
sont, are. si diferentes, so dijfermt. briseres, toifl break, en 
mille morceaux, t» a tMousand pièces. 

Vraie amitié, true fiiendMp. ne peut, eaamot. subsister, 
stMst. qu'entre des égaux, hu beiween eqiuUs. 

Fable Vm. Bretns, She^. Buisson, Ba^. 

Séparée, separated. troupeau, Jtoek. suryriae^ <ra«vtAiwii. 

ùrmge, stotm, se mettre à VtibTi, didUier Wtdj.'^s&^^'i ^«nk>* 

aeiaam, erspi. éçintax, tlboni|. t«^ TWi ww M à . Nj^s^V^p 

que, tUL eût cessé, iww wer, «at \)twa»w^ ^^«îba V t»^ 




FRENCH AND ENGUSH FABLES. 



US, Util. 
Avec, toilk. 

Ce, cet, cette, Oiia, ihal. 
Cei, Uitit, Ane, 
Celai qal, he wAu ; hiia «Ao. 
Celle i^j, she vAo : lier leko. 
Ceux ^, celles qui, lAcif uiAa,- 

Ce d'est pa«,iiit no). 
Ce n'est que, El u ofily or j^ut. 
Ce qai, ce qos, mto. 
Dtaw,"."*"- 
Demanda, iliii aak. 
De, do, d', ijf or/rorii. 
De la. du, de 1', dc5,o/or/rt)in 
its, «mu. 



Est, u.— Etait , î™^. — Ç^menlv 

Eui, tfcj, (i«»-.'- -V;:.' " 
Fut, «iU. — Furent, w^fc. - -' 

Je. j', /.—II. itftfi— Rs, ji™; 

L4, (adv.) (Jlltfe, ; -; 

'- la, 1'. Ul.*tîrtMM) (V" 



Lut, him, her, to Aim, 1> 



Moi, l. me. 

Nepai. uepuiat.wl. Nerieu, 
lioUÙBg. Nejanuiig.iwrer. 



Pour, (bcfore B naun or pTo- 
□ouD )/or,' (before an mfi- 
nilive mood)tif,niont<rti>. 

(iue, qu', ([irdnonii relatlTe} 



Cliri. icAo. tnhim. (ia< 
KGpliqita, npliad. 
K^^ndit. annocml. 
Sans, witÀiRir. 
ISiin.M. ie9.W«,A«-, 
SlouB. vnder. 
Sur, OR, ujHm. 



«:> 



(sometlmeV nat ^ipi^ssciF Tou 



ÎD Ênglu&.Sr'- " ■ -. r* idaU. 



JxuT, leur», (pooeadve pro- ■ Voire, vo». »r. 

noDiu) Ubeir, (Mn. : Vous, fm. 

Xeitir, (penonal prononn) ' ï. M •(, llsn, (UlJbr. 



TRAWSFER FROW \-tK<JJ<« 



LES Fables ont pin de tout tems.ceQoiptniltpwreitimB 
qo'eD oDt Talte les Sages et Ici Philoiophei ucieni et 
modernes. Bocmte employa les derniers momeni 3e sa vie 
à Dieltre celles d' Esope en vers ; et Platon, qnoiqa'il eiclua 
Homère de sa rfpubtiqne, y accorde une plu» très honor- 
able ao FABULISTE PHRYGIEN. Locke, cËlèbre phi- 
loMphe AnriaiB.dilduisson tndtËder£rfti«<Hii.-' Que les 
FABLES f ESOPE est le litre If pins propre A divertir et 
ft «Rcaper l'eiiml des enfana, el qu'elle* penrent ménia 
fooinir (le bannes rèBeiious oui perioiuies parrenoe» i la 
maturité de l'Age. 

nertmperfad'insirtersarrutilitèdes FABLES; elle B«t 
généralement nnaiinne ; j'ajouterai seulement que les sui- 
TBotes ne sont pas tonuxniiglnalea; j'ai taché de les rendre 
nonVBlIe«,pBrleschangeinen>c^(, j'y si introduits, et de les 
enbtdliT par le tour ^ne j'ai donnË a la narration. Je ne 
me inJi pas mis en peine de présenter de nouveaui acteurs ; 
ceai qu'on trouTe dans les livres m'ont saffi. 

An ïten d'entrer dans des discnasions critiques lor le milite 
dei auleuTB modernes, qui m'oni préctdÉ daru ce genre 
d'Ëcrit, je me contenterai do faire nuel*ioif5 remarques sor 
les principales beautés de l'APOLOGUÏ;.- Ce quiyplait 

ixpenonnesdeboa goÛI^el ccqui a Uoioïlrs de nouveaux 

^mens pour elles, o^es^ lîiie c-w^aaiti gaii^té, un cbarme 



pnticnlier.un jene sais ^pvl^*njo,o^lnpn•,4ui est plus facile 

IL COnCeV:.> "'«'^ Mi^nMn„^f ^t'A,int 1 4 VitfldT AI MF Aaf In 

meUleur m 

puiMe *tre , . ^ 

été d'imiter ce célèbre Écflvain, ot-dtgïjisi le 



ticnlier.unjene sais ^pvl^*njo,o^lnpn•,4ui est plus facile 
„ j)ncev:,r au'i «inliquef.'StycinlJ^ FONTAINE estio 
meilleur modèle. Je no'-^i^Tfnjis^pBa'qije'mnn ouvrage 



misse Atre comparé on si 



ijis. paa'q 
fc jtlBa gr 



„ , !mbl6 que raclionlpji-Éîait suscçpg^ilc, par des 

peintures naïves, Eracieme!>(;i,Bitacellës, i} g9r des images 
riantes, vives et enjuuées. '.".,.■ •' ,' »„j-- 

Une soDTce de gaietft dans V4M)l,OGtip,-ç'jBst de trans- 
iKirter aux animaui des dènâîiïiiMtians humatiies ; comme 
- Tiwsnrs Tmu-ssu, monsUur Renard, rfanu Favrnt, &c. et de 
leur donner des noms propres: ainsi j'appelle un idial. 
«VriMMintiMiHf, Romiaagnbis. &c. un singe, FtgoUn, &,c. un 
rat. Ronge-nmllé, &.c. un ârc, mnllre ASbonnt, &c. Ce. 



iv niEFACK. 

DE LA MOTTE, répand une diversité agréable dans les 
FABLES, et empêche la langueur qui naît de la fréquente 
répétition de chat, de singe, de rat, Sec. 

Les réflexions, dit le m^me auteur, sont encore un des 
ornemens de la FABLE : mais elles doivent être courtes, 
et aussi naturelles dans leur expression, qu'amenées natu- 
rellement par le sujet Dame Fourmi tfcst pas paresseuse, 

élU a raison.^-^-Vfi loup rempli de douceur, s il en est dû 

tels dans le monde. Un lièvre extrêmt^nient triste et 

timide, ils le' sont tous. La guerre étant déclarée entre 
les animaux et lesT>iseaux, malgré if.ar instinct, ils sont aussi 

fous que les homnies. r-llonf;e-uiaillc eut beaucoup d'auiis, 

je n'en doute pas; amis de table, je veux dire; il y en a beau- 
. €Owp parmi lis hommes, &.c. 

Une autre source d'ornement, de plaisir et lî'instruction, 
ce sont les descriptions qui expriment les propriétés des 

animaux et leurs divers caractères. Un ht'von, oiseau qui 

a le bec très long et les jambes très lio>^s. ^^Dcux lézards, 

animaux ovipares, à quatre vi^s et à longue qu^uc.- Vous 

m'entendez, dit maitjv AIîDoron : Je vouti entends bès bien, 
rt'pondit maître Grison, dressant les oreille^.—— —hsi guenon, 

dtgnotant des yeux et fronçant les sourcils. Grippemînaud, 

le corps applati, la queue alongée et les yeux enflammés, avance 
à petits pas, &c. ce qui montre l'attitude d'un chat prêt à 
s'élancer sur uo^.ij^uris. Ces descriptions ajoutent des 
grâces inexpriq^jies à la FABLE, quand elles sont renfer- 
mées dans ^a{taô£,^ les exemples se présentent souvent, 
mais il sont trep*l<^g»-^Beur Mfe,4nsérés ici. 

On évite av^ SoinjHa fréc^u<îijte répétition des mots dit-il 
^^épondit4l^^iptiqttd4-U^-t'-^i rendent les FABLES 
platteset languiseanftjl^î^èt^irfont opposés à cette gaieté, 
a cet enjouement, &^ siyïejpréable, naïf et riant, qui doit 
caracttîriser cb«.sjDrl«i SjouVî-ages. 
Dans la T&Sle* particulier^; après un certain nombre de 




[•ranger 

selon l'ordfV.^çs FABLES -épargnera indubitablement à 
l'écolier bestuçoup de tems et de peine à trouver la vraie 
signification d'un mot qui en a quelquefois plusieurs. On 
a fait quelques petits changemens dans la Morale, dont 
J'appJicaiion ronvenait mieux à la Fable. 



TJIBU! AI,PHABÉTI(1VE: DES FABLES. 




fjr dt« Obcli «]« Sine*- 



Li lipx en Obleiu. 



VJ 
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FABLES AMUSANTES. 



FABLE h 

VAigle et ses Aiglons. 

UN Aigle s'élcvoît avec ses Aiglons jusqu'aux nues. 
Comme vous regardez fixement le soleil ! lui dirent 
les petits ; il ne vous éblouit pas. Mes fils, répliqua le roi 
des oiseaux, mon Père, mon Aïeul, mon BisaTeul, et mes 
Ancêtres l'ont regardé de n^ême ; suives leur exemple et le 
mien, il ne pourra jamais vous fairç baisser les paupières. 

Il arrive ordinairement que les vertus et les bonnes 
qualités du père sont transqaises à ses enfans ; les leçons et 
le bon exemple achèvent ce que la natore a conunencé. 



Fable I. Aigle, EagU. Aiglons, Eaglets. 

S'élevoit, rose, jusqu'aux, into. nues, skies, comme, how. 
regardez fixement, stare at. soleil, sun. petits, 2«tt/e ones. 
éblouit pas, does not dazzle. fils, sons, roi, A»t^. oiseaux, birds. 
père, faUier. aïeul, erandfather. bisaïeul, great grandfather. 
ancêtres, anee^ers. vont regardé, hâve stand at it. de même, 
in the same numner. suivez, foUow. exemple, exampk. ne 
pourra jamais, wHl never be tdtU. vous fure baisser, to make 
you cast dation, les paupières, ^jowr etfelids. 

Il arrive ordinairement, tt commonltf happens. vertus, 
rirtues. bonnes qualités, good quaiities. sont transmises, are 
transmitted. enfans, tMUtren. le^ns, lessons, achèvent, Jim^A, 
ce que, tchat. nature, nature, a commencé, begun. 



8 PERRIN'S FABLES 

FABLE IL 

Le Chien et son Ombre. 

T*! N Chien, tenant un morceau de viande dans sa gueule, 
\J traversoit une rivière : Il vit son ima^e dans l^au, et 
crut d'abord que c'étoit un antre chien qui portoit une au- 
tre proie ; il ap|>roche, Pima^ s'éloigne. Je ne te poursui- 
vrai pas, dit-il, ni ne quitterai ce que je tiens ; mon instinct 
me dit que tu n'es que mon ombre. 

Imitez la prudence du Chien, et ne quittez jamais la 
-sabitance pour l'Ombre. 

FABLE m. 

VAne et le Sanglier 

UN Baudet eut l'impertinence de suivre un Sanglier et 
de braire après lui pour V'insultcr. L'animal coura- 
geux en fut d'abord irrité ; mais tournant la tète, il vit d'pù 
venoit l'insulte; il continua tranquillement son chemin^sans 
honorer le faquin d'une seule parole. 

Fable II. -Chien, Dog. Ombre, Shadmo. 

Tenant, hoUing, mofceau, bit. viande, miutt. la gueule» 
Am nututh. traversoit, erossed. rivière, river, vit, saw. image, 
image, eau, voaJUf. crut, hdùieei. d'abord, at Jirst.. c'étoit, it 
tBoe. autre, other. portoit, earried. proie, prey. approche, 
r^ipproadies. s'éloigne, ^aesaioa|f. ne te poursuivrai pas, ahan*t 
pwrsue thee. ni ne (]|uitteTai, nor shaiU I qmt. ce que, leJ^. 
tiens, hold. instinct, tnsiinct. dit, teUs. n'eç que, art but. 

Imitez, imitate. prudence, prudence, ne quittez jamais, 
never qmt. substance, substance. 

Fable m. Ane, Ass. Sanglier, Wild Boar. 

Baudet, ass. eut, kad. impertinence, impertinence, suivre, 
foUow. braire, bray. après, qfter. insulter, insiUt. animal 
coorag^ux, courageous animal, en, of k. d'abord, at first. 
irrité, trritated. tournant la tète, turmng kis head. vit, saw. 
d'où, from vlienee. venoit, came, insulte, tiwiift. continua, 
eontkmei. tranquillement, «nsHy. chemin, 100». sans ho» 
norer, wriAmU hontmring. faquin, $C9nndrd. d'une seuls 
/MfvJa, wiih mie single vmd. 



PEBJtlN'S FABLES. 9 

Le silence et le mépris sont' la seule rengeance qu'un 
gtlant-homme deyroit tirer d'un sot. 

FABLE IV. 

VEùrevisse et sa Fille. 

COMME tu marches, disoit un jour une mère Ecrevisse 
à sa fille! Ne saurois^u aller en avant? Comme vous 
marchez vous-même, répondit la fille : cela m'est çaturel. 
Puis-je aller autrement que vous ne faites Y Je vous vois tou- 
' jours aller à reculons, vous, mon père, mes frères, mes 
sœurs, et toute la famille. 

Les leçons ne corrigent pas les défauts natuivls. 

FABLE V. 

Le Singe. 

aUËLLE vie basse et ennuyeuse est. celle que je mène 
dans les forêts avec des animaui stupides, moi qui 
.suis l'image de l'homme ! s'écrioit un Singe, dégoûté de 

^ . - I I I m ' . ■ 

silence, silence, mépris, eantemyt. sont, are. seule, only. 
vengeance, vengeanee. ealant-homme, genàemfin. devroit ti- 
rer, s/undd take. 80t,foS. 

Fable IV. Ecrevisse, Crab. Fille, DaMgfiUer. 

Comme, haw. marches, tealkest. disoit, said. jour, day. 
mère, motker. ne saurois-tu, eanstthounot. aller, go. en avant, 
forwards. comme, as. marchez, waUt. vous-même, foursdf. 
cela m'est naturel, it ts naluralto me. puis-je aller, can I go. 
•autrement, otkennse. que, than. ne faites, do. vois, see. tou- 
jours, always. à reculons, hackwards. père, father. frères, 
broUÛrs. sœurs, sisters. famille, /ami^. 

Leçons, lessons. ne corrigent pas, do not-correct. défauts 
naturels, naturol defects^ 

Fable V. Singe, Ape. 

Cluelle vie basse et ennuyeuse, v^at a loto and tire- 
some life. celle, that. mèncy lead. forêts, JbresCs. animaux 
stupidcs, stupid animais, suis, ûm. ima^, image. 
homme, mon. Vcrrioit. cried ont. découlé, disî^ttMÎ. de 
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demeiu*er dans les bois. H faut que j'aille vivre dan&le^ 
villes, avec des gens qui me ressemblent, et qui sont civi- 
lises. Il y alla; mais il s'en repentit bientôt; il fut pris, 
enchaîné, moqué et insulté. >> , , 

Fréquentez vos semblables, et ne sortez pas de votre 
sphère. 

FABLE VL 

Le Renard et les Ramns. 

CERTAIN Renard de Gascogne, quelques-uns disent 
de Normandie, mourant presque de faim, vit des 
raisins au haut d'une treille : il en auroit volontiers fait 
un repas; mais comme il na.pouvoit y atteindre malgré 
tous ses efforts: Ds sont trop verts, dit-il, en s'en allant; 
ils ne iiont bons que pour des Goujats. 

Nous méprisons souvent une chose, parce qu'il n*est pas 
en notre pouvoir de l'obtenir. 

demeurer, with dMdXing. bois, uoodê. il faut que j'aille ¥ivre,. 
/ mmat go and lioe. villes, eities, gens, peopte. ressemblent,' 
reêembUe. sont, are. civilisés, cwtUzed, alla, toent. s'en re- 
pentit, rejMMtotf. bientôt, soon. pris, taken. enchatné, chained. 
moqué, mocked. insulté, insuUed. 

Iivquentes, keep compamimdL semblables, like'ne sortes 
IMS, dinU go ont, sphère, «pnere. 

Fable VI. Renard, Fox. Rabins, Qrapes. 

Certain, certain. Gascogne, Gaecony. quelques-uns disent, 
9ome peuple eay. Normandie, Normandy. mourant presque 
de faim, almost starvjmg. vit, eaw. au haut, at the top, treille, 
vine arhour. en auroit tut volontiers un repas, toouldtt hâve 
wUingly mode a repast cf them. comme, as. n'y pouvoit at- 
teindra, conLd not reach them. malgré, tu epke of. efforts, at- 
tempts. sont, are. trop verts, too mmr. en s'en allant, going 
aman, ne sont bons que, are only goodj goujats, blackguards, 
Aléprisons souvent, often despise. chose, thing. parce qu'il 
n^est fm, becauee .it is not. pouvoir, power. de l^btenîr, t^ 
•^^ain il. 
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FABLE Vn. . 
Les deux Pots. 

UN Pot de teiTe et un Pot d'airain furent un jour enle- 
vés par une grande inondation. Frère, mt le der- 
nier, n'ayez pas peur ; je ne vous ferai point de mal. Oh ! 
6Ioignez-vou8 de moi, je vous prie, repliqua le premier ; 
car s'il arrive que le courant vous jette contre moi, ou qu'il 
me jette contre vous, nos constitutions sont si différentes, 
<]i\e vous me briserez en mille morceaux. 
1 .a ^Ta)e amitié ne peut subsister qu'entre des égaux. 

FABLE Vin. 

La Bnèis et le Buisson. 

UNE Brebis, séparée du troupeau, fut surprise par un 
orage. Pour se mettre à l'abri de la f^me, elle se 
fonrra'dans un Buisson épineux, et y resta jusqu'à ce que 
life pluie ett cessé. Elle eut beaucoup de peme à se dé- 

Table VU. Deux Pots, Two Pots 

Vol de terre, earUun pot. un pot d'airain, otu ef Irass, ua 
jour, one day. enlevés, carried away. grande inondation, gnat 
iniaidation. frère, brother. dernier, lattcr. n'ayez pas peur, do 
not he t^raid. ne ferai point àe.mâlftBUldonoharm. éloignez- 
vous de moi, keepfromme. prie, pray. premier, ,/bnRer. car, 
for. s'il arrive, tf it happons, courant, stream. vous jette 
contre, da^es you agavnst. ou, or constitutions, constitutions. 
sont, are. si différentes, so dijfeirait. briserez, voiSL hreàk. en 
mÛle morceaux, in a tkousand pièces. 

Vraie amitié, truo frimdtMp. ne peut, cannot. subnster, 
nMsî. qu'entre des égaux, but between eqmts. 

Fable VIII. Bteois, Sheqf. Buisson, Bush. 

Séparée, separated. troupeau, Jloek. surprise, overtabsu. 
orage, «torn». se mettre à l'abri, skdter hene(f. pluie, ram. 
ae founra, erqrt. éjj^cnx, Aony. resta, remaimed. jusqu'à ce 
que, HH, eât cessée toas iwr, nt bèancou^ de v«^<^ ^ ^ iibr 
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barrasser des 6pine§ : elle y réussit cependant après piu- 
sieiirs efforts, et sortit du buisson sans être mouillée : mais 
la pauvre bote perdit presque toute sa laine. 

On entreprend un procès pour des bagatelles ; et après 
beaucoup de temps, a'inquiétude, et de soin, on gagne sa 
cause, et quelquetbb en la gagnant on se ruine. 

FABLE IX. 

Le Villageaia et la Couleuvre. 
I SOPË i*aconte qu^In Villageois trouva sous une haie 



Ôh, oh ! est-ce là ma recompense ? dit le manant. Ingrate . 
tu mourras. A ces mots, u prend une bêche, et assomme 
la béte. 



barrasser, had much ado to get hersdfrid. épines, thoms. y 
réussit cependant, however hrought it abouJt. après, qfUr. 
plusieurs efforts, many efforts, sortit, got out. sans être, toUà- 
out being. mouillée, toet. pauvre bête, poor beast. perdit, (ost. 
presque, almost. laine, wool. 

On entrepend, people undertake. procès, lato suit, bagatelle, 
trifles. beaucoup de temps, mucktime. inquiétude, uneasiness. 
soin, care. on gagne sa cause, they carry their cause, quelque- 
fois, sometimcs. gagnant, carrying. se ruine, ruin themselves. 

Fablk LX. Villageois, Countryman. Couleuvre, Adder. 

Raconte, relates. trouva,/oM«rf. haie, hedge. pres<]ue morte 
de fiY>id, almwt dead with cold. touché de compassion, moved 
witii compassion, prend, takes. emporte chez lui, carnes to 
his house. étend, lays. le long du feu, along thefire. à peine, 
searcdy. animal engourdi, bemimbed amimal. sent,/aeb. cha^ 
leur, heat. lève la tête, roue his head. se replie, tcriggles 
s'élance, rushes, bienfaiteur, bmtrfaetor. est-ce là, is thu. ré 
eompeofe, femmrd. manant, doum. ingrate, migrtàdmi wrtuHi 
mmurms, ëkàlt die. à ces mots, al thm word9. bêche, spaii 
ftsMomme, k^. béte, èe$iet. 
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n 7 a des ingrats; makiliie faut pas pour cela cesser 
d*ètre charitable. 



FABLE X. 
Le Chat a la- Chauve-saur Ut. 

UN Chat ayant été une fois pris dans un filet, promit 
à un Rat qui Ten avait délivré, de ne jamais manger 
ni rats ni souris. Il arriva un jour, qu'il attrapa une 
Chanve-sonris dans une grange. Mattre Grippeminaud fut 
d*abord embarrassé : mais il ne le fut pas long-temps. Je 
n'ose te manger comme souris, dit-il ; mais je te croquerai 
comme oiseau. Avec cette distinction consciencieuse il 
en fit un bon repas. 

Les cens de mauvaise foi ne manquent pas de prétcx-. 
tes, iA ae raisons pour justifier leur injustice. 



Il y a, there are, des ingrats, ungratefid peoj^. il ne faut 
pas, orne must lud. pour cela, on that aeeount, cesser, cease. 
d'être, ta be. 



Fable X. Chat, Cat. Chauve-souris, BtU. 



Ayant été, lioving been. une fois, once, pris, taken. filet, 
fut. promit, froiMsed. rat, rat. Pen avait délivré, had te- 
i^ueahim, jamus, never. manger, to cat. souris, nnce. il 
arriva, it happened. jour, day. attrapa, caught. grange, ham. 
mettre Grippeminaud, master Grimalkm. embanraisé, jmz- 
xkd. long-temps, a long while. n'o^, dmre not. comme, as. 
SMiris, mause. croquerai, daw ojf. oiseau, bird. distinction 
consciencieuse, conscientùms distinction, fit, mode, repas, 
nwost. 

Xes hommes de mauvaise foi, knaves, ne manquent pas 
de prétextes, want no pretences. ni, nor. raisons, reasons- 
justifier, /«ft^. injustice, ii^ustice. 
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FABLE iCr. 

Lesdettz OrazomUcs. 

DEUX Grenouilles ne pouvant plus rester dans leu* 
marais, dessèchô par la chaleur de l'été, convinfent 
d'aller ensemble chercher de l'eau ailleurs: après avoir 
beaucoup voyagé, elles arrivèrent auprès d'un puits. Ve- 
nez, commère, dit Pune à l'autre, descendons sans chercher 
plus loin. Vous parlez très à votre aise, dM sa compagne : 
mais si l'eau venait à nous manquer ici, comment en sor- 
tirions-nous ? 

U ne faut jamais entreprendre une action d'ImportftncQ, 
sans en bien considérer les suites. 

FABLE Xn. 



D 



Les deux Coqs. 

I 

EUX Coqs se disputaient la souveraineté d'un fumier. 
Le coinbat fut cruel et sanglant, et se maintint long- 



r 



Fable XL Deux Grenouilles, Ttoo Frogs. 

]Ne pouvant, not bdag able. plus rester, remain any langer, 
mara*is,/en5. desséche, dried up. chaleui*, heat. été, summer. 
convinrent, agreed. aller ensemble, ^o together. chercher, 
in search. eau, tDOter. ailleurs, dsewhcre. après avoir, aftet 
having. beaucoup, much. voyagé, travdhd. arrivèrent, ar- 
nved. auprès, near. puits, toeU. venez, corne, commère, 
gosaip. descendons, let us go doum. chercher, seeking. plus 
loin, /arfAer. parlez, speak: très à votre aise, mu/ch ai yom 
\ ease. copipagne, companion. si l'eau venait à nous manquer, 
^undd the watcr faU u». ici, hère, comment, kow. sortirions^ 
nous, could wego out. 

Il ne faut jamsûs entreprendre, tre skould never tmdertake 
action, action, importance, importance, considérer, cansi4er 
ing, conséquences, conséquences. 

Fable XII. Deux Coqs, Ttco Cocks. 

Se disputaient, contended for. souveraineté, sovenùpUy 

fymier, dtengkiU. combat, figU. cruel, rrue^. san^ant 

^*w«*^. se maintint, toas hepi vp. \oiiç-lem^%,aVyng tvnw 
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-temps avec un avantage égal de part et d'autre ; enfin l'an 
se rêUre et va se cacher dans un trou : le conquérant vole 
sur le sommet d'une maison, se bat les côtés avec les ailer, 
et chante hautement sa victoire. Un Vautour qui planmt 
dans l'air, l'entend et le voit ; il fond soudainement sur lui, 
et l'emporte dans ses serres. 

Cachez vos avanta^s, et ne vous élevez pas dans la 
prospérité., 

FABLE Xra. 

VEnfant et la Couleuvre. 

UN Enfant cherchant des Anguilles, mit par mégardela 
main sur une Couleuvre. Voyant que cette méprise 
était un effet de la simplicit-, et non pas de la malice de 
l'Enfant ; Prenez earde une autre fois, lui dit-elle ; car si 
vous vous mêlez St manier des couleuvres au lieu d'anguil- 
les, vous vous repentirez de votre méprise : vous ne trou- 
veces pas toujours une Couleuvre assez juste et assez mo- 
dÊrée pour vous la pardonner. 

'avantage égal, equal advantage, de part et d'autre, on hoth 
8id€8. enfin, at last. un, otie. se retire, retires, et va se cacher, 
gœêtmdhideshinMdf. trou, Aofe. vainqueur, conqueror. grimpe, 
diaibs. sur, uj». sommet, top maison, hoaae. se bat les côtés, 
dof kis sides ailes, tnngs. chante hautement, Uudlw crows. 
victoire, vktory. vautour, vuUure. planait, toas havenng. air, 
mr. entend, kmrs. voit, sees. fond soudainement sur. makes 
asudden stop at. emporte, carries off. serres, talons. 

Cachez, conceal. avantages, advaiUuges. ne vous élevez 
pas, don^t be elated. prospénté, prosperitp. 

Fable XIII. Couleuvre, Adder. Enfant, Boy. 

Cherchant, seeking. des anguilles, ee/s. mit, jnit par mé- 
. garde, wadvertendy. la main, Tns hand. voyant, aeeing. mé- 
prise, mista^. effet, ejfect. simplicité, simpUcity. non pas, 
not. malice, malice' prenez garde, take care. autre fois, otker 
time. car,Jbr. si, if. vous mêlez, meddle. manier, handle. au 
lien d'anguilles, instead of eels. vous vous repentirez, you^ll 
rsfWNt.- trouverez, wUl Jind. souvent, often» assez, cnough. 
juste et modérée, jus( and rnodrrate. pardonner, fori^ve. 
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C'est sagesse aussi bien que justice, de ne pas punir 
méprise comme une faute faite avec malice et dèlib 
tîon. 



FABLE XIV. 

I 

Le Loup et le Porc-épic. 

UN Loup rencontra par hasard un Porc-épic. Fr 
dit-il, vous me snqirenez d'être armé comme v 
êtes : nous ne sommes pas en guerre ; c'est un temps 
paix. Croyez moi, mettez vos soies de côté; vous 
reprendrez quand vous jugerez à propos. Ami, repli 
le Porc-épic, je ne quitterai pas mes armes. Nous somi 
en temps de paix, dites-vous : cela peut être ; mais ce n 
pas mon cas. Ne suis-je pas dans la compagnie c 
Loup. 

L'nomme prudent est toujours sur ses gardes contre 
avis d*nn ennemi. 



C'est sagesse, it is wisdom. aussi bien que, as wt 
jiistice,^tt8tice. punir, mmisA. comme, as. faute, fauU, 
4Ume, délibération, dmberation. 

Fablb. XIV. Loup, Wolf. Porc-épic, Porcupiiu 

Rencontra, met. par hasard, by chance, frère, 
surprenez, surprw. être, to be. armé, armai, com 
êtes, are. ne sommes pas, are not. guerre, war 
time. paix, peaee. croyez, beliei>e. mettez, lay. soies 
de coté, aside. reprendrez, will take again. qua? 
jugerez à propos, Ùink fit. ami, frknd. ne quitf 
smU not qmt. armes, amis, sommes, are. cela ) 
that maïf be. cas, case, ne suis-je pas, am I not. c( 
comaoMif. 

Homme prudent, a prudent mon. toujour 
gmrdès, jgmard. contre, agamst. avis, advie 
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FABLE XV. 
Le Soleil et la Vapeur. 

VERS le soir d'un jour d*été, le Soleil vit une Vapeur 
épaisse et malsaine, qiii% répandait sur les plus 
belles fleurs des jardins et des prés. Tu as choisi le temps 
de mon départ, dit le Soleil, pour jrépandre ton influence 
pestiférée, et pour ternir les oeautés de la nature ; jouis 
pendant quelques faeui^s du triomphe de ta malignité, je 
reviendrai demain malin réparer les maui que tu auras 
' faits, et mettre fin A ton existence. 

Le Soleil est Tembléme de la vérité, qui dissipe tôt ou 
tard les vapeurs de la médisance. 

FABLE XVI. 

VAne et son MaUre. 

N Ane trouva par hasard une peau de Lion, et s'en 
revêtit. Ainsi déguisé, il s'en alla dans les forêts, et 



u 



Fablb XV. Soleil, Sun. Vapeur, Vapour. 

Vers, towtfdM soir, enemim^. jour d'été, nunmtr's dag. vit, 
jMP. épidsse et malsaine, tkuk and tmwholetomê: qui se ré- 
pandait, exte$iidiing Uself. plus belles fleurs, JinesfjZotoers. jar- 
dins, gardât», orés, meadows. as, haet. bien choisi, toell ehoten. 
temps, ttme. aépart, departure. réjsandre, mread. influence 
pestiférée, jwsfÎMitta/ti^ttence. ternir, taint. beautés, beauHeê. 
nature, nature, joub, en^. quelques heures, wme houfg, 
tncunpÂie, CfMfm|i& malignité, maUgnky reviendrai, ahaU 
niMm. demain matin, UMnorrow momingt réparer, repair. 
maui, ndêdnrfs. auras faits, shalt hâve d&ne. mettre fin, put 
ûmemd. existence, exùtenee. 

Emblème, eoMem. vérité, truih. dissipe, dissipâtes, tôt ou 
tard, S90imar4ate. médisance. Mander. 

Fable XVI. Ane, Asst Maitre, Masttr. 

Trouva, fmmd. par hasard, fty ckance. peau, 
«Nil. UoQ, hon. s'en revêtit, put . it on. ainsi 
élkwaUkf tkus disgmaod, alla, loeai forêts^ JQt«tf% 
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ndit par-tout la terreur et la consternation : toui 

oaui tuyaient devant lui. Enfin il rencontra son ma 

il voulut épouvanter aussi ; mais le bon homme, s 

/'ant quelque chose de long, aux deux côtés de latèt 

aimai, lui dit : Maître Baudet, quoique vous soyes ' 

mme un lion, vous oreilles vous trahissent, et mont 

ie vous n'êtes réellement qu'un Âne. 

Un Sot a toujours un endroit qui le découvre et le i 

idîcule. L'affectation est un juste sujet de satire et 

mépris. 

FABLE XVII. 

Le Pêcheur et le Petit Poisson. 

TTN Pécheur tira d'une rivière un Poisson très p 
(^ Très bien, dit le bon homme ; voilà un heureux c 
mencemcnt. Miséricorde! s'écria le fretin, en s'a^ 
nu bout de la ligne ; <|ue voulez-vous faire de moi ? J< 
suis pas plus gros qu'une chevrette: il vous en fau< 

répandit, spread. par-tout, every ufiere. terreur, terror. 
stemation, constemaiion. animaux, animais, fuyaient, 
devant, before. enfin, at last. rencontra, met. voulut / 
\-anter, uimld frightm. aussi, also. bon homme, good 
apercevant, pereeivimg quelque chose de long, son 
lamg. deux coles» tu» sides. tête, kead. maître baudet, 
griaaiU. quoique, thomgk. soyee vêtu, bs drest. comir 
-oreilles, ea/rs. trahissent, betray. montrent, shew. n'ét 
lement qa*, reatty an htk. 

Soiffaol. toujours, ahoa^s. place, mark, découvr 
.fwrs. reod ri<ficiile, vtmders ridteulous. affectation, aj 
juste sujet, jwt ssÂjett. satire, satire, mépris, cofttetr 

Fabls XVn. Pêcheur, Ftsftemum, Petit Pobson, 

Tira, drem out. rivière, rivers. très, very. 
bon homme, good man. voilà, this is. hev 
mencement, lukcy b^[i»ming. miséricorde, bless 
eried ont, fretin, young fim. en s'agitant, ag 
m^, au bout, at dte md. ligne, Une. vouU 
.dt^ sM pou do wih. ne sais pas plus gros, 
•^r. chevrette, akrmp, jil vous en faudrai 
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pAofl de cent de ma taille pour faire nn plat ; et quel plat ! 
D ne suflirait pas pour votre déjeûner. Je vous prie, 
TCJetes-moi dans Teau ; il y a un grand nombre de ms 
poissons qui feront mieni votre affaire. Petit ami. repU* 
qua le Pêcheur: vous avez beau prier, vous seres frit dès 
ce soir. 
Ce que Ton a, vaut mieux que ce que l'on espère. 

FABLE XVm. 

Les OreiUes du Lièvre, 

UN Lion fut un jour blessé par les cornes d'un taurean. 
I>ans sa colère, il bannit de son royaume toutes les 
bètM à cornes; chèvres, béliers, daims et cerfs décam- 
pèrent aussitôt Un Lièvre, vovant l'ombré de ses ofeilles, 
en fut alarmé, et se prépara a décamper aussi. Adieu, 
consin, dit-il, à un autre, il faut que je parte d'ici : je crains 
qn'on ne prenne mes oreilles pour des cornes. Me pre- 

plus de cent, tnore Uum ane kundred. taille, gize. faire, fMke. 
, plat, disk quel, vjhat. ne suffirait pas, wauld wiî tm/iee, âé- 
Jeûner, breakfast. croyez, ieHeve. rejetez, tkraw agmm, eau, 
sMrtsr, il y a, there is. grand nombre, gmamuntUg. gros 
IHrissons, large Jithce. feront mieux votre affaire, wM an* 
maer pour jmrpose better. ami, friend. vous avez bean prier, 
itiê m vam ffou pra/f, serez frit, skaU ht fried. dès ce soir, 
ÛisveryeifDemng, 

Ce que l'on a, what one has. vaut mieux, is better, espère, 
Jiopesfir. 

Fable XVIII. OreiUes du Lièvre, Hanfs Ears. 

lion, Uam, blessé, wownded, par hasard, bu chance. 
cornes, A^nif. taureau, buU. colère, jnoMtoii. bannit ae,6aiiis^ 
-tidmuiaf, royanme, kmgdom. bètes à cornes, homedbeatts, 
cbévres, goati, béliers, rmns, daims, deen. ceifs, itags. 
décampèrent, icampered awag. aussitôt, immedèatdif. voy- 
ant, tetmÊf, ombre, shadmo. oreilles, ean. alarmé, alami' 
ed se pf^wra, gol rmé§. aussi, Ukewite. consin, amtiin. 
il fiai qae je parte, / muÊt dq^.crmia,fiar, qa'on ne 
prenne mes oreilles, ktt tny «ars «AovU ht Uikw.^ xah ^xA' 
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liez vous pour un imbccille, dit le cousin: ce sont des 
oreilles, sur mon honneur. On les fera passer pour des 
cornes, répliqua Tanimal craintif^ j'aurai beau dire et pro* 
tester, on n'écoutera ni mes paroles ni mes protestations. 
L'innocence n'est pas à Tabri de l'oppression. 

FABLE XIX 

VAne et le Loup. 

UN Loup, passant près d'une cabane, fut aperçu par 
un Ane au travers d'un trou qui était dans la porte 
d^une étable. L'âne se mit à braire de toutes ses forces, 
et à insulter le Loup: Ecoutes, mangeur de brebis et d'ag- 
neaux, fléau des troupeaux, animal cruel et sanguinaire, viens 
ici ; je me moque de ta force et de ta cruauté. Faquin, 
dit le Loup, si tu étais hors de ton étable, je te feran tenir 
un langage plus poli ; mais tu n'es qu'un âne et un poltron. 

, 

nez vous, do you take me. imbécille, idiot, ce sont, tftey «tv. 
honneur, honor. on les fera passer, they toUl pass. l'animal 
craintif. /êarftt/ animal, j'aurai beau dire et protester, it wSU 
be i» vain for me to speak and protest, on n'écoutera ni mes 
paroles ni mes protestations, neither my toonb nor m^prO' 
testoHoTM will belistened to. 

Innocence, innocence, n'est pas à l'abri, ts not riuiUerêd. 
«oppression, oppression. 

Fable XIX. Ane, Ass. Loup, Wolf. 

Passant, passmg. près, nxar. cabane*, cottage, aperçu, ver- 
fcevoed. au lîravers, Ùvrougk. trou, hoU. porte, door. étante, 
sttMe. se mit à braire, hegan to liray. de, with. insulter, tnmif. 
écoutes, hear, mangeur de brebis et d'agneaux, sheep and 
lamb eater. fléau, scourge. ironoewiXy jlecks. animal cruel et 
sanguinaire, crud and Uood wfrsty anuiud. viens ici, eomis 
hère, me moque, seom. cruauté, crudtff. faquin, scoundrêi, 
étab, toast, hors, ont. ferais tenir, vmUd make hM. lan- 
gage plus polhpoUier langmge. n'es qu', artmOg. IftcMe, 
'Cûward. • 
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'C'est le caractère d'un lâche d'être courageux quand il 
•es^ hors de danger, et d'insulter les autres quand il est à 
'l'abri de leur ressentiment. 

FABLE XX. 

Jje Chasseur et son Chien. 

*l TN Chasseur, accompagné d'un Epagneul, vit une bé- 
\j cassine, et dans le même instant une couple de per- 
drix. Surpris de cet accident, il mira la bécassine et les 
percbrix, voulant les tirer toutes ; mais il manqua l'une et les 
autres. Ah ! mon hon maître, dit l'Epagneul, vous ne 
devriez jamais viser à deux buts. Si vous n'aviez pas ete 
ébloui et séduit par l'espérance trompeuse des perdrix, vous 
n'auriez peut-être pas manqué lalsécassine. 

On ne réussit pas souvent dans ses projets, quand on se 
propose deux fins ; parce que les moyens qu'on prend, di- 
visent trop l'attention. 



Caractère, character. d'être, to Ité. courageux, eourageous, 
quand, vchen. danger, danger, insulter, to insutt. àrabri« 
Adterea. ressentiment, resentment. 

FAJU.E XX. Chasseur, Huntsman. Chien, Dog. 

Accompagné, aceompany'd. d', by. épagneul, spanid. vit. 
saw. bécassine, snipr. même instant, same instant, couple, 
hracf.. perârn^ p.!rtridges. surpris de, surprizedat. accident, 
aeciâf-nt. mira, aim^d at. voulant, willing. tirer, shoot, man- 
qua, missed. une, on- . autres, othtrs. bon mattre, good maS' 
ter. devriez jamab viser à deux buts, sJurnld nrver hâve two 
mms. si vous n'aviez pas été ébloui, had you notbeen dazzled. 
séduit, stdueed. espérance trompeuse, deceitful hope, n'auriez 
peut-être pas manqué, would perhaps not hâve missed 

On ne réussit pas souvent, peojole do not often suceeed. 
IMPOJett, pr^eets, on se propose oeux fins, Aey hc^œ two 
muiê tn vm«. parce que, hscmat. moyens, meoiM. prend 
to&e« dîvtewit, dknde, trop, too m^ieK. \A\«v\Vwi. «w.^iAwjtv 
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M 'entendez-vous pas le bruit des canons? Regardez, regar- 
des : ne voyez-vous pas une meute de chiens qui viennept 
à nous? Ma fille, repondit la Mère, tatsez-vous. Je ne 
sens, je n'entends, ni ne vois rien. Je croyais qu'il ne vous 
manquait qu'un sens : mais je trouve qu'il vous en manque^ 
trois ; car vous ne pouvez ni sentir, ni voir, ni entendre. 

C'est le défaut des Petits-maftres de faire parade de cou- 
naissances qu'ils n'ont pas: ils montrent par leur caquet 
ridicule et importun, qu'ils ne sont que des sots, et qu'ils ne 
savent rien du tout. 

FABLE XXIII. 

Le Liorif le TigrCf et le Renard. 

1 TN Tigre et un Lion, tout épuisés, à force do se battre 

%J an sujet d'un, jeune Faon qu'ils avaient tué, furent 

obligés de se jeter à terre, ne pouvant continuer leur corn- 

n*entendez-vous pas, dan't you hcar. bruit, noise, canous. 
camumt. regardez,, look, ne voyez-vous pas, don^t you sec. 
meute, pack, chiens, hounds. viennent, come\ Clle, daugktcr. 
taisez- vous, hold your tmi^gue. ne sens, nciûier smell. n'en- 
tends, nor hear. ni ne vois rien, nor see any thing, croyais, 
Sbm^At. qu'il ne vous manquait que, you wanHd onl^. sens, 
amst. trouve, find. qu'il vous en mpique trois, you want 
three. CBTtfor. pouvez uî sentir, can ntMicr sniell. ni voir, nor 
9ôe. entendre, hear. 

Défaut, dtfect. petits-maîtres, coxrom^s. faire parade, maJce 
a show, connaissances, knotdedge. n'osit pas, hâve not. mon- 
trent, dww. caquet ridicule et importun, ridicnlaus dnd tm- 
portmiaU praUling. ne sont que, arconly. sots,/oo/s. ne sa- 
vent rien du tout, knouD ruAking at ail.-. 

Fablk XXin. Lion, Lion. Tigre, Tiger. Renard, Fox. 

^Tont épuisés, quite exkausted. à force do se battre, by 

d&U ofjigiiting. au sujet de, concetning. jeune faon, y&ung 

faum. avaient tué, had kiUed. obligés, cUiged. se jeter à 

teire, lay ^hemsdtes uwm the ground. ne \}Quvanl coti- 

timier, not bdng oMe to «wlwwi, ^^^a^o^^» wr*»«». 
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^ Pendant qa'ib étaient dans cette situation, un RoMUrtf 
it et enleva leur proie, sans qu'aucun des deui combat- 
as pût s'y opposer. Frère, dit le Lion an Tigre, voilà le 
ait de notre sotte dispute: elle nous a mis hors d'état 
'empêcher ce coquin de Renard d'enlever notre proie ; Il 
iOUs a dupés l'un et l'autre. "^ 

Quand deux sots se disputent, ils sont ordinairement les 
^pes de leurs sottes querelles: un troisième en fait son profit. 

FABLE XXIV. 
Le Vieux Chat et la Jeune S<mri8. 

UNE jeune Souris sans nxpérience, se hazarda de sortir 
de son trou : elle fut prise par un vieux Chat. Lais- 
sez-moi vivre, dit-elle ; une souris de ma taille n'est pas à 
charge dans cette maison: un seul çroin suffit pour ma 
nourriture ; une noix me rend toute dodue ; à |)résent Je 
suis maigre ; attendez, et laissez ce repas à vos enftins. 

pendant que, wkUst. situation, situation, vint, corne, enleva, 
carried ojf. proie, prey. sans qu'aucun des deux combattaas. 
loiÀoia anu oftke two eombaUants. pût s'y opposer, beingM 
to oppoBù him, frère, brother. voilà, hchold. fruit, fruk. sott 
dispute, /oo^isft disptUe. elle, it. a mis hors d'état, has fw 
dand unabU, d'empêcher, to kindcr. coquin de renard, rs 
calljf fox* enlever, to run away toith. a dupés l'un et l'auti 
bas robbed both. 

Quand, ujhen. deux sots, twofooU. se disputent, gotogel 
bjfthe ears. sont ordinairement, commonly are, dupes, auj 
sottes querelles, foolish quarrds. troisième, Utira persan 
fait son profit, makes his profit by Utem. 

Fable XXIV. Vieux Chat, Old Cat. Jeune Souris, V 

Mouse. 

Sans expérience, tnlhoui expérience, se hasarda 
turoi, sortir, to go oui, trou, hoie. prise, taken. laisse 
vivre, kt «m Uve. taille, six», n'est pas à charge, is nt 
gsaiU. nUMSon, house, no seul grain, one single grai 
at, iê ssffieiaU. Boiuriture, sustenanee. noix, nul 
nMfrfiii^. loifle dodoe, (pnlsjrfaimp. à' présent, naw. 
^40m, atteadetr, gtsy leisees, wm. Te\«s, repa 
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Vous vous trompez, ma petite mignonne, répliqua le Chat ; 
T€NB -parles à an sourd ; vous mourrez : mes enfans ne 
manqueront pas de Sourie. 

LMnnocence et les raisonnemens ne mettent pas le faible 
À l'abri de roppression du plus fort. 

FABLE XXV. 

Le Loup déguisé. 

UN Loup, la terreur d'un troupeau, ne savait comment 
faire pour attraper des moutons : le berger était con- 
tinuellement sur ses gardes. L'animal vorace s'avisa de se 
déguiser, et de se revêtir de la peau d'une brebis qu'il avait 
enlevée quelques jours auparavant. Le stratagème lui réus- 
sit pendant quelque temps ; mais enfin, le berger découvrit 
l'artifice, agaça les chiens contre lui ; ils lui arrachèrent la 
toison de dessus les épaules', et le mirent en pièces. 



dtUdren, vous trompes, are mistaken. petite mignonne, liUîe 
daHing, parlez,, 8ftik, sourd, det^person. mourrez, sluUl die, 
ne manqueront pas, tDiUnotbein want . autres souris, other mice» 
Innocence, innocence, raisonnemens,. reoscmin^s. ne met- 
tent pas le faible à l'abri, doiCt thelter the toeak. oppression, 
oppression, plus fort, strongest. 

Fable XXV. Loup déguisé, Wolfin dtsguise. 

Terrenr, tcrror. troupeau, ^e^. ne savait comment faire, 
dianot kntno hoto to do. attraper, to calch. mouton, sheea, 
berger, d te phe rd. continuellement, conHnaaUy. gBûrdeSfguaras. 
Tammal vorace, voradous animal, s'avisa, iook it inio hia 
hend, se déguber, disgvise himself. se revêtir, elothe himself 
et la peau, tu Ihe skin. brebis, sheep. avait enlevée, had car- 
îM awaf. quelques jonrs auparavant, some dans before, 
Btmtagème, stnoigsm, réussit, suceeeded. pendant, Jor. temps, 
Hmo. enfin, at Um. découvrit, diseùfforod. artifice, artifice, 
agfeça, pfatiohsd, chiens, dogs. contre, égfiinêt. lui ^arraché* 
ttoBt la toison des épaules, ptdied off kisfimcêfram hû skinU 
4en mheat/t&r»* pièces, ««es. 
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Ne vous fiez pas toujours à l'extérieur. Un bomme de 
jugement et de pénétration ne juge pas selon les anparen- 
(*cs : il sait qu'il y a des loups déguisés dans le monde. 

FABLE XXVI. 
Le Ltmp et le Chien. 

UN Loup, grand amateur de brebis, ils le sont tous, lorg- 
nait un agneau. Quel morceau délicat pour notre 
sire ! mus un Chien vigilant empêchait l'animal camaaner 
de saisir la proie. — Maudit Chien, si tu étais seul, ta ne 
japperais pas tant; j'en réponds. Un jour, passant prèi 
de la porte d'une grande cour, il aperçut l'animal fioele. 
Oh ! on ! dit-il : voici une belle occasion de me venger. A 
l'instant il entre dans la cour, il n'y voit personne. Ijè 
Chien jappe en se retirant, et des domestiques viennent 
fermer la porte : voilà messire Loup bien pris. Le maître 
arrive bientôt avec un fusil, et le tue. 



Ne vous fiez pas, dori't trust, toujours, always. extérieur, 
outside. homme, man. jugement, judgment, pénétration, 
pénétration, ne juge pas, doea not judgc. selon, according lo. 
apparences, aj^arances. sait, kwnes. il v a, there are, lonps 
déguisés, disguiaed teoives. monde, loorld. 

Fable XXVI. Loup, Wolf. Chien, Dog. 

Grand amateur, great lover, brebis, sheep. le sont tous, ail 
are so. lorgnait, was ogling. agneau, lœmh. quel morceau 
délicat, wkat a deUcate morwL, sire, dre. chien vigilant, waUà- 
fui dog. empêchait, hindered. carnassier, voracious. de saisir, 
fram seidng. proie, prey. maudit, cursed. seul, alone. ne jap- 
perais pas, toouidst not Itark. tant, 80 much. en réponds, tpisr- 
rant U. jour, day. passant, passing. près, near, porte, ihor. 
grande couTygrëat yard, aperçut, perceived. ûdéle, faiH^ful. 
voici, hère is. belle occasion, ^ne opportuniijf. de me venger, 
ta be revenged. à l'instant, immediattqf. entre, goes im. n'y vit 
personne, soto nobody there. en se retirant, fiettrtfi^..deB do- 
mmgtiques, servants, viennent fermer, eome ta j&tii voilà, hC" 
/iald. messire, nuuUr. bien prit, sadly holktd, maitre, mttgter. 
aiThre bientôt goon orrwtB. tûàà, gv»^ ltie«l«U«. 
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On est souvent la victime de ses projets de vengeance. 

FABLE XXVn. 

Le Mtrlt et le Liètri, 

TTN Merie, perché sur un arbre, raillait un Lièvre, de ce 
%J qa^il était sous les jerres d'un Milan, et qa*il fesait 
de grandes lamentations. Où est maintenant, lui disait-il, 
ta vitesse 7 D*od vient que tes pieds sont devenus si ne- 
sans 7 — Comme il parlait encore, un Epervier fond rapide- 
ment sur lui, remporte et le tue au milieu de «es cris. Le 
IJè\Te à demi mort, ne put s'emnccher de lui dire : Toi, 
q«i te croyais en grande sûreté il n'v a qu'an moment, et 
qui te moqua is de mon infortune, tu déplores à piésent ton 
sort de morne que moi. 

Il ne fout pas se moquer des autres, ni leur donner des 
avis, lofwiu'on ne prend pas soin de soi-même. 

On est, jMO]»/e art, souvent, i^tn. victime, vîcftm. projets, 
jÊTÊfeUê. vengeance, revenge. 

Fable XXVII. Merle, BUukbird, Lièvre, Hare, 

Perche, perehed. arbre, tru. raillait, jfeereif. de ce qu'il 
était, al hàs being. serres, UUmts. milan, fcUe. qu'il faisait, at 
liu makmg. grandes lamentations, grtat lamentations, où est 
maintenant, tehere U noto, vitesse, swiftness. d'où vient que, 
tei&y. pieds sont devenus, arefeet become. si pesans, so heavy. 
1orsf|ue, tottUêt. |Mirlait encore, toas atiU tptaking. épervier, 
a hsààc. fond rapidement sur hii, maJces a suilden stop at 
làtn. empoKe; carriis aicaif. tue, lûUs. au milieu, in the mid- 
die. cris, cries, u demi-mort, fini/dtad, ne put s'empêcher, 
eoutdnotforbear. de lui dire, ttUittg him, toi,^u. te croyais, 
ikoughi jfovrself. il n'y a <|u'un moment, it is but a moment. 
grande sûreté, great safety. te moquais, laugked at. infor- 
tune, miafortune. tti, you. déplores à présent, now beicait. ton 
sort, your tôt. de même 4\ue moi, lU£e me. 

Il ue faut pas, W must not. se moipier des autres, laugh 
ni othtrs. donner des avis, gioe advice. lorsqu'on, tchen tre 
ne prend pas soin, ta/ie no ttire. soVtn^me., ©"nrîi^Xtt^ 
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FABLE XXVUl. 

Les deux Taureaux et Us deux Grenouilles. 



EUX Taureaux se battaient dans une prairie: une Gn 
nouille les aperçut, et se jeta dans l'eau tout effri 



D 

yée. QAi'avnz-vous, lui demanda une autre Grenouilla 
Ah ! r6pondit la première, nous sommes perdues. * J*id ^ 
deux taureaux se battre. Eh bien, ma corapairnei laltia 
les Èe battre. Ctu'est-ce que cela nous feitî Quoi ! toi 
n'appréhendes pas le malheur qui nous menace T Qv( 
malheur donc ? Je n'en vois aucun pour nous quand ils t 
mettraient en pièces ; leur espèce est si diflfl&rente de la nôtn 
Cela est vrai^jrépUqua la sage Grenouine;i mais vous n 
considères pas, que le vainqueur ne souffrira pas que 1 
vaincu reste dans les prairies; par conséquent fl viendrai 
réfugier dans nos marais, et nous foulera aux pieds. 
Les petits souffrent toujours des querelles oes gi^ands. 



Fable XXVIII. Deux Tarn-eaux, lïoo BuBs. Grenouille 

Frogs. 

Se battaient, /otij'A^. prairie, meadow, aperçut, perceUei 
se jeta, errpt. eau, water. tout effrayée, quite fiightenu 

Su'avez, ails, demanda, asked. première, jîrsf. sommes pe: 
ues, are undone. ai vu, httve seeUj se battre, fightnig. e 
bien, wtU. compagne, companion. laissez. Ut. se battre, J^A 
qu'est-ce que cela nous tait, uihat^s thct to us. quoi, VMa 
n'appréhendez pas, dread uot. malheur, mUforiune. menac< 
threatens. donc, then. n'en vois aucun, sees none. quand, a 
tlutugh. se mettraient en pièces, skould tear one another i 
pièces, espèce, species. si différente, so différent, cela, e^< 
vrai, true. sage, toise, ne considérez pas, do not considei 
vainifueur, conqueror. ne souffrira pas, will not suffer. vainci 
conquered. reste, remains. par consé(|uent, conséquent 
viendra se réfugier, will corne and take refuge, marais, fen, 
nous foulera aux pieds, tread upon us. 
Petits, Utile, souffrent, suffer. toujours, ahcays. des qn* 
/v»//r/5. A^ lAe ffuarreh. grands, fiymt rmcF. 



I 
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FABLE XXIX. 
L'Aigle, la ConuilU et le Berger. 

TTN Aigle planait dans l'air : il vit un agneau, fondit ma 
U loi, et renleva dans ses serres. Une Corneille, plm 
àible. mais non moins gloutonne, vit cet exploit et entre- 
prit de Vimiter; elle fei^dit sur un bélier plein de laine, 
voulut s'en saisir; ses griffes s'embarrassèrent tellement 
dans la toison, qu'elle ne put s'échapper. Ab ! ah ! dit le 
Berger, je vous tiens : vous avez beau tâcher de vous dé- 
bairasser; vos efforts sont inutiles: vous servires de jouet 
à mes enfans. Vraiment, ils en seront bien aises. Cela 
apprendra à toute votre race à ne pas imiter l'Aigle, ni à 
entreprendre quelque chose au-dessus de vos forces. 
Dans tout ce que vous entreprenes; mesures vos forces. 



Fable XXIX. Aigle, Eagle. Corneille, Crow, Berger, Shep- 

herd. 



IHanatt, km» haceriug, vit, gfxw. agneau, Uunb. fondit sui 
vMk^a ftocp «t. enleva, earried atcaif. serres, pounees. plu 




saisur, to m»3#. il. gpriffes, dates, tellement, mo. embarrassé 
efjtanglcd, toîatn, JUeu. ne put, could nat. s'échapper, ft 
fUght. tiens, Aoto. vous avez beau, itieinvainforyou. tâcl 
t» emieavour. vou& débarrasser, extricate vourself. effc 
tWprUi sont, are. inmiles, uêtUee. servirez de jouet, wiU 
■p iapkkÊ^ . en£ans, duUren. vmiment, tf^Hy. en seront 
aiaet, toitf ht vtry glad afit. cela, that. apprendra, toill t 
rati^, race, à ne pas imiter, nat to imitate. ni, nor, entre 
dre, tÊ^Mderlake. quelque chose, anything. au-dessus, < 
f<>rcea, ayariff . 

Totî^ tvery tkmg. ce que, ia^mA. entreprenez, unât 
mesares, memêure. forces, etremgA, 
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FABLE XXX. 

Le Berger et son Tnupeau» 

UN Berger haranguait son Troupeaa. Que vous et 
lâches et imbécilles,clit-U, aux béliers! vous ne yofi 
pas plutôt un loup, que vous prenez la fuite : tenez fcm 
et ne bouges pas : cela seul suffira pour écarter vos eim 
mis. Les béliers, les moutons, les brebis et même li 
agneaux, promirent tous, sur leur honneur, de serrer h 
rangs et de ne bouger non plus qu'un mur. Dans le tem] 
qu'us faisaient ces belles promesses, voilà un loup qi 
parait: — je me trompe: ce n'était pas uu loup; ce n'c 
était que l'ombre. A la vue de cette ombre, a<fiea pr 
messes et courage ; tout le Troupeau s'enfuit. 
• Les paroles ne peuvent rendre un homme brave et coi 
rageux, s'il est naturellement timide et poltron. 



Fable XXX. Berger, Shepherd. Troupeau, Flock. 

Haranguoit, harangued. que, Itow. êtes, are, làched etlm 
bécilles, eovoard and silly. béliers, rams. ne voy«s pas fixi 
tôt, see no sooner. lonp, toolf. que, tium. prenez m fuites iak 
JUght. tenez ferme, stand, ne bougez pas, don'i stif' cèlt 
seul, ihat alone. suffira, toill be suffieitiU. écarter, disperse 
ennemis, 'enemies. moutons, wether. brebis, sAit^. même 
tven. agneaux, lambs, promirent, promised. avft vpon. hon 
neur, honor. serrer, jotn. rangs, ranks. de i* bouger noi 
jilus qu'un mur, to be as immovealiU as a voll. temps, timc 
promettaient, promises, belles choses, fine thinj^s, voUi 
un loup qui parait, there iwpeartd et woff. me trompe 
am mistaktn. ce n'était pas, H was noi. ce n'en était que, t 
was only. ombre, shadow. à la vue, at the sight. adieu, fatre 
well. promesses, promises, courage, courage, s'enfnit, mw 
awaiy. 

Paroles, words. ne peuvent, cannot rendre, render, homme 
imas. brave, brave courageux, eourageous. si, tf. naturelle 
saeat, futturally, timidef fiarfiU» pol^n, coward. 



f'ABLE XXXr. 

Les Dtux Ckèvrte, 

M'^EJJi Chèvres, après avoir brouté, quittèrent les piis 
JLr pour aller chercher fortune sur quelque montagne* 
Après bien des tours, elles se trouvèrent vi»-à-vi8 l^ine de 
l'autre ; nn ruisseau était entr'elies, sur lequel il v avait 
une planche si étroite, que deui belettes auraient a peine 
p^ passer de front Malcré ce danger, les deui Chèvres 
voulurent passer ensemble; aucune ne voulut reculée 
L'une pose le pied sur la planche, Tautre en fiait autant: 
«lies avancent, elles se rencontrent au milieu du pont, et 
faute de reculer, elles tombèrent Tune et l'autre dans Teav 
et se notèrent. 

L'accident des deux Chèvres n'est pas nouveau dans le 
chemin de la fortune et de la gloire. 



Fable XXXI. Deux Chèvres, Tteo Qoats» 

Apres avoir brouté, t^r htmng bromed. qi^èrent, 
•quitÊed. prés, miodotos. aller chercher, gû in search of. for- 
tune, forUiM» quelque montagne, somu moumXam. «près^ 
afi/». bien, flumy. tours, taras, se trouvèrent, Jouand thûm- 
adptê. vis^-vis, opposite. Fuue de l'autre^ ooe another. ruis- 
sean, krook, entre, betmxt. lequel, wkich. il v avait, tiiere teas. 
planche fort étroite, xery narrovo pUmlc. nelettes, toeasets. 
uturaient à peine nu, C4)uld hardly nom been abU. passer de 
front, go ovex tûtreast. malgré, nottoithstanding. danger, dan- 
j«r. voulurent, woM. ensemble, together. aucune ne, not 
omê, reculer, drtno bock, une, oue. pose, sds. pied,/oof^au- 
tn, otker. en fiût de même, dœs tke some. avancent, ad- 
vanee. se rencontrent, met one anotker, au milieu, in tke tiM- 
die, pont, bridge, faute de,/<ir ioant qf. reculer, drawing bock, 
tombèrent, fSU. l'une et l'autre, botk, eau, icater. se no- 
yèsent, !iBert4roÊBmd. 

Aceiâent, acééent. n'est pas, is not, nouveau, mu). cIm» 
min, road, gloire, glory. 
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FABLE XXKII. 
V Homme et la Bdettt. 

MISÉRICORDE! s'écria une Belette, se voyant prise 
par un Homme ; je vous conjure de me lidCuer là 
vie ; puisque c'est moi qui délivre votre maison des auvns 
et des rats. Impertinente, répliqua l'Homme, comment 
oses-tu te vanter de bienfaits imaginaires ? Ce n'est pus 
pour moi que tu viens ici à la chasse ; ce n'est que pour man- 
ger le grain que tu trouves, au défaut de souris: tu mourras. 
Il n'eut pas plutôt achevé ce discours, qu'il la tua. 

Ceux qui sous prétexte de chercher l'avantaçe des autrnt, 
leur nuisent, et ne cherchent que leur propre intérêt, peu 
vent se reconnaitre dans cette fable. 
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FABLE XXXUI. 

L'Oiseleur et la Colombe. 

NE Colombe fut prise dans les filets d'un Oiseleur ; 
il allait ta tuer, quand la pauvre captive déplora ainsi 



Fable XXXH. Homme, Man. Belette, IVeasd. 

Miséricorde, bless tne. s'écria, cried out» se voyant prise, 
seeiing henelf taken. conjure, conjure, me donner la vie, 
give me my life. pubque, since. délivre, keep dear. maison, 
house. souris, mice. rats, rats, impertinente, impertinent créa- 
ture, comment oses-tu te vanter, hoto darest tJiou hoast. 
bienfait imaginaire, imaginary beneJU. moi, my sake. viens 
ici, come^here. à la chasse, a hunting. ce n'est que, it ts only. 
manger, eal. grain, grain, tu trouves, thoujindest. au défaut, 
for toant. mourras, skall die. n'eut pus plutôt, had no sooner. 
Eichevêffinished. discours, ditcourse. tua, ^lied. 

Sous prétexte, vnder pretenee. de chercher, of seddng. 
avantage, advantage. autres, others. leur nuisent, hurt tkom, 
ne recherchent que, atity seek. propre intérêt, own fntorvst. 
peuvent, puiy. se recounaftre, know themsehes. 

Fable XXXIII. Oiseleur, Fmo^. Colombe, 'jDwc 

Prise, taken. filets, nets, allait, was going. tuer, 
JaM. ^uand, nAeu, déplora ainsi, thus éeplored. 
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«a destinée. Ah! malheur à moi! s'écria-t-ielle. Qjati. 
-crime ai-je commis? Faut-il donc que je meure pour un 
«eol graia de froment, que j'ai mangé pour satwaire nti 
faim ? Friponne, dit TOiseleur, je te rends la pareille : tu 
os mangé un grain pour satisfaire ta faim ; et moi, je te 
mangerai pour satisfaire la mienne. 

C*est quelquefois la pratique des hommes de chercher à 
justifier leurs actions, en les comparant à celles des autres. 

FABLE XXXIV, 

Le Charpentier et le Singe. 

UN Singe regardait avec attention un Charpentier qui 
fenclait un morceau de bois, avec deux coins qu'il 
mettait dans la fente l'un après Vautre. Le Charpentier, 
laissant son ouvrage à moitié fait, alla dinar. Le Singe 
vooliit devenir fendeur de bûche, et venant au morceau 
de bob, il en tira un coin, sans y remettre l'antre ; de ma- 
idère que le bois, n'ayant rien pour le tenhr séparé, se rp^ 

destinée, destiny. malheur, teœ. s'écria, eried out. quel 
erime, uhcU crime, sa, hâve, commis, commiUed. faut-il 
donc que je meure, must Ithen die. seul grain, single gravit, 
froment, corn, mangé, eaten. satisfaire, satisfy. faim, hun^ 
jer. friponne, rogue. rends; render. la pareille, îike for 
ike. tu n'as maneé que, youhave eaten but. un grain, one 
grain, mangerai, mail eat. la mienne, mine. 

Souvent, eften. pratique, practice. hommes, men. de 
chercher, to want. à justifier, to justify. par, by. celles, 
t&ose. des autres, qf othera. " 

Fable. XXXÎV. Charpentier, Carpenter. Singe, Ape, 

Regardait avec attention, stared tpon. fendait, v>as 
spUttiag. morceau, pièce, bois, tcood. avec, with. deux, 
two.. coins, tôedges. voM.pui- fente, dtft. l'un après l'au- 
tre, one t^r amftlier. laissant, leamng. ouvrage, work, 
h moitié fait half donc, alla dîner, went to dinner. 
voulut devenir, tDould uteds tum. fendeur de bûche, 
loff cleaver. venant, coming. en tira, pttUed out, y 
remettre, putting in. de manière que, so that. n'ayant 
rien, hamng notUng. tenir séparé, feeep cwHtidWx Wi 'c^- 
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ferma sur le champ, et attrapant le sot Singe par les deux 
pieds de devant, Vy tint jusqu'à ce que le Charpentier 
revînt, qui, sans cérémonie, l'assomma pour s'être mêlé de 
son ouvrage. 

Ne vous mêlez jamais des affaires d'autrui, saas beau 
coup de précaution. 

FABLE XXXV. 

Le CIden et te Crocodile. 

UN Chien très altéré se trouva au bord du Nil. Pour 
ne pas être pris par les monstres de cette rivière, il 
ne voulut pas s'arrêter ; mais it lapa en courant. Un Cro- 
codile élevant la tête au dessus de l'eau : Ami, lui demui- 
dft-t-il, pourquoi êtes vous si pressé ? J'ai souvent sou- 
haité faire connaissance avec vous, et je serais chaimé, si 
vous vouliez profiter de cette occasion qui est la plut fii- 
vorable jque vous puissiez jamais trouver, ^ous me fiidtes 
beaucoup d'honneur, répondit le Chien; mais c'est pottr 
éviter des amis comme vous, que je suis si pressé. 

ferma, eUned again. sur le champ, immeditUelif. attrapant, 
eaiehing. sot, siUy. pieds de devant, forefeet. tint, Adtf. 
jusqu'à ce que, Hu. revint, rttumed. cérémonie, ceremonig. 
assomma, knocked down. pour, for. s'être mêlé, hm^^ 
medelled. 

Ne vous mêlez iamais, nevtr meddle. des affiedres, int/^ 
business, autrui, other peofle. beaucoup, rmuh. précaution, 
précaution. 

Fable XXXV. Chien. Dog. Crocodile, Crocodile. 
Fort altéré, very thirsiy. se trouva, found himstlf. au 
bord, at the hank. Nil, 2Vt/c. pour ne pas être pris, not 
to ht taken. monstres, monsters. rivière, mer. ne voulut 
pas, would not. s'arrêter, stop, lapa, iapped. en courant, 
asheran. éleva, mwcrf. la tète, Hs head. audessus, above. 
eau, water. ami, friend. demanda, asketl. pourquoi, tdb. 
êtes, an. si presse, on such a hurry. j'ai souvent, Am» 
often. souhaité, wishcd. faire connaissance, to get acauamtr 
éd. serais charma, «/io«W be glad. si, if. vounezTWttW. 
profiter de, avatl yourself of. occasion, occasion plus fa- 
vorable, mo*t favorable, puissiez jamais trouver am ever 
Jlnd. laites, do. beaucoup d'honneur, great honor éviter 
<r/w//. comme, as. que, thnt. . ' 
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On ne peut être trop en garde contre de faux amû, et des 
personnes d'une mauraise réputation : il faut les fuir comme 
des Crocodiles. 

FABLE XXXVI. 

U Oiseau moqutvf ci la Mésange. 

IL y a, dit-on, un c^i^ain oiseau daas les Indes Occidenta- 
les, qui sait centre faire le ramage de tout autre oiseau, 
'jans pouvoir fui-méme ajouter aucun son mélodieux au 
'concert. Comme un de ces oiseaux moqueurs, perché sur 
les bFsnches d'un arbre, étalait son talent de ridiculiser : 
. Ç'«8t très bien, dit une Mésange, parlant au nom de tous 
ies autres oiseaux : nous vous accordons que notre mu- 
stqae n'est pas sans défaut ; mais de grâce, donnez-nous 
un air de la vôtre. 

Les gens qui n'ont d'autre talent que celui de trouver 
des fautes cachées, se rendent très-ridicules, quand ils 

On ne saurait être, toe caimot b&. trop en garde» ^^ much 
upon our guard. contre, against. faux, /aZ3*»^'t>ersonnes, 
persons. mauvaise réputation, bad charj^^' il. faut, joe 
must. fuir, skun, comme, like. 

Fable XXXVl. Oiseau moaw^f Mock-hird. Mésange, 

Il y a,tÂere is. dit-qjv^ ** ****'• certain oiseau, certain 
Inrd. Indes Occi^M^^s, West-Indies. sait, knows hotc. 
contrefaire to ^^^^f^- ramage, notes, tout autre, every 
oiher. pouviyifi heing àbU. lui même, himstlf. ajouter, to 
add, aup^ft son mélodieux, any melodiotts strain. concert, 
amc^' comme, as. perché, perched. branches, branches. 
arbre, tne. étalait, vJàs disfUiying. talent, taUnt. de ridi- 
4Ailiser, ^ ridiculing, fort bien, verv weU. parlant, speaking, 
aa nom, tu Ûte name. vous accordons, grant you sans dé- 
font, wUhout fsudtM. de grâce, pray. donnez, give. air, 
jtfVM. la vôtre, your own. 

Les gens, people. n'ont aucun autre, hâve no 
ùàkr que celui, but ^hai. de trouver des . fautes 
caehéM, rfjlnding UdàenfanUs. se rendent, rondef themr 
sthes. trèB-^âicules. very rMlicuIous. o^vod, vAcn. 
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veulent ridiculiser ceux qui tâchent de se rendre utiles au 
public. 

FABLE XXXVII. 
VAfiarc et la Pie, 



F 



'N Avare comptait son argent tous les jours. Une 
_ Pie s'échappa de sa cage, vint subtilement enlever 
une guinée, et courut la cacher dans une crevasse du plan- 
cher. L* Avare apercevant la Pie : Ah ! ah ! s*écriâ-t-i), 
c'est donc toi qui me dérobes mon trésor! tu me peux le 
nier ; je te prends sur le fait : coquine, tu mourras. Dou- 
cement, doucement, mon cher maitre, n'allez pas si vite : 
je me sers de votre argent, comme vous vous en servez 
vous-même : s'il Ciutque je perde la vie pour avoir caché 
une seule guinée, que méritczrvous, dites-moi/ vous, qui 
en cachez tant de mille 7 

n mrive souvent que les hommes se condamnent eux- 
mëaaes, en condamnant les vices des autres. 



voulent, iMiM tâchent, cttrfcflWMr. se rendre, rmdertkmn' 
êdves. utUes, iwçm, public, ptMic. 

Fable XXXVli. ^yare, Miser, Pie, Magpye. 

Comptait, eounted, arge^^ money, tous les jours. 
eeery da^. s'échappa, escaped. ch^^^ cage, vint subtilement 
enlever, came to ptck up. com^, ,„„. cacher, to 
Fade, s'écna, crtea>«tit. donc, then. dérobai, "èteaPst. trésor 
trêoswrc. ne saurais, caÀ'st not. nier, deny. ^ends catch. 
fait, fact. coquine, rogue. mourras, shaîtdie. A^ncement' 
softly. cher mattre, dear master. n'allez pas si viu>, doni 
go io fast. me sers de, am vsing af. comme vous vou» aq 
servez vous-même, es you do yourse'f. s'il faut que T^ 
perde le vie, ff ï must lose my Hfe. pour avoir chaché, jSr 
naving hidden. seule, single, que méritez-vous, wkat do you 
desvne. c&tes, tell, cachez, ttertte. tant de miUe, so manm 
thottsands, 

n arrive souvent, it cfUn happens. hommes, men. se 
coiida mnent eux-mêmes^ condemn Ikemêdus, vices, victs. 
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FABLE XXXVin. 

Le Loup et VAne maiade. 

Ane était attaqué d'ane fièvre violent^* Un Loup 
de bon appétit, apprenant cette nouv^Ae, alla rendra 
iu malade ; mais il trouva Tétable frtrmée.^ B (rkppa 
ni à la porte : un jeune Ane, fiU^n mala!cle, y ^h, 
roir qui c'était. Mon ami, àiClfi Loup, de srâce 
: moi la porte. Commentée porte votre père? Je 
enu exprès pour le voir; c'est mon ami, et je m'in* 
> beaucoup à sa jsanté. Oh! mon père se porta 
>np mieux que vous ne désirez, répondit rànoii ; il 
mmandé de ne laisser entrer personne, 
a beaucoup de gens dont les visites aux maladf^ 
lasi intéressées que celle du Loup à TAne. 

FABLE XJPaX, 

Le Loup et les Bergen. 

Loup, plein de douceur, s'O en est dp tels dans le 
monde, se rappela toutes les cruau*^ quil avait 

Ls XXXVIII. Loup, îVolf. Ane m^ade, Hdt Am9, 
t attaqué, laid Ul. fièvre violen«^ violent fever, bon 
, good appetite. apprenant, ht^fj^- nouvelle, 11009. 
mdre visite, v)ent to make * vû^- malade, jMtftent. 
found, étable, stable, fei^^^f ^^' frappa, rapp^. 
It, hotoever. à, at. po^^^» door. jeune, young, fili, 
i. alla, went. voir, j^< ami,/n0ii<l. de grâce, jn^. 
, open. commep^ se porte votre père, how dois 
tther do. suis rcnu, am corne, exprès^ on purpom, 
«sse beauciiup, am nmch coneêrnfid. à, for, santt/ 
le porte beaucoup mieux, is nuch better. ne désirefe, 
ànon, coft. m'e commandé, ha$ ordered me. de ne 
entrer personne, not to Ut an/y hody corne m. 
i beaucot^ de gens, there art many.ptople, dont les 
tohose risks. malades, nckpersono. sont, oiv. àum 
lées, as téyish. 

Jle XXXIX. Loup, Wolf. Bergers, Shq^rds: 
, JuU. douceur, mHdness. s'il en est de teib. .*. 
he such.. monde, world. se'* rappela, caUfii 
mind. cruautés, eruelHes. avait çoi^imisM» 

4 
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comndic): ill^solnt de ne jnmBÎa dévorer ni asneuil, Di 
tirebis. ni aucun autre BnimBl. J'irai [laiTrâ dans leE prèi, 
diWl: je brouterai p\Mùt que de m'attirer la tikine, uni- 
verselle ; diauil ces mol*, il ïSt par te truu d'une haie, une 
compagnie de Bergen jjuî se rfealaieut avec un gigot. 
Oh ! oh [ 9'ËcnB4.i|, voilà les gardiens du troupeau, eui- 
mèmes, qui ue se font pas scrupule de se repaître de 
mouton. Quel bmil ree hommes n'aurai eiit-ils pas ftit, 
s'ils m'ovaienl aitrapt ft un tel bnnrinel! 

Les boiDoiea candamnent ifuelquclbis, ce ^u'ile prati- 
quent M>aveD( eui-mèinea uins scrupule. 
FABLE XL. 



U»' 



lurent inalï 



les. dtR faites-vous là, couùnef demanda un Corbeau. 
Je vnudrAi ouvrir une huitre, r('(>ondit la Coroeilla; 
mais je ne puji en venir A bout- — Vous voilà embarrassés 
had cemmilUil. tl-so\ii\, raalvtii. ne Jamais drvorer, tuter 
(o decoto-. ni «gn'^'^t, alhrr l mbi. ni brebis, alieep. ni aucun 
autre enimKl.ar -ni Mheraniianl. j'irai pailro, rK*Tan, 
prés, «Modoies, brontvai, l'tf brmae. plulât que, rart«r 
'**"' "j''"'^''^'''.''''™' "/'"" mystlf. haine universelle, iflM- 
thnmgh. trou, gup. haie, h.A^. cômpognie, cmraasy. se 
r^galmenl, y-ert regulaiing :Um^rci. gigol, kg of miiUM. 
sÉcria,(Ti*d cw( voilà, tiAutd. gmdiens, Buardwtii, trou- 
peau, Jtock. eui-méioes, tfcmH/o.a. « se /ont pu se», 
pule, don't mruuU. se repaftre de, fred i,pm. bruit, naiK. 
ces hommes n auraienl-ils pas r.ii, mndd Osse mm M 
AoH mode. 81, tf. m'avaient attrapé, kad calchei mt. i un 
tel banquet, at iuch a banqueta 

Hommes, nm. condamnent, cotufnan, quelquefbî), 
sauttUma, pratiquent, /irarlif, scrupule, icT^pU. 

P^aibC XL. Corneille, Craie. Corbeau. Soemi. 

Avait trouvé, hidfBiad. holtra, ojftUr. essaya, triai. 
ouvrir, dfwn. b«c, b€;k. peines, iiaùu. inutiles, un^ Ùtes, 
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pour i^tt de chose, vraiment: je sais un bon moyen pour 
l'ouvrir. — De grâce, dites-le moi. — De tout mon cœur ; 
prenes votre proie, élevez-vous dans l'air, et lûssez-la 
tomber sur ce ro«her, que vous voyez ici près. La sotte 
Corneille suivit l'avis 4ii Corbeau, qui se saisit de Vhuf tre, 
et la goba. 

L'intérêt a souvent beaucouf» 4^ part dans les avis que 
l'on donne: il ne faudrait jamais en demander à des gens 
artificieux et intéressés. 

FABLE XLI. 

La Dinde et la Fourmi, 

UNE Ùinde se promenait avec ses petits dans un bois : 
ils ramassaient les petits grains qu'ils trouvûent 
dans leur chemin. Comme ils avançaient, ils rencontrè- 
rent une Fourmillière. Approchez, mes enfans, dit la 
Dinde : voici un trésor. Ne craignez pas, mangez ces 



arepuzxlfd, peu de chose, a trifle. vraiment, trvly. sais 
foÊno. bon moyen, good means. de grâce, pray. dites, tell 
de, vfiUi, cœur, heart. prenez, tatu. proie, prey. élevez 
vous, rise. sûr, air. laissez, let. tomber, fall. rocher, rock 
voyez, see. ici près, yowùr. sotte, suUy. suivit, followtd. 
avis, advice. saisit de, seiztd. goba, dapped up. 

Intérètt stlfiahness. a souvent beaucoup de part, is of- 
te» muick eoneemed, l'on donne, men gwt . il ne faudrait 
Jamais demander, we shaU n'Vfr ask, gens artificieux et in- 
téressés, artfiU and eeljish p» ople. 

Fabls XLI. Dinde, Turkey. Fourmi, Ant. 

Se promenait, walked. petits, liUle ones. bois, tDOod. 
ramassaient, coUeeted. grains, grains, trouvaient, found. 
chemin, way. comme, as. avançaient, advanced. ren- 
.contrèrent, met. fourmillière, ant^hillock. approchez, 
éraw near. enfans, children voici, htre ts. tré- 
sor, tre89ure. ne clraign«K paS; foor mot, niangex, eot. 
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petits insectes, sans cérémonie ; une Fourmi est un mor- 
ceau friand pour un Dindonneau.—- due nous serions heu- 
reux, si nous pouvions échapper au eouteaudu cuisinier! 
En vérité, l'homme est très cruel et trè» injuste de nous 
détruire pour satisfaire sa friandJ*c-. Une Fourmi oui 
grimpait sur un arbre, entende le discours de la Dinde, 
•t lui dit: Avant de reo>afqaer les péchés d'un autre, eE- 
aminés votre propre- conscience; vous ne devriee pas 
pour un seul d^'eûner, détruire toute une race de Fourmis. 
Nous voyons les fautes d'autrui, et iious sommes 
aveugles sur les nôtres. 

FABLE XXJI. 

La Cftal, to Mette, « fe Lcgn». 

« 

UN jeune Lapin sortit on jour de son trou ; une Belette 
s'v fourra aussitôt. Le Lapin, à son retour, fut trèa 
sctfpris de trouver un étranger dans sa maison. Holà« 

insectes, insecte, cérémonie, cerefiumy. morceau friand, 
ftoM^ oit. dindonneaii, ffoung ttarkeg. que nous serions 
henreuii, km» happy tee ^urtdd be. al, \f. pouvions, comUL 
écluspper, escane, couteau, knife. cuismier, cook. en 
vérité, indeed. rhomme, man. très cruel, very cruel, d^ 
truire, êestroy. satisfaire, satiafy. friandise, daintme$9. 
ffrimpait, iUmbed. arbre, tne. entendit, keard. discours, 
aiêcourse.^ avant que de remarquer, before yote remark, 
péchés, fins, autre^ othir. examinez, examine, conscience, 
cotucienee. ne devries pas, should not. seul déjeûner, smgU 
• hrealrfast. détruire, destroy. toute une race, a tohole race. 
-Voyons, ses. fautes, fauUs. autrui, others.^ sommes, orv 
aveugles, tfUnd. sur les nôtres, to our owm. 

Fable XLII. Chat, Cat. Belette, Weasel. Lapin, Rahkit 

leune, young. sortit un jour, i^ent one day OHi. 

tton,hoiê, s'y fourra aussitôt, creptitUoU immediatdy, à, 

A/. i«tour, retutrn. très surpris, much surprised. trouver, 

^à Jtnd. étnagetf stranger. maison, hotêse. holA, he- 
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madame la Belette ; que faites-vous ici ? Ce n'est pas votre 
demeure, sortes de mon trou. De votre trou ! sûrement, 
mon petit mignon, vous n'y pensez pas; je suis chez moi. 
Eh iMen, dit le Lapin, sans beaucoup disputer, rappor- 
tona-nous-en à Grippeminaud , c'était un Chat, arbitre de 
tcms les différends qui arrivaient dans le voisinage. La Be- 
lette consentit à l'accepter pour arbitre. Ils partent, et 
arrivent devant le juge. Approchez, mes enfans, leur 
dit-il, je suis sourd. Ils approchent sans se défier de rien. 
Grippeminaud, ietant les griffes en même t£mps des deux 
côtes, mit les plaideurs d'accord en les croquant l'un ^ 
Vautre. 

On se ruine souvent par des procès ; il vaut mieux s'ao» 
eommoder. 

FABLE XLIII. 

Le Renard et le Chai. 

"N Renard et un Chat, l'un et l'autre philosophes; 
voyageaient ensemble: ils firtnt en chemin 



u 



que faites-vous ici, trhaVs your h^s'ness h^re. demeure, ^ 
obodey sortez, gel ont. sûrement, mrely. petit mignon/ 
Unie dnrlvng. n'y pensez pe«, dont ihittk of it. suis chez 
moi, am at home, eh bien, veU. beaucoup disputer, much 
disputmg. rapportonp-nous-en, let us refer the matter. 
GnpP^'i^i'^u'f» gryMdkin. c'était, it was. arbitre, arbiter. 
différends, 'iispv(es. arrivaient, happened. voisinage, neigh» 
bonrhaod. consentit, cons nt d. accepter, acctpt. partent, 
set ont. «rrivent, arnce.. devant, bcfore. juge, ivdgf. ap- 
proche^, ^''««^ «ea . enfans, children. suis sourd, awi rfea/. 
se d' fier de rien, mistrusting any V ing. jetant, casting. les 
griffes, his daics. en même temps, at the same timé. des 
deux côtés, <m holh sides. mit les plaideurs d'accord, recan^ 
ciled the pltadera. croquant, eating. 

On se ruine souvent, peoplr- often r<iin themselres. procès, 
law-suits. il vaut mieux, it is belter. s'accommoder, to agrt^ 

Fablç. XLIII. Renard.Toa:. Chat, Cat, 

L'un et l'autre philosophes, hoih philosophers. voya» 
geaient; iravelled. ensemble, together. firent, itiodex ch©- 

4* 
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plariêiin reflétions philosophiques. De toute» lc« vertu* 
morales» dit gravement maitre Renardj la miséricorde est 
asiurément la plus grande. Clu'cn . dites-vous, mon sage 
amlî N'est-il pas vrai? Sans doute, répliqua Minette, en 
clignotant les yeux; rien ne convient mieux à une créa- 
ture qui a de la sensibilité. Pendant que ces deux philo- 
sophas moralisaient ainsi, et se complimentaient mutuel- 
lement sur la saeesse et la solidité oe leurs réflexions, ils 
arrivèrent à un village, où il y avait un Coq qui se carrait 
sur un fumier. Adieu la morale de maître Renard; il 
coHrt, saisit sa proie, et la mange. Dans le même moment, 
une Souris bien dodue déconcerta la philosophie de Ali- 
nette. 

Rien n^est plus -commun aux hommes que d'avoir de 
bonnes notions de la vertu, et de ftdre le contraire quand 
l'occasion s'en présente. 

min. iMy. plusieurs, several. réflexions philosophiques, pMUh 
iophical rejlections. vertus morales, moral virlues. grave- 
ment, gravdff. mattre Renard, master fox. miséricorde, 
merey. assurément, êurely. plus grande, noblest. dites, saf. 
sage ami, sage friend. n'cst-il pas vrai, is it wâ trwe, sans 
doute, undoithtetUy. Minette, ptiss. clignotant les vieux, 
twinkling mth his eye^. rien ne convient mieux, notking is 
more becomiisg. sensibilité, sensibUity. pendant que, umlst. 
deux philosophes, tico pkUosophers. moraVisaient ainsi, were 
thv8 moralizing. se complimentaient mutuellement miiftf- 
aUy cotnplimenling each otker. sagesse, vAsdom. coliditê, so- 
liAity. arrivèrent, arrittd. à, at, village, viUa^e. où il y 
avait, tokere there loas. coq, cocki se carrait, «Initttfl^. fumier, 
dunghitl' adieu, adieu, morale, moral, court, runs. saisît, 
êiezes. proie, prey. mange, eats. dans, at. même moment, 
same moment. Souris bien dodue, rery plump mouse. décon- 
certa, ptU tofiight. 

Rien n'est plus commun, nothing is more comme>n. anx 
hommes que n'avoir, for men than to kave. de bonnes no- 
tions, good notions, vertu, mrtue. faire, do. contraire, contra 
fy. quand, when. ToccasioD, occasion, s'en présente, ojftn. 
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FABLE XUV. 
Le Smgê et le Mulet. 

UN Malet fier et orgaetHenx se promenait çà et là dans 
les champs. Il regardait les antres animaux avec 
mépris, parlait sans cesse de sa mère la jament, et van- 
tait partout la noblesse de sa naissance et de ses ancêtres. 
Mon p^re, disait-il, était an noble coursier; et je puis, 
sans vanité, me glorifier d*étre sorti d'une des plus anci- 
ennes familles, féconde en guerriers, en philosophes, et en 
législateurs. Il n'eut pas plutôt dit ces paroles, que son 
père, âne infirme et suranné, qui était près de lui, com- 
mença à braire ; ce qui lui fit rabaisser le caquet, en lui re- 
nouvelant le souvenir de son origine et de son extraction. 
Là-dessus un Singe, animsil rusé, qui était là par hasard, 
lui dit en le ^sifflant: imbéciile que tues, souviens-toi de 
ton père ; tu n'es que le fils d'un âne. 

— ^ .— , ^^^M . ■ - _ ■ , ^ ■ .■■—■- ^ 

^ABLE XLIV. Singe, Ape. Mulet, Jtfi(2e. 

Fier et orgueilleux, pnfud and havghty. se promenait, 
waXked. çà et là, up and doum. cham{M, fidds. regardait, 
looked upon, autres animaux, other animids. mépns, con- 
tempt. parlait, spoke^ cesse, eeasing^ mère, mother. jument. 
mnre, vantait, boasted. partout, every tohere, noblesse, no 
hilUy, naissance, birth, ancêtres, ancestors. père, father. 
noble coursier, nobU courser, puis, can. vanhé, vanity. me 
glorifier d'être issu, be proud of being desci rwed. plus anci- 
ennes familles, most andeni f/imUiee. féconde ffertil t. guer- 
riers, warriors. philosophes, philosophfrs. législateurs, le- 
gidators. n'eut pas plutôt âit^ hadfio sooncr spoken. paroles, 
ipords, que, than. âne infirme et suranné, infiim and an- 
tiqiuUed aes. près, near. commença, began. braire, to bray. 
ce qui lui rabaissa le caquet, whirh gave a eheck to his pride. 
lui renouvelant le souvenir, minding him. origine, origin. 
extraction, extraction, là-dessus, whereupon. rusé, cunnmg. 
là, tAere. hasard, chance, sifflant, hiaeing at. imbéciile que 
tu es, youfool. souviens-toi de, retnem^. n'es que, are bttt. 
Èls, 
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Panni les personnes qui se vantent d'une noble estrac* 
tion, dans les pays étrangers, il y en a dans le cas du Male^ 
-et à qui on pourrait appliquer le sarcasme du Singe. 

FABLE XLV. 
La Moudie et le Taureau. 

UNE Mouche s'était placée sur la corne d'un Taureau: 
elle avait peur de l'incommoder par son poids. Je 
vous demande pardon, dit-elle, de la liberté que j'ai prise; 
mais si je presse trop fort sur votre tête, je m'envolerai ; 
vous n'avez qu'à commander. Q,ui me parle \A ? deman- 
da messire Taureau, d'une voix brutale.— C'est moi.— 

Qui / Me voici. Oh ! madame la Mouche, est-ce vous? 

Ne vous mettez pas en peine, je vous prie ; vous n'êtes 
pas si pesante que vous vous l'imaginez. Je ne me suis 
pas aperçu, quand vous vous êtes pof»ée sur ma tête, et je 
ne m'apercevrai certainement pas, quand vous jugerez à 
propos de quitter- votre place. 

Parmi, afiion^ personnes, persans, se vantent, brag. pays 
étrangers, forexgn countries. il y en a, therf are sûme. cas, 
case, on pourrait, one could. appliquer, apply, sarcasme, 
sarcasm. 

Fable XLV. Mouche, Fly. Tauçeau, BulL 

S'était placée, hadplacedhersdf. corne, hom. avsût peur, 
ica^ afratd. incommoder, to incommodate. poids, letight. 
vous demande pardon de, ask your pardon jur. liberté, Ur 
hcrty. ai prise, hâve taken. si, if. presse trop, pr> se tuo hard. 
tète, Jiead. je m'envolerai, Pllfly away. n'avez qu'à com- 
mander, need but command. parie là, speaks there. messire, 
mastcr. de, with. voix brutale, brutal voice. me Voici, hère 
J am. madame, mistress. est-ce, isvt. ne vous mettez pas en 
peine, don^t be uneasy. prie, beseech. n'êtes pas, are not. si 
l^esante, so keavy. ' vous imaginez, think. ne me suis pas 
aperçu, did notpercetoe. quand, wken. vous êtes posée, seU 
doum. ne m'apercevrai certainement pas, shaU etriaUdy imC 
jpereeive. jugerez à propos, think JU. quitter, to quii, place. 
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»t très commun de trouver des petiti-esprits, qni 

nent être des gens de conséquence ; ils ont la sotte 

de vouloir paraître plus qu'ils ne sont ; mais iU 

nent souvent la risée de ceux qui connaikeent leur 

et leurs qualités. 

FABLE XLVI. 

VAnt et le Chieit. 

Ane, accompagné d'un Chien, portait du pain au 
marché, dans un panier: le Maître les suivait: pas- 
ms un pré, le dernier s'endormit, et le baudet com-- 
à brouter. Aini, dit le Chien, je n*aî pas dîné au- 
lui, et rherbe n'est pas ma nourriture : oaisse-toi un 
i prendrai un petit pain dans ton panier. L'Ane ne 
at de réponse; j'en suis surpris, il est pourtant 
créature. Miraut recommence; Grisou, sans per- 

coup de dent, fait encore la sourde oreille. Enfin 

' 

i commun, very eommon» trouver, to find. petits- 
, Uule fuite, s'ima^nent, fancy tHemsdves. gens de 
|uence, people of importance, ont, hâve, sotte vanité, 
vanitp. vouloir paraître, to be mlling to appear. plus 
iore than. sont, nre. deviennent souvent, ofien beeome. 
aughing etocit. connaissent, know. mérite, merit. qua- 

Fable XLVI. Ane, Ass, Chien, Dog. 

ompagné, accomparàed. de, bu. portait, earried. 
bread. marché, market. panier, baekft. maître, mas- 
livait, foUowed. passant, paseing. pré, mtadow. der- 
atter. s'endormit, feU aûerp, baudet, aes. commen- 
'an. brouter, brouee. ami, /n«ni2. n'ai pas dtné, Aow 
\ed. aujourd'hui, to-day. herbe, grass. n'est -pas, 
. nourriture, /o(m£. baisse-toi, jrtoop. un peu, a iUtU. je 
rai, ru take. petit pain, small toaf. ne fit pas de ré- 
, madt no annorr. en suis surpris, am eurprited at it. 
ut, however. bonne créature, ^ooi créature, Miraut, 
. recommence, begine agaxn. Grisou, Grvade. 
»erdre, without ùmng, eoup de den^ bU, fait encore 
rde oreille, is agam deaf of ont ear. enfin, «t laei* 












..feveu"- „iB .^^- j ring » »V:r, voisin. «?r 

b(mrt»« ■ ,.n»r<«''- *>" ' „ là dessus, «""" '^ 
ttfderap^- ^. étrange»- »^»"«.tres, «« '»?l,,ot.?. <ï»» 
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il ne pouvait pas crier au secours. Il s'agite, ouvre la 
gueule, baisse la tète, essaye de tirer Vos avec sa patte : 
peine inutile! il ne put en venir à bout. Une Cicogne, au 
long cou, passe par hasard, près de la place où maître Loup 
s'agitait et se tourmentait : Qu'avez vous, lui demanda-t- 
elle f Vous me paraissez embarrassé : pnis-je vous être 
irtile f Le Loup lui fit signe qu'il avait quelque chose dans 
le gosier qui le gênait. Dame Cigogne se met aussitôt à 
l'ouvrage, et retire l'os avec son bec. Mon salaire, dit-elle. 
Votre salidre! répliqua le Loup, vous badinez; n'est-ce 
pas beaucoup de vous avoir laissé tirer votre tète de mon 
gosier?. Ailes, vous êtes une ingrate: je vous le pardonne 
pour cette fois: mais ne paraissez jamais devant moi. 

Voilà la reconnaissance qu'un homme généreux peut 
attendre d'un ingrat : non seulement il oublie les bien- 
faits: mais il insulte souvent son bienfaiteur. 



ne pouvait pas crier, eould not ery. au secour8,/or hdp. 
s'agite, agitaUs Mmsdf, ouvre la gueule, opens hUs moutk. 
baisse la tête, stoopshis head doufji.easBLvef tries, tirer, to 
drtnù oui. patte, paw. peine inutile, umUss trouUe. n'en 
put pas venir à bout, could noi bring it àboui. au long 
cou, mal « Umg neek. passa, passtd. par hasard, bjf chance. 
près de, $uar. place, piacf.où, tehere. maître, master. se 
tourmentait, Unmentea himseff. qu'avez-vous, tehat mis 
y&u. parussez être embarassé, seem to ht puzzted. puis-je 
vous être utUe, ean I bt useful to you. fit signe, beckoned. 
mvait, had. quelque chose, someûnng. gênait, troubled. se 
met aussitôt a l'ouvrage, goes immetuaiety to work. retire, 
éraufa ont. bec, beak. salaire, reieard. badinez, jest. n'est- 
ce pas, isU noT. beaucoup, much. avoir laissé, tohaveUi. 
allez, go. êtes, art. ingrate, ungrattftd créature, pardon- 
ne, forghe. cette fois, tkis time. ne paraissez jamais, necer 
igmtÊir. devant, before. 

voilà, Ms is. reconnaissance, gratitude, homme gé- 
néreux, generout mon. peut attendre, ean esmeet. ingrat, 
ungratfful oue. non seulement, not only. oublie, forgets. 
bîenfails, benefits, insulte souvent, ofitn insults, bienfaiteur, 
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FABLE XLVm. 
LeRatetU Chmmeëu. 

UN des plus gros Chameaux d* Arabie, marchant è pu 
lents, passa par uo villa^. Un Bat, sortant d'une 
grange, regarda avec surprise un grand nombre de spee- 
lateurs qui admiraient le Chameau. Ces gens là sont 
fous, dit Ronge-maille; que peuvent-fls trouver d'extraor- 
dinaire dans cet animal 7 D a le cou trop long, la tête trop 
petite, les oreilles trop courtes, et une espèce de bosse 
sur le dos: Je rougis de la bêtise de ces nigauds. Sans 
vanité, je puis me vanter d'avoir le corps imeux propor- 
tionné. N*ai-je pas la peau plus unie? Mes veux, mes 
oreilles et ma tête répondent exactement a la gros- 
seur de mon corps ; en un mot, je suis une iperveille de 
la nature: cependant malgré toutes mes peifeotioDs, les 



Fablk XLVIII. Rat, Rat. Chameau, CameL 

Un des plus gros, one of the biggut, Arabie, 
marchant, goiing. à pas lents, slowjf. passa, pms$êd. par, 
thfough. village, village, sortant, coming out. grange, iem. 
regarda, looked. surprise, surprise, grand nombre, grêat 
number. spectateurs, spectaUn^. admiraient, iiAnd. 
eensjà, peuple, sont fous, are fools. Ronge-maille, Sqmrs 
NUAle. peuvent, can. trouver, find. d'extraordinaire, «x* 
traardinarif. animal, animal, il a le cou trop long, his neek 
istoo long, la tête trop petite, Ms head too smaU.lea oreil- 
les trop courtes, his ears an too short, une eH>êce de 
bosse, a Jând cf buneh. le dos, kis bock, rougis, Mujft. de, 
at. bêtise, stupiditif. nigauds, timj^atons. vanité, vamitg, 
puis me vanter, ean boast. d'avoir, ofhaving. le corps 
mieux proportionné, a better proportionaie hoay, n'ai-je 
pas, hâve / not. la peau plus unie, a smoother s/an. yeux, 
offes. oreilles, eors. tête, head répondent exactement à, 
exactljf a^reo with. grosseur, bigness. corps, bodif. mot, 

toord, sais, am. merveille, marvd. nature, nature, cepeu- . 

dffnt, howwtr. malgré, ftefl^thstaindinjr, ^rfertions, pn»- 
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st (iU sont souvent injastea, j'en com 

ipl'a me détruira, et toi» c«ux de a 

«it ia davantH^-, mais un Chai 1 

d'une mîoQte, qd'un Rat ji'eM pu an 
tCQD devrait m eonnattre: cepndiml il y ■ ding 
laie an grand nombre de lanfarens, qni m firMèrnut 
«enonaea qnl Mmt an denus d'eui pe ~ ' '"" — 

FABl£ XLIX, 
La LÙM H k lAimctau. 

TN LiMDceBu.wUed'ajifilBBdiiMmea: 
J pacnie dfii liant, et recherchait ce 
iMtMtpiobtei. ilpaMail 
•pÊtMSk ^ •— '-' 



tsan aHMDbiées i il copinH lean aira et 
nMMMn M m not. U était «ne en Icut, bannis 
•raill«i. ^flë le Tiniti, il M rand dans la retndle 



Mmm. bomores, nuit. «ont. are. «onvaDt. t^m. injoelM, 
a^BK. e> oonTleaa, agrtt la U. ne cbercBeot qa'é dë- 
TWav milf *tA (* ituinw. eipèce, iputei. «n aDTsit M 
Insadlage, MmU famé mm nrm. chat, eu. H voir, ùeutd. 

' a de, bn lin. n^eat pa^ U nof. 

IMNHI, «ter* IHU. deVFBst ge coi 

<(f. ilya, UmoR. aonde, ti-BH_. __ ^_ 

la fimfarwM, maïqi ns^i^er*. se prtjèront, pr^ar rtepi- 
Mfci». pcOTonne», y<r»oriï, eu deasas de, «bev*. nai»!— '" 
Knfc. MDg, rwai. oi,:<m-. o^t, teit. 

FULB XLDC. Lion, tùm. lionoeBa, Wh»^. 



jMorà, qwnl. temps, tinu 

li. à, M. MHmilfees. • 

dra. manlèiM, «oaur*. normia, acepi. oreii 

cnft, (Mot Ae vanité, làlh Tiantg. t^eteV 
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de son père, pour y étaler ses rares qualités ; il ne noU'' 
vait pas manquer d'en avoir de ridicules. Il Inrait; le lion 
tressaillit. Sot, lui dit-il, ce bruit désagréable montre 
quelle compagnie tu as fréquentée. Les sots décomnent 
toujours leur stupidité. Pourquoi ètes-vous ai sévèrat 
demanda le Lionceau. Notre sénat m*a toi]\j^^m admiré. 
Que ton orgueil est mal fondé ! répondit le père; lulio 
quo les lions méprisent ce que les ânes admirent. 

Un Sot trouve toujours un autre Sot qui l'admire : ce 
n'est pas le suffrage de telles j^ens .qu'il faut brigaer; e'fliC 
celui des gens d'esprit, de mente, et de gottt. 

FABLE L. 

VEtfant et k PajnUon. 

UN Enfant, se promenant dans un jardin, aperçât un 
Papillon. Frappé de la beauté et de la variété de ses 
couleurs, il le poursuivit de fleuren fleur avec une peine infii- 
tigable ; (elle lui semblait légère, l'insecte volant étaltbeaa : ) 

retraite, retrtat. pète, sirt . pour étaler, to displa^. qualités 
rares, rarequaliites. ne pouvait pas manquer,, eouid mot fiât. 
d'en avoir de ridicules, to hâve ridktUoiis oiks, brait, mjfg» 
tressaillit, atarts. sot, pi'ppy. bruit désagréable, ditagntth 
hle noise, montre, shows, quelle, what. as, hast, fréquentée, 
kq^' fats, cotcombs. découvrent, toujours, alwags betrtg, 
' stupidité, stupidUy. pourquoi, tchy. êtes, an. si sévère, so 
severe. sénat, senate. admiré, admir dk que, how. oigoéB» 
fjfjde. est, ts. malfondé, Ul^^rounded. sache, kuaw, m^gri^ 
sent, despise. admirent, admtre. 

Sot. fool. trouve toujours, always find. admire, admims» 
suffrage, ap^^hation. telles gens, sach peojde. il faut, eue 
shotdd. briguer, court, esprit, toit, mérite, merit. goût, tmsU» 

Fablb L. Enfant, Boy. Papillon, BtUteififf. 

Se promenant, toalking. jardin, garden, aperçut, 
pereeifvea. frappé de, struck vnth. variété, varitty. eoo* 
leurs, colours. poursuivit, pursued. fleur, Jlower. en, to. 
une peine infatigable, ind'faHgabU pains, paroissolt légè- 
re, seemed lignt, insecte volant^ fiying inésct. beau, 
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tâchait quelquefois de le surprendre parmi les feuilles 
une rose, ou sur un œillet, et de le couvrir avec son 
lapeaa : un moment après il espérait l'attraper sur une 
Boche de myrte, ou le saisir sur un lit de violettes : mais 
us ses efforts furent inutiles ; l'inconstant Papillon, en 
rftigeant continuellement de fleur en fleur, éluoait toutes 
s poursuites. Enfin l'observant à moitié enseveli dans 
le tulipe, il s'élança sur la fleur, et l'arrachant avec vio- 
Dc^il écrasa le Papillon. Adieu le jphdsir dont il s'était 
itté: il eut beaucoup de regret d'avoir tué l'insecte. 
Le Plaisir n'est qu'un papillon peint : il peut amuser 
ins la poursuite ; mais si on l'embrasse avec trop d'ar- 
ur, il périt dans la jouissance. 

FABLE U. 

Le Héron. 

N héron, oiseau qui a le bec très .long et les jambes 
très hautes, côtoyait une rivière : il y vit quantité 



J 



ettg. tàchoit quelquefois, eometimeg endeavoured, sur* 
endre, turprise. parmi, among. feuilles, leaves. rose, rose. 
ilet, pink. couvrir, eaver. chapeau, Aol. moment après» 
tmeiU qfïer. espérait, koped. attraper, catch, branche, 
tnch. myrte, myi tle. saisir, seize, lit, hed. violettes, vùdets. 
brts, ejforts. inutiles, usekss. inconstant, Jid(c&. voltigeant» 
Msring. éludait, eluded, poursuites, atteimpts. enfin, «f 
jftib. observant, obserting. à moitié enseveli, hal^hwitd, 
ipe, ttdM. s'éclança, rusked. arrachant, sfÊttUkiMg. vio- 
lée, vioiCence. écrasa, crushed to pièces, adieu, fareweB. 
lisir, pteasure. dont, tokh which. s'était flatté, kadJUaUnd 
jts^. eut beaucoup de regret, was much grieved. d'avoir 
'i,Jor having killed. 

N'est que, is bui. papillon peint, panUed buUe^. p^nt» 
y. amuser, amtue. poursuite, pursmii. si on l'embrasse, 
mdnraeed. trop d'ardeur, too much ardour. périt, périmes. 
tîssance, et^ojfment. 

Fablb L1. Héron, Héron. 

oiseau, a bird^ le bec très long, a verff long heak. 

Jambes très hautes, verff hàghlegs. côtoyait, was go- 

' aiong. rivière, river, vit. sate. abondance, abWÊdetnce. 
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de carpes et de brochets, (le Héron est un grand mao^eui 
de |)oisson,) il aurait aisément pu les attraper; mais il 
n'avait pas faim: la raison était très bonne. QjueLques 
momeiis après l'appétit vint : il retourne au bord de rei^j 

Eour trouver de quoi manger: mais lès carpes et let 
poefaets n'y étaient plu? ; c'était une grande perte poiu 
lui. Il vit des tanches; ce mets ne lui plaisait pas, i 
avait besoin de quelque chose plus solide. Moi, mangei 
des tanches! dit-il : pour qui me prendront Enfla S 
trouve des goujons. — Des goujons ! Â4fon jamais vu un 
Héron manger du Crétin? Quoi! ouvrirai-je lebecpow 
si peu ! Le faim le surprit, et dans l'extrême besoin, m 
trouvant rien autre chose, il fut bien-aise d« rencontrer iu 
limaçon. 

Ne soyons pas si difficiles, et ne dédûgnons rien. 
Souvent en voulant trop gag;iier, on court risque de toal 
perdre. 

carpes, corps, brochets, f^tês. grand mangeur» gnm 
eaUr. poisson,^A. aurait edsément pu, andd êaêS$ m9e. 
attraper, rauj^. n'avait pas faim, was uot kungry, la rai 
son était fort bonne, tms was a very good /-eosMk aprè» 
after, quelques momens, some momenls. appétit, a ppt êi it 
vint, came, retourne, retums. bord de l'eau, waUr aide 
pour trouver, to find. de quoi, aomeikimg. manger, to tôt 
ivy étaient plus, irere no longer then. c'était, U -™ 
grande perte, grent loss. tanches, ttmches. meta, 
ne plaisait pas, did not plcase. il avait besoin, "Âc v 
quelque' chose, something de plus solide, mmn 
manger, eat. pour qui me prend-on, wkotn iù thejf taJb 
me for, trouve, ^?i</s. goujons, gudgfons. a-t on jamais w 
dii er.r any hody see. fretin, small fish. quoi, loftat. ou 
vrirai-jc, sAo// open. si peu, 9uék a trijU. faim, àwiiger 
surprit, overtook. extrême besoin, eirtr'-me waM. ne troy 
vant rien autre chose, notfinding any thing t Isc. très aise 
veryglad. rencontrer, meiturithf limaçon, Mfaii. 

Ne soyons pas, lei us no^ be. si diffkiles so hard U 

phase., ne dédaignons rien, lét vs not disdain any thing 

souvent, often. voulant, hting wiUing. glaner trop, gm^ 

tûo much. on court risque, we rwn lAe mjd. perdre, t 
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FABLE LU. 

La Laitière et le Pot au Lait. 

UNE Laitière, ayant un Pot au lait la tête, allait gaie- 
ment au Marché: elle comptut en elle-même le prix 
de ton lait Huit pintes à trois sous la pinte, font vingt- 
quatre sous, le compte est juste. Vingt-quatre sous sont 
plus an'il ne me faut pour acheter une poule. La pgule 
fera aes œufs: ceà œufs deviendront poulets; il me sera 
facile de les élever dans la petite cour de notre maison, et 
je défie le Renard, tout rusé qu'il est, d'en approcher. En 
vendant mes poulets, j'aurai assez pour acheter une robe 
neuve— rouge — que je considère — oui, le rouge me con- 
vient le mieux. Je ne manquerai pas d'amans; mais je 
les refuserai peut-être tous, même avec dédain. Là des- 
sus la Laitière fait de la tête ce qui se passe dans son ima- 
gination : voilà le Pot au lait à terre ! Adieu robe, amans, 
poule, œufs, et poulets. 

Fablk lu. Laitière, Milk-IVoman, Pot au Lait, MHk-fot. 

Ayant, having. la tète, her head. allait, tDtnt. gaie- 
ment, rnerrUy. marché, market. comptait, reckoned, en 
elle-même, within he seîf. prix, priée, huit pintes, eighi 
pimta, à trois sous la pinte, three pence a pint. font, maJce. 
viogt-qoatre sou9, tw n y-fur pence, compte, accoufU. 
juste, jnst. sont plus qu'il ne me faut, are >rore ihan / 
teant, acheter, bity. poule, hc'i. fera des œuxs, tcill lay egj^s. 
deviendront poiiletâ, toill b r-tne chickens. me sera facile, 
mU.hee.syfirr me. (lever, bingup. petite cour, little yard, 
maison, hotts^. d«' fie, dpfy. tenard, fax. tout rusé qu'il est, 
aê e'imting ai he i» en approcher, approiuJt it. vendant, 
itttvig. aurai, shttU hâve, assez, enoagh. robe neuve, new 
gowm. rouge, red que je considère, let me consider. oui, 
pu. me-convient le mieux, suit* mebe>t. ne manquerai pas, 
àhall not want. amans, suitors. refuserai, shall refuse, peut- 
être, prkaps. même, ^en. dédain, «/istmit, là-dessus, 
tksrenpon. fait, acts. de la tête, with hrr head. ce qui, what, 
ae passe, passes, imagination, imagination, voilà behold, 
i terre, upontheground, adieu, /areiee^i. 

5* 
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Quel est Vhomme qui ne fasse des châteaui en Es- 
pagne ? Le sage aussi oien que le fou : tous ces b&timeiu 
aériens ne sont que remblème du Pot au lait. 

FABLE LHL 

Le deux Lézards. 

DEUX Lésards, animaui ovipares, à quatre pieds et à 
longue queue, se promenaient à leur loiur» lur an 
mur exposé au soleil: ils se retirent ordinairement dani 
les haies et dans les trous des muruUes. Que notre oon- 
ditiou est méprisable ! dit Tun à son compagnon. Noos 
existons, il est vrai ; mais c'est tout : le plus petit Ciron a 
cela de commun avec nous. Nous ne tenons aucnn rang 
dans la création. Nous rampons comme de vils inseetes, 
et nous sommes souvent exposés à être foulés ans pûds 
par un enfant. Q^e ne suis-je né Cerf, ou quelque autre 
animal, la gloire des. forêts ! Au milieu de ces murmures 
.11. — - ■ ^«»»^»^— — 1^ 

Quel est lliomme qui ne fasse, what nùm does noi huiUL 
des châteaux on Espagne, easUes in the air» sage, wise «on. 
aussi bien que, as tot.U as. fou, fo<d, bàtimens aériens, airy 
buUdings. ne sont que, are btu. emblème, embiem. 

Fable LOL Deux Lézards, two lÀMrd», 

Animaux ovipares, onpariom animais, à qnatre pieds, 

mtk four feet. longue queue, long tail. se promenalpDt, 

Wdlked. à leur loisir, at their liisure. mur, waU, expoaé, 

txposed. soleil, smi. sq retirent ordinairement, eammaa^ 

relire, haies, hdges. trous, koles murailles, watls. que 

notre condition est méprisable, how rontemptibU t» oer 

condition, compagnon, compamon. existons, exist. vrai 

true. plus petit ciron, smaUest handujorm, cela, ihat. eoiùr 

mun, covMnon. tenons aucun rang, hitld iio rank, création, 

création. Tampons, creep. comme, like. vils insectes, 

viit insecte, sommes souvent exposés, are oftem e^p oê fi , 

à être, to be. foulés aux pieds, trod undit foot. enfuit; 

câM. que ée suis-je né cerf, 10^ toas I not ftem a' sd^f. 

oa, or. quelque autre animal, um* oUi*r animal, f^oiiref 

é^iory. îovèta, forests^ au unliien, vx iJbt^ xMAs munnorev 
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injustes, un Cerf qui était aai aboii, fat tué à la vue de 
nos deux Lésardi. Camarade, dit l'autre à celui qui 
s'était jplaint, ne pensez vous pas q|u'un Cerf, dans une pa- 
reflle situation, changerait volontiers sa condition avec la 
nàtre T Ainsi, croyez moi, apprenez à être content de la 
vàtn, et à ne pas envier celle des antres. H vaut mieux 
être Lézard vivant, que Cerf mort. 

Une condition obscure et médiocre est souvent la plus 
sâre ; elle met les gens à l'abri des dangers auxquels sont 
exposée ceux d'un rang plus élevé. 

FABLE LIV 

Le Singe et le Chat. 

Mrri9 et Fagotln, celui-ci sidge, et l'autre chat, vi- 
vaient ensemble en bons amis, dans une maison de 
Seigneur. * Ils avaient été élevés ensemble dès leur plus 
tendre Jeunesse ; mais le singe est toujours singe. Etant 



injustes, unjust murmurs, aux abois, at bay» tué, killed. 
à, in. vne, iigkt. camarade, comrade. celui, Hm. s'était 
plaint, kad eompUtined. ne pensez-vous pas, cfoti't you 
Udnk. pareille situation, like tituation. ehangerait volon- 
tiers, wonid woUtingly dumge. condition, eondàlùm. ainsi, 
M. eroyez, helUte. apprenez, team, content de, eonlenUd 
wiàk. la vôtre, ythjun» à ne pas envier, wA to envy. il vaut 
mieux, itiabetter. vivant, living. mort, dead. 

Condition obscure et médiocre, t^seure and middUng 
isonêiiion. souvent, oft^. plus sûre, softeat. met les gens à 
l*abri, jAefters peopU. dangers, dangers, auxquels, to v^nch* 
sont«xpoeé8, am expose«2. plus élevé, mare eievated. . 

FjàBLS LIV. Singe, Ape. Chat, Cat. 

Ifiâs et Fagotin, Pugs tmd Peg. celui-ci, tke Mter. 
l'antre, the othtr. vivaient ensemble, lived togethar. en 
«mlB, iAe Jnmiè. maison, Cotise, seigneur, lord, avaient 
4té, kmd Htn* étovés, hrwf^ «^. dès, from. nlus tendre 
jeuneMe, fitest f emfer ^9vHh, tonjonrs, dwa/ys. étant, hdng. 
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au coin du feu, ils virent rôtir des marrons. Fagotin en' 
aurait fait volontiers un repas: mais il ne savait com- 
ment d'y prendre. Pendant que la servante était ab- 
senté, il dit à Mitis: Frère, je nMgpore pas tes talens; 
tu sais une infinité de petits tours : il faut que tu fasses 
aujourd'hui un coup de maître. De tout mon cceur, dit 
le Chat; que faut-il faire ? Seulement tirer les marrons 
du feu, répondit le Singe. Là-dessus Mitis écarte on 
peu les cendres avec sa patte, et puis la retire; ensuite 
il recommence ; tire un marron du feu, puis deux, (mIs 
troi», et Fagotin les crot^ue. Sur ces entrefaites, la ser* 
vante entre dans la cuisine, attrape Mitis sur le fait. 
Maudit matou, s'écrie-t-elle : c'est donc toi qui manges 
les marrons. En disant cela elle l'assomme avec son 
balai. 

Les petits fripons sont ordinairement les dupes dltà 
grands, qui s'en servent comme le Singe se servit de la 
patte du Chat. 



au coin, at fhe corner, feu, Jire. virent rôtir des marrons, 
savD chesnuts roaating, aurait fait volontiers,, trould Anes 
wUUngly mode, repas, repoM. ne savait, did not Ameift. 
comment s'y prendre, how to go to tpork pendant que, 
tthiUt. servante, rnaid. absente, absent, frère, hroAtiT. 
n'ignore pas, am not ignorant of. talens, titlents sais, 
knoire.sf. infinitt-, infinité numher. petits tours, UtUe irickf., 
il faut que tu fasses, /Aoii miisf do seulement, otity. tirer, 
take oiu of. i à-dessus, tftere.t.pon. écarte, r^mort s. un peu, 
a liule. cendres, cinders. patte, patn. puis, then. retire, 
takes off. ensuite, afterwards. recommence, ht gins agmin^ 
deux, two. trois, three^ croque, dates off. sur ces' entr^ 
faites, in the mean vhil . entre, enters, cuisine, k'tekm. 
Btirape, catches. fait, /àc£. maudit matou, cui seii CfU^ 'dono 
toi; tken thou. manges, eaUsl. disant cela, saying tftw. Pas- 
somme, knocks him dation» balai, broom. 
Petits fripons, litde rogws. sont, are. ordinairénaentA 
ecmmonlp. dupes, dupes grands, guat one^s. s'en, servçnt^ 
«««fe««?. comme, as, se servît, nide use. 
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FABLE LV. 
Le Lynx et la TmÊfe. 

I Lynx était cotiché au pied d*oii arbre ; il aigoisait 
ses dents et attendait sa proie : dans cet état, u épia 

'aupe à moitié ensevelie sous un petit monceau de 
^'elle avait élevé. HMas! lui dit-il, que je vousplaini, 
unie ! Pauvre créature ! quel usage faites-vous de 
7 Voua n'y voyez goutte. Sûrement JupHer en a 
oal usé avec vous, de vous priver de la lumière: 
&dtes bien de vous enterrèr; car vous êtes plus d'à 
h morte. Je vous remercie de votre bonté, répliqua 
upe; je suis très contente de ce que Jhipiter mSb ac* 
, Jç n'ai pas, il est vrai, vos. yeux perçans; mais 
Vile extrêmement fine et délicate. — Ecoutez.---J'eii- 
on bruit derrière moi, qui m'avertit de me garantir 
danger qui vous menace : ayant ^t cela, elle s'en- 
an terre. Dans le même instant le javelot d'un 

eor perça le cœur do Lynx- ^ 

II . ■■ . .... I I II >i^ 

Fable LV. Lynx, Lynx. Taupe, Ifafe. 

ucbé, laymg. au pied, at the foot. arbre, trte* 
lait, uluUed, dents, teeth. attendait, waUedfor. proie, 
état, condition, épia, espied. à moitié ensevelie, hidf 
l, petit monceau, littU heap^ terre, ground. avait 
, kad rctised. hélas! alasf que je vous plains, hùto 
1 pity you. mon amie, my frieid. pauvre créature, 
créature, que faites-vous de la vie, fMc|t'« Ufe to ymi. 
oyez goutte, dont tee at ail. sûrement, sufUy. en a 
rès mal avec -vous, has bien verjf utûcind t^ fou. prl- 
deprive. lumière, light. faites bien, do ueU. vous en- 
r, hury youraelf. ear, for. êtes, art, plus d'à moitié 
e, more tkem haif daad. remercie, thank. de, for» 
ïf kindnùs. suis, afn. .très contente, fnuch contaUed, 
i que, with tchat. m'a accordé, has iUlotted me. n'ar 
hâve npt. vrai, tme. yeux perçans, pierdng eytM. ai 
e extrêmement fine et délicate,. /moc <i» extnmUy 
nd ddieate hearing. écoutes, haark ye. entends, hem. 
, noise, derrière, Sehind. avertit, tMim^. me garantir, 
lit. danger, danger, menace, threatens. ayant dit cel^a, 
\g 8iid dûs. s'enfonça, gwnk. terre, eartk, même, somc . 
otj javdtn. chasseur, /iliwifer. perça, piercec?. cfnwt.heart. 
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On ne doit pas s'enorgueillir des facultés qn^on a, ni 
méprber celles des autres. 

FABLE LVI. 

L99 deux Chevaux. 

DEUX Chevaux se trouvèrent un jour par hasard près 
d'un bois ; l'un était chargé d'un sac de farine, rau 
tre d'une grande somme d'argent. Le dernier, fier de 
son fardeau, marchait tète levée: il remplissait l'air de 
ses hennissemens. Misérable esclave de meunier, sori 
du chemin, dit-il à l'autre : ne vois-tu pas que je porte 
un trésor ? Un trésor ! dit tranquillement le premier, je 
vous en fais mon compliment : je n'ai jamais eu cet hoB« . 
Tieur là, je vous assure ; la farine est ma charge ordinaire» 
Dans ce moment ils sont attaqués par une bande de volenni, 
qui tombent sur le cheval charge d'argent, lui enlèyeot 
son trésor, et laissent passer l'autre et sa charge. Frère, 
dit le Cheval de meunier, «lû est à présent votre trésor? 
Vous êtes plus pauvre que moi. Apprenez que les grandf 

On ne doit pas, we ought not. s^enorgueillir, to be puma, 
facultés, /acubie«. on a, wekare. .mépriser, <20j^nM. autres, : 
otiiers. 

Fable LVI. Deux Chevaux, Two Horsts. 

Se trouvèrent, ^un<2 themselves. jour, day. par hasard, 
hy chanct. près, near. bois, toood. chargé de, îoaded wiàh, 
sac, iock. {wcmB, fiouT. grande somme, grtat sum, aigent, 
money. dernier, latter. fier, proud. fardeau, burthen, mar- 
chait, walk. d. tète levée, trith a high Iiead. remplissait, 
filled. ab', air. de, widi. hennissemens, neighings. misér»^ 
ble esclave, misérable slave, meunier, miUer. sors, gei 
out. chemin, v>iy ne vois-tu-pas, dost thou fM see. porte, 
carry. trésor, treasure. tranquillement, quietly. premier, 
former, vous en fais mon compliment, toish yaujoyfor tt. 
u'ai jamais eu, never had. cet honneur là, tMt honowr. M» 
sure, assure, charee ordinaire, ordinary burden sont atta- 
qués, are attacked. bande, gang, voleurs, robbên. - tom- 
bentfjall. lui enlèvent, plundw. làm cf. laissent passer, 
/f/ pass. frère, broUufr. où, ukere. à présent, «oie, 
êtes, are. plus pauvre, foorcr. ^p\wetvcz, leam. grands 
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postes sont souvent dangereux pour ceux qui les possè- 
dent : si, comme moi, vous n'aviez porté que de la farine, 
vous auriez pu voyager en sûreté. 

L'objet de notre orgueil est souvent la cause de nos 
malheurs. 

FABLE LVn. 

La OrenouUU et la Sourisi 

IL y eut un jour une grande dispute entre une Gre- 
nonille et une Souris ; chacune prétendait être maltresse 
d'un marais. Commère, dit la Souris à la Grenouille, vous 
me céder^ la place, s'il vous plaît, elle m'appartient de 
droit: je la possédais avant vous. Moi, vous céder la 
place!, sûrement vous n'y pensez pas; il y a plus de dix 
ans que j'y demeure. Apprenez à vous connaître, et soy- 
ez contente de vos trous. La Souris, offensé de la répli- 
que de la Grenouille, comme un animal d'honneur et de 
<x>umge, lui donna un cartel : il fut accepté. Les deux 

postes, gréai posts. sont, are. souvent, often. dangereux, 
fhmgeraus. possèdent, passées, si, if. comme, like. n'aviez 
porté que, nad only carried. auriez pu voyager, nûg^ hâve 
traveil- d, sûreté, sûfety. 

Objet, objtct. orgueil, pride. souvent, often. cause, cause. 
malheurs, misfortunes. 

Fable LVII. Grenouille, Frog. Souris, Mouse. 

T\ y eut, thrre leas. jour, dap. grande, great. entre, 
between. chacune, each. prétendait, pretended être, to he. 




«DOS tff possession af U. . avant, ^fore. sûrement, 
Bunlji' n'y pensez pas, don^t ifânk of it. il y a plus de 
dix ans que j'y demeure, I hâve lived in it mese ten 
years pas^ apprenez, karn. vous connaître, know yonr- 
9df, soyez contente, he contented. de, toith. trous, h(des. 
offensée de, ejfended at. réplique, rejdff. comme, Uke. 
ddsna un cartel, chaUenged. accepté, accepted. deux 
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rÎTiiles, la eolère et la vengeance dans le ccMir, paru 
snr le champ de bataiUe, armées de joncs an Ueo de 
ces. Le combat allait devenir cmel et sanglant ; mai 
Mnan qui planait, dans Tair, vH les devi hérelnes, et 
la querelle, en enlevant l'une et l'autre dans ses serrée. 
Voilà le fruit des disputes parmi les gens faiblee 
sont ordinairement les dupes de leurs querelles. 

FA'BLE LVin. 

L6« iMMix. Truttef et Vt Chujon. 

UN Pèchenr jeta dans une rivière sa ligne année d 
mouche artificielle; une jeune Traite de très-boi 
petit» allait avaler l'appât avec avicBtè; mais elle Ai 
rètée très à propos par sa mère. Mon enfant, dit" 
toute émue, je tremble pour vous/ De grâce, m m 
jamais précipitée, oà il peut y avoir du dwiger. Qm 
vea-vous si cette belle apparence que vous voyes, est i 

lement une mouche? C'est peut-être on piège. Cro 

■ ■ — . « ■ ■- — _______ — . _ 

xmdes, two rivais, colère, oat^er. cœur, heart, parurent, 
H^fiB<{. ch&mpfjield. bataille, baltle. armées, anned. de, i 
jaics, btUrumes. au lieu, instead» allait devenir, imw li 
. bee»me, sanglant, Hoody. milan, Aste. planait^^ tco» hovm 
vit, $mi>. deux, two. héroïnes, heroints. finit, put an em 
querelle, quarrel, enlevant l'une et l'autre, carr^Hi 
llm.mrres, UAons. 

Voilà, this is. parmi, among. gens faibles, vitak pe* 
ordinairement, commonly. 

Fable LVni. Deux Truites, Tteo Trovis, Omi 

Qudgeon. 

Pécheur, fisherman. jeta, ihrew. rivière, river. Il 
littt. armée dé, armed ioith. nrouche artificielle, Aff^ 
fiy. jeune, ytnmg. très-bon, very good. aHait avsder, 
goûag to stpallind. app&t, boit, avidité, greedineas. wni 
stopped. très à propos, very seasonablff. mère, vMéhtr. 
fant, ckUd. toute émue, quUe mwea. trou 
trtmbU. de grâce, pray. ne soyez jamais, he n 
précipitée, predpitaU. où, irhere. ^f^ peut y tt 
ihtfe majf he. du, «orne, comment savez, how kntnÊ 
tûàBÛker. belle, fne. voyez, gee. est, is. réellen 
rsallp. peut-être f pérhttps. plè^e, snarv. croyes, M 
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^^i, ma fiUe ; je suis vieille, je connais les hommes, et je 
sais de qvol ils sont capables : ils se tendent des pièges 
^^uoê anx aotres: fautril s'étonner, s'ils en tendent aux 
P^ianns. A peine avaitrelle fini de parler, qu'un Groujon 
^t goulnment la mouche prétendue, et vérifia par son 
siepiple la prudence de Tavis de la mère Truite. 

ne faut pas aisément se laisser prendre aux appa« 
"^Qces , les plus belles sont quelquefob. trompeuses. 

FABLE UX. 

Lô MUan et U RossignoL \ 

["TN Milan pressé par la faim, et qui avait passe le jour 
Ly sans manger, entendit vers le soir un Rossignol qui 
liantait parmi les branches d'un arbre. Bon, dit l'oiseau 
e proie, voici une musique qui me réjouit les oreilles: 
rais il tûxt quelque autre chose à mon estomac : ce petit 
loneien doit être un morceau friand. Dans l'instant il 

- - 

Ile, dattgkter. vieille, vld. connais, am acquairUed wUh. 
smalas, men, sais, knoio. de quoi, tehat, sont capables, ' 
re eapaUe of/se tendent des pièces, {ay snaresjor. les 
os aux autres, one anotker. faut il s'étonner, isit tobe 
tmàend. poissons, fithes. à peiné, hardly. fini de parler, 
me spewdng. saisit goulûment, greemly seized upon, 
retendue, pretctided. vérifia, verified. avis, advice. 
n ne faut pas, toe mnat nat. aisément, easUy. se laisser 
rendre, yield. plus belles, Jinest. quelquefob, gomitimts. 
■ompeuses, deceUfid. 

Cable LIX. Milan, Kite. Rossignol, Nightmgale. 

Pressé par la faim, kumgry, avait passé, had passed. 
>ur, dayp manger, eating. entendit, htard. vers le soir, 
twards ^vtning. qui chantait, singing. parmi, among. 
[bre, trce, bon, good. proie, prey. voici, Aère t*. me 
ijfouit les oreilles, rtjaicts my cars, il faut quelque 
itM chose à mon estomac, my stomadt. wants sometfnng 
5e. yetH musicien, little musUian, doit être, muât nuSt 
!. moi^euu friand, deinty hit. dans Tinstant, immtdùUtly, 
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vient fondre ?ur le Rossignol, et l'enh^ve. Mis^tricorde! ft'é« 
nria le héraut du printemps; vous ne serez certaineniMt 
pas assez barbare pour me tuer : je ne suis pas capable de 
vous faire un rejws: d'ailleurs, pourquoi me tueriez-voiii f 
Je ne vous ai jamais fait de mal. Ecoutez une petite 
chanson. Une chanson! vous badinez; ce n'est pes «n 
mets pour un Milan. Je ne me soucie pas de votre ma- 
sique : ventre affam6 n'a point d'oreilles : ainu, mon petit 
musicien, vous mourrez. 

Le nécessaire doit être préféré à ce qui n'ett qae poor 
la curiosité, l'ornement, ou le plaisir. 



FABLE LX. 

Le Dogue et VEpagneul. 

VOISIN, dit un Dogiie à un Epagneul, une petite pro- 
' menade ne nous fera point de mal ; qu%n peniez> 
vous? De tout mon cœur, répondit Brifant: mais on 



vient fondre, cornes patodering. l'enlève, carries lum 
miséricorde; hless me. s'écria, cried out. héraut, kermSL 
printemps, apring. ne serez certainement oas, wiff cer- 
tainly net ht. assez barbare, haiharoius enùvffi.^ tuer, IdR. 
ne suis pas, am not. faire, mtike. repas, repmtL d'ailleuK, 
hesides. pourquoi, tr^. tueriez-vous, sltoutd fou kiU. n'ai 
jamais tait, never did. mal, luirm. écoutez, hear. petite 
chanson, litUlt song. badinez, jest. mets, menU. ne me 
soucie pas, donH care. âe,for. ventre affamé, hitngvjf Miff. 
n'a point, has not. oreilles, ears, ainsi, sa. mourrez, dmU 
die. 

Le nécessaire, mcessary tHngs. doit être, ought io ht 
préféré, j?re/efTM/. ce qui n'est que, tkose tkat are onlg. m 
or. • 

Fable LX. Dogue, Mastiff. Epagncul, SpanUI. 

Vobin, neighbonr. petite promenade. l'Ut'e toalk. 
fera, point de mal, xoiU do no hann. qu'en peneez-T 
tdiae do yiyu thinh of if. 4e, voith. cœur, hf^rt. Bri 
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irons nous? Dans le village voisin, réplique Aboyard: 
ce n'est pas loin, vous savez que nous y aevons une visite 
à nos camarades. Les deux amis partent, et s'entreti- 
ennent en chemin de plusieurs choses indifférentes. A 
peine furent-ils arrives aans le village, que le Dogue com- 
mença à montrer sa mauvaise disposition, en aboyant, et 
en mordant les autres chiens; il nt tant de bruit, que les 
pay8an% sortirent de leurs maisons, se jetèrent indifférem- 
ment sur les deux chiens étrangers, et les chassèrent du 
village à grands coups de bâton. 

Il ne faut pas s'associer avec des gens d'une disposi- 
tion turbulente et em)>ortée: quelque tranquille et paci- 
fique que l'on soit, on s'expose à être maltraité et battu. 

FABLE LXL 
Le Lièvre et Us Grenouilles, 

UN Lièvre extrêmement triste et timide (ils le sont tous) 
faisait dans son gtte, sous un arbre, mille réflexions 

Tray. où irons-nous, tehere sIuUl we go. voisin, neiehbout' 
iag. Abojrard, Tyger. loin, far off. savez, knoto. devons, 
owe. visite, visit. deux amis, two friends. partent, set out, 
s'entretiennent, discourse together. chemin, way. de plu- 
sieurs choses indifférentes, about several indifft^rent things. 
A peine furent-ils arrivés, thry tœre hardly arrived. com- 
men<;a, hegan. montrer, display» mauvaise, maiignant, aboy- 
ant, barking. mordant, Hting. autres chiens, other dogs. fit, 
made. tant de, so much. bruit, nose. paysans, peasants. 
&6rtirent, toent ont. maisons, Itouses. se jetèrent, fell. in- 
différemment, indifferendg. étrangers, étrange, cbeîssèrent, 
drove oui à grands coups de bâton, with eudgela. 

Il ne faut pas, tre must not. s'associer, associate ourselves. 
gens, ptople. turbulente et emportée, tutî/tUeiit and passion- 
ate, quelque tranquille et pacifique que l'on soit, however 
quiet and peacealdy tee mqy oe, s'expose, expose ourselves. à 
être, to he. mal traité,'!// used, battu, beaten. 

Fabls LXL Lièvre, Bare. Grenouilles, Frogs. 

Extrêmement, extnmcîy. triste, sad. timide, fear 
fui. le font tout», nre aff so. faisait, madt'. rite, fnrui 
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sur le malheur de sa coudition. — La moindre chose m'e 
fraie, dit-il: une ombre suffit pour me mettre en fuit 
Je no peux manger le moindre morceau sans crtûnte, i 
cette maudite crainte m'empêche souyent de dormir, 
n'endormit cependant dans ces réflexions: mais il fi 
bientôt réveillé par un petit» bruit occasionné par Vagiti 
tien des feuilles. Malheur à moi, s|écria-tril, en surson 
je suis perdu : voici une meute de chiens à mes tronsseï 
Il se trompait: ce n'était que du vent. Il court au travei 
des champs, et arrive bientôt auprès d'un fossé. A bg 
approche, des Grenouilles 'qui étaient sur le bord poi 
prendre l'air, se jetèrent avec précipitation dans Vtta 
Oh ! oh ! dit-il, alors : je ne suis pas le seul animal q 
craigne ; ma présence effraie aussi les gens, elle repas 
l'alarme dans les marais. Mille grenouilles s'enfuient c 
peur, et se cachent à l'approche d'un seul lièvre ! 

On est souvent mécontent de sa condition, parce qu'< 
ne connaît pas celle des autres. 



arbre, treê. mille, a thatuand. malheur, unhappinei 
moindre chose, tetut thing. m'effraie, /rtgAten« tue. ombr 
shadoie. suffit, w aufficient, mettre en raite, put toJHgkn, i 
peux manger, cannot eat. moreeau, hU. crainte, Ve^r. ma 
dite, eurted. m'empêche, kindtn me. souvent, afien. de do 
m\T,from sle^ng. s^ endormit ffiU îasUep. cependant, Jb] 
eoer. bientôt, soou. réveillé, nwake. peut bruit, UtUe «où 
occasionné, oecanoned. feuille», leates, malheur, im«. s' 

. cria-t-il, cried ht ont. en -sursaut, suddeiUy. suis perdu, « 
undooe. voici* kere is, meute, pae&. chiens, hounds. trousse 
heels. se trompait, was miatakem. ce n'était que, it teas et 
vent, vrind. court, runs. au travers, Uuvvg^. champs, jSaU 
arrive bientôt, soon arrive», auprès, near, fossé, ditch. a 
proche, approach» bord, shor^. prendre f take. sejetèrei 
thrfw tkerMelees. eau, water. lors, thtn. ne suis pas, am m 
soûl, oiUy. craigne, fears. aussi, /t/^riotsr. gens, petfp 
répand, êproads. marais, fens. s'eniuient, fiy. de peur, j 
ftar. se cachent, hidt themaelves. seul, single. 

On est, peopU are. souvent, «)/l0H. mécontent, disu 
fetUed. de sa, wkh thcir. parce que, beeause. l'on ne ca 

nait pas, they do rîoi ffwno. ctWc. thnt. autres, others. 
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FABLE LXII. 

ht Loup et U Chien maigre. 

UN Loup; le ()lus sot.de son espèce, trouya un Chien 
hors du bois: il allait l'emporter, quand le chien 
lui représenta qu'il était trop maigre, vou^ voyez, lui 
dit-il : je n'ai que la f>eau et les os : attendez que je sois 
plus gras. La fille unique de mon maître doit se marier 
demain, et comme je serai aux noces qui dureront huit 
jours, vous pouvez aisément juger que je ne manquerai 
pas de m'engraisser. Le Loup le crut, et le Isôssa aller 
son chemin. . Ciuelquesjours après il vint voir si le Chien 
était bon à prendre; mais Landon était chez son maftrc. 
n dit au Loup par un treillis : Attendez, mon ami, je vais 
sortir : le portier du logis et moi, nous serons à vous dans 
un moment. Le Loup se douta du stratagème : Oh ! vo- 
tre serviteur, dit-il ; et il se mit à fuir de toutes ses forces. 



Fablk LXn. Loup, Wolf, Chien maigre, lean Dog. 

Plus sot, nutstfociish. espèce, species. trouva, /ot<n</. hors, 
eut. bois, trood. allait, was going. emporter, earry atoay, 
représenta, represerUed. trop, too. voyez, see, n'ai que la 
peau et les os, am nothing but sldji and bones. attendez, 
sttm. que, tiU, sois, am, plus eras, fatter. fille unique, 
on^ aaughter. maître, master. doit se marier» is to be 
married. demain, to-morrow. serai, shall be. aux noces, 
at the wedding. dureront, wiU last. huit jours, a toeek. pou- 
vez, may. aisément, easUy. juger, judge. ne manquerai 
pas, shnU not fail. m'engraisser, grow fat. crut, believed. 
laissa aller, Ut go. chemin, way. quelques jours après, 
some days tfter. vint voir, came to see. si, tchether. bon, 
g^ffd. prendre, take. Laridon, larder, chez son maître, at 
Ms fiMUter's. par, throvgh. treillis, a grate. ami, friend 
vais sortir, am going «iff. portier, door4ceeper. logis, Aoiise. 
serons à, ahaU be wiAf se douta du, susptcted the, se mit à 
fuir, began tofly.' de, uyith. forces, forces. 

6* 
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Ce Loup était un imbécUle, et montre qu'il ne faut pu 
quitter le certain pour l'incertain. 

FABLE LXnL 

Le Rat a r Huître. 

(1 N rat de peu de cervelle, il y en a de tels dans le 
J monde, las de vivre dans la solitude, se mit en tète 
devovager: i peine avait-il fait quelques milles: Que le 
monne est grand et spacieux, s'écriaf-wl! Voilà les Alper, 
et voici les Pyrénées. La moindre taupinière lut semoialt 
une montagne. Au bout de quelques jours, le voyageur 
arrive au bord de la mer, où il y avait beaucoup d'iuittre^: 
il crut d'abord que c'étaient des vaisseaux. Parmi tant 
d'huftres toutes closes, une était ouverte: le Bat l'aper- 
cevant: Que vob-je? dit-il. Voici quelque mets pour 
moi; et si je ne me trompe, je ferai bonne-chère au- 
jourd'hui. Là-dessus il approche de l'écaille, alonge un 

Imbécille, simpleton. montre, skows, il ne faut pas, ire 
miist not. 

Fable LXIII. Rat, lUU. Haitre, OlfsUr. 

De peu de cervelle, of little brains. il y en a de tels, 
tJéere are such. monde, toorid. las, vjeary. vivre, lidng. 
se mit en^ tète, tO€fk k into kis head. voyager, Crooe/. à 
peine avait-il fait, he had kardly mode, quelques milles, 
some miles, que le monde est grand et spacieux, how 
grtat OTid spacùms the world is. s'écria-t-il, eried he out. 
voilà, there are. Alpes, Alps. voici, hère are. Pyrénées, 
Pyrénées, moindre taupinière, hast mole hiU. semblait, 
seemed. montagne, mountain. au bout de quelques jours, 
some days after. voyageur, travtUer. arrive, cernées, au 
bord de la mer, ai tha sea-shore. où, tohere. il y avait, 
tJèere toere. beaucoup d'hufitres, a great many oysters. 
crut, beUeved. d'aborti, at first. c'étaient, Huy were. vais- 
seaux, sidps. parmi, among. tant de, so tnany. toutes clo- 
ses, qtàu shnt up. ouverte-, oppi». apercevant, pereémmg. 
que vois-je, vohat do I se», voici, hère is. mets, meid. no 
me trompe, an» not misUiken. ferai, shall mahe. bonne 
chère, good eheer. aujourd'hui, Uhday. là dessus, (fters- 
f/pon. approche, approackes. écaille, hhell. alonge un 
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j le COQ, et fourre sa tète dans l'HuStre qui se referme 

it d'un coup : et voilà messire ELatapon pris comme daqs 

te ratière. 

Ceux qui n'ont ancone expérience du monde sont frap 
hé d'ètonnement aui moindres objets, et deviennent 
lovent les dupes de leur ignorance. 

FABLE LXIV. 

Le Reuardy le$ Mouckenus, et VHirondtUe, 

UN Renard, le plus rusé de son espèce, et oui s'était ren- 
du, fameux par le grand nombre de poules qu'il avait 
mangées, fut poursuivi pitr des chasseurs : n'ayant point 
d'autre moyen d'échapper à leur, poursuite, il passa une 
rivière à la nage. Quand il fut de l'autre coté, il trouva le 
bord si escarpé qu'il ne put le franchir: il fut déconcerté 
à ta vue de ce nouvel obstacle. A Tinstant des Mouche- 
rons vinrent en foule, et se placèrent sur sa tête et sur ses 
yenx; ils le piquèrent et sucèreut son sang. Une Hiron- 

peu le cou, stretches a little his neck mtt. fourre, thru»ts. 
tète, head. se referme, shuts htrte'f vp. tout d'un coup, 
ail atancc, voilà, bekold, messire Ratapon, Squire Nibbîe. 
pris, taken» comme, as. ratière, moust-trap. 

N'ont aucune, haiee no. monde, vorid. sont frappés 
d'étonnement, €ure struck with a8loni^mt.nt. aux, at the. 
moindres objets, Uast objects. deviennent souvent, often hc- 
come. 

Fable LXIV. Renard, Fox. Moucherons, Gnais. Hiron- 

délie, Swallote. 

Plus rusé, fttost cunmng. espèce, species. s'était rendu 
fameux, iW rendered kmatlf jamoha. grand, ^re/7f . poule» 
hens. avait mangées, had eaUn. fut poui-sulvi, was purëued 
chasseurs, JumUrs. n'ayant point d'autre moyen, hat 
ivg no &tktr means. d'échapper, âf tscapivg. poiu-suite 
«ursttf^. passa une rivière à la nage, swam OT>er a rive 
lut arrivé, came, côté, aide, trouva, found. bord, hank. 
escarpé, bo ittep. ne put, cotdd not. le franchir, get over 
déconcerté, disconcerted. à la vue, at th* sight. ce nou' 
obstacle, UÛs new obstacle, à l'instant, immediafeiy. vior 
en fonlC; thropged togaher. se placèrent, settltd. sang, bU 
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délie, volant sur la surface de Teau, vit rembarras du 
nard: Ami, dit-elle, je vois que ces sangsues vous t< 
* mentent, sans que vous puissiez les en empêcher: je v 
eu aurai bientôt débarrassé, si vous voulez. Non, b 
dit le Renard, ne le faites pas, je vous prie ; car si v 
chassez ces Moucherons qui sont déjà assez pleins, 
autre essaim de ces insectes viendra prendre leur pla 
ils ne me laisseront pas une goutte de sang dans les veii 
Il vaut mieux Supporter avec patience un petit i 
présent, que de s'exposer à un plus grand. 

FABLE LXV. 

'VOur$ et le Charlatan. 

UN Charlatan, aussi impudent qu'un charlatan pui 
être, débitait ses drogues et ses oneuens près de 
Tour: il se vantait devant Ta populace, d'un grand m 
bre de maux incurables qu'il avait guéris, et par 
d'IIippocrate et de Galien. Tout le monde l'écou 
avec admiration, lorsqu'un Savoyard passa: il mettait 

volant, Jlying. surface, surface, eau, water. vit, saw. t 
barras, distress. ami, friend. vois bien, sce well. sangsi 
hloodsttckcrs. tourmentent, plague. sans que vous puissi 
trUhout yourbting ahle. les en enpècher, hind^r them. 
aurai bieiitùt dcbari-assé, shaU toou hâve rid of them. v 
lez, choose. ne le faites pas, donU do il. prie, pray. chass 
drime atooj/. sont déjà, are alrtady. assez pleins, sufficiei 
filled. essaim, swarm. viendra prendre, teUl corne and ta 
ne laisseront pas, toill not leave. goutte, drop, sang, blvod 
Il vaut mieux, U is better. supporter, bear wiUi. petit n 
présent, liUie prêtent evil. s'exposer, expose ont' s self, p 
grand, greater. 

Fabltî LXV. Ours, Bear. Charlatan, Quack. 

Aussi, as. que, as. puisse être, can be. débitait, vms s 

îng. drogues, dnigs. onguens, unguents. près, near. 'To 

Touxr. se vantait, boasLd. devant, bef&re. grand, gri 

maux, eviïft. avait guéris, had cured. parlait, spoke. JH 

tM)crate, Hippocratts. Galien, Qalen. tout le monde, epi 

Âatfjff. )*àcoutait, listened to kim. iDrsque, when. Savoya 

V éÊOfive qf Savoy, pax^, passed hy, menait, was Uadit 
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OianiBar le mueiui: adieo charlatan, drogues et onguens ; 
toute la popnlaoe courut après TOun, et se moqua de lui. *' 
Frèresy mt la bête, vous avec tort de vous moquer de mol : 
je ne suis qu'un Ours, il est vrai: mais vous qui êtes des 
nomniesy et qui vous vantez de votre raison, vous vous 
laisses mener eomme des sots, non-seulement par le nés, 
mais encore parles oreilles: témoin le Charlatan. 

L'Ours est l'emblème de beaucoup de gens : la seule 
diffère née est, que le premier est mené par force, et q\[ie 
les autres se laissent mener par intérêt, ou par stupidité. 

FABLE LXVI. 

ht Barbet H la Brebis. 

UN Barbet, nouvellement tondu depuis la tête jusqu'à 
là queue, courait dans les champs au milieu de 
l'hiver, ttemblaot de tous ses membres: il mourait pres- 
que de froid, et faisait des cris lamentables. Qu'est-ce 
que vous avez, lui demanda une Brebis? Vous parais- 
sez tout transi. Hélas! répondit le Barbet, il faut que je 

mnaean, snont. adieu, fareweU. courut, ran, après, after. 
se moqua de, laughed at, frères, brothers, bête, beast. avez 
tort, are m tke wreng. ne suis que, am but. vrai, true. êtes, 
are; heiiimes, mtn. vous vantez, Jàast. raison, reason. vous 
laissez, eujfer yoursdvee. mener, to be led. comme des sots, 
likejmds. non seulement, uot onlj/. nez, noee. encore, like- 
toise, oreilles, ears. témoin, witness. 

Beaucoup de gens, many people. seule, only. premier, 
former, mené, lea. se laissent mener, suffer themselves to be 
led. 

Fable LXVI. Barbet, Shngged Dog. Brebis, Sheep. 

Nouvellement tondu, ntwly shom. depuis la tête jus- 
qu'à là queue, from kead to tail. courait, was runmng, 
champs, faUds. au milieu, in ihe middle. hiver, winter. 
tremlnant de tous ses membres, ait hie limbe sJdvering. 
mourait presque, wae atmost dffing. de froid, utith cold. fai- 
sût, nuuîe. cns, erits. qu'est-ce que vous avez, what^s themnt- 
ter. paraîssejf, look, tout transi, quite ckilted. il faut que je 
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votre {>eau est anic et luisante, et voua conches 
les nuits sur une bonne litière : tandis que moi, je' 
bligé de m'étendre sur la terre. Il ne fut pas lonc- 
san9 changer de langage. Le lendemain il vit du 
1 bois, le même àne dont il avait tant envié le bon- 
il, était chargé de deux paniers qu'il pouvait à peine 
; son maitre le suivait, et le faisait avancer à coups 
ton. Oh! oh! dit l'âne sauvage, secouant les 
s : ma foi, je suis fou de me plamdre : ma condi* 
t préférable à celle de mon finère. 

que condition a ses peines etsesagrémens: l'homme 
le se plaint pas de la sienne, et n'envie pas celle 
très ; parce que Ton est rarement aussi heureux, ou 
lalheureux que l'on pense. 



^aL peau, skin. unie, smooth. reluisante, skhnmg. 
iz, he. toutes les nuits, evety night. bonne litière, 
kter. tandis aue, wkUst. suis obligé, am thligtd,, 
idre, lay myadj dovm. terre, ground. ne fut pas long. 

was not long, sans changer, vfithotU changnng. oe 
e, fds tunt. lendemain, next day. vit, saw. au coin, 
ïe corner, même, same. dont il avait tant envié le 
ir, tohosè haypiness kê had so much emned. chai^ de, 

toUh. deux paniers, (100 baskets, pouvait à peine, 
tardly. porter, carry. suivait, follovoed. faisait avan- 
%de go J'onoards. à coups de bâton, toilA a cudgel. 
nt les oreilles, s/io/Etn^ &«« ears. mviioif faith. fou, a 
aindre, compiain. 

que, rvery. peines, trovhlts. agrémens, allurememt$. 
i sage, toise mon. ne se plaint pas., does iio< eomplain. 
ne, hiis. et n'envie, or tnvy. autres, others. parce que, 
. l'ort, people. est, être., rarement, seldam. aussi heu- 
happy. ou, or. malheureux, mnhiq»py. Ton, the^f. 
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FABLE LXVm. 
L( LU», I'Aju tt It Baard. 

Un Lion, Dobliuit uae foia nferocitË, allalï la cbuM 
ïvecunAoe «tan Reoinl: Il aurait cerlaloementpa 
les tuer: maiii il voulait avoir un doubltr plaiilr. MM 
chameun n'avaient ^hu 6tfi long Icmpa dam le boU, lon- 

Ïi'ili prirent nn chevreuil; il fut auB*It6t iak. Maître 
andet fera le* parti, dit le Lion: 'il ob6ît, et Bt tmii 
Ïiarti de la proie, le plus consciencieuiement qu'il [ni 
al pouible. Voici la vËtre, dit-il, au Lion. Haraud, 
i-Ëpllqua le roi des animauï, il t'ai^rtient bien vrai- 
ment, de me donner la plus ]»elite [Wrt; ta mourra*. A 
l'instant il l'Hcnd sas le carreau. Eli bien, mailre Renard, 
partage; tu es de la conscience. L'animal rusé mit lei 
trois parts enscmlile pour le Lion, Pt ne s'en réserva que 
très peu. Qui est-ce qui l'a appris k jiertBger si bien T de- 
unnd^ ta majesté. Ma foi. Sire, rËpondit le Bentrd, 
l'Ane a (tË mon maitre. 

Fable LXVIU. Uon, Lin. Ane, Asi. Benard, Fkc 
Oubliant, forgcUing. une fois, mue. férocité, fienausi. 
slla à la cbasse, wn) a himting. aurait nu, tautd iatt. 
Uicr, killed. cerlalnement, cerlninlg. voulait avoir, ma» 
lëUiing te haee. nh&nean, humera, n'avaient pas tté long 
tïmna. iMrenDt toBg.bo'a, teaidi. prirent, MoA. cbevrenil, 
raeiack. fui Bussltôl, mat tnunt^tofeJff. tuË, kUlid. maitro 
liaudul, taiMtr Jack-oia. fera, ihall make. partages, (Aaru. 
oljtit, obened. fit, mode, trois parts, lirafàrU. proie, prty. 
plus rj>nsi:iïncieu«enienl, laost amsàtntioui vuoaitr. qu'il 
fui. il tons, voici la vôtre, hfrt U jorirs, maraud, rucai. 
lui, king. aiiimauK. imimalt. il t'appartient bien, il Incarna 
thtt «oefl. ïraimeiit, (ruJj, donner, fict. iju» (letile, imaU- 



inl. immtdiatà 

fu(. eb bien, 

arts, as de II 
usé, cunni^, mit, pvt. ensemble, latt- 
ï» ijue Irèi peu, raervid etdu a liait frr 
qui t'a appris, hAo hatUn^kt thet. far- 



un/, partage, viaka tht Mirts. as de 

"^S-V" . ... 

"'0 S<i\,faUb. 
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mme sage et prudent sait tirer avantage dei lantet 
folles des autres. 

FABLE LXIX. 

Le Feu éCArtifirt a le Brochet. 

y eut à la fin d'un j«nir clair et serein, un Feu d'Arti- 
fice sur une rî^ère : au bruit des pétards, et à la vue 
viUe seiv^ntaux, tous les poissons, grands et petits» 
mt tenritMement effrayés, Ah ! s'écrièrenjt-ils, trem- 
fit de peur, le monde va |inir! Que chacun de nous 
ige à sa conscience, ^o^^ le méritons bien, dit uo 
oohet pénitent , nous nous mangeons les uns les antres 
us miséricorde; malheur au plus faible! Je m'en re 
ens de toute mon âme. O Ju))iter ! ayc pitié de notre 
jQDe : fais cesser ce feu exterminateur, je t'en conjure ; 
;t je te promets au nom de tous les autres, de ne plus 
Danger ceux de mon espèce. Pendant qtie le fioisson 
pénitent implorait la clémence de Jupiter, le feu cessa : 
ta peur cessa aussi, et Tappetit revint. Chacun alors ne 

L'homme sage, a vrise man. sait tirer, knoufs hou, to nap. 

Fable LXIX. Feu d'artifice. Fin toork. Brochet, Pike. 

n y eut, thtre was. fin, end. jour clair et serein, cUar 
and senne day. rivière, rwer. au bruit, at the noise, pé- 
tards, craekert. vue, sight. mille serpentaux, thousand 
serwentë, poissons, .^t s. grands, iar^t . nctits, email, ter- 
rilHement, terribly, effrayés, frig/Uenai. s'écrirrent-ils, 
criei they oïd. tremblant, treniwing. de peur, ttith fear. 
m<Hide, fBorld. va finir, ie UiUr its end. que chacun. Ut 
everg one, songe à, mind* le méritons bien, dtidrve it 
in de e i » noas mangeons les uns les autres, eut mie nothtr, 
mitfMcorde, merey. malheur, trot. plus taible, ueakett, 
m'en repens, reptnt U. de, ttith. âme, soûl, aye pitié, 
tabe fiff. fais cesser, pht an tid to. leu exterminateur, 
iê t iro yin g fin, t'en conjure conjure thet. promets, pnh 
mtÊêk an nom, in the name. de ne plus manger, . a mort 
I» «flf. espèce, qMCte«. pendant que, uMUt, implorait, tm- 
l eessa» ceosed. aussi, lUctwist* revint, ntumtd* idors, 

7 
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songea qu'à déjeûner, et le Brochet pénitent mangea 
autre brochet. 

On fait mille promesses quand on est en danger : en i 
on sorti, on ne pense pas à les accomplir. 

FABLE LXX. 

Le Chat et la bomrig. 



tJ' 



'NE Souris rusée (elles le sont prescue toutes) fat pi 
dans une souricière. Un Cnat ae bon api^^tit, 
1^ . tiré par Todeur du lard, vint flairer lé trébuchet ; Il y 

\'\\ la Souris; quel repas pour messire Grippéminad ! 

petite commère, demanda-t-il, lorgnant d'un air hy 
crite la belle prisonnière, que faites vou» ici? Je i 
charme de vous voir, et les de vous faire la guerre: n< 
avons trop long-temps vécu en inimitié: si- vous pen 
comme moi, nous vivrons désormais en bons Buda. 
lout^mon cœur, répondit Fioette. — Quoi ! tout de bo 

thtn. ne songea^ qu'à, thovght only, déjeûner, hreai^> 
mangea, ate. 

On fait, people make. mille promesses, a thtmamnd j 
mises, quand on est, wKen the^ are. en est-on sorti, 
they out of U, ne songe pa«, thtnk not. les accomplir, ft 
tkem. 

Fable LXX. Chat, Cat. Souris, Mouse. 

Rusée, eunwingf le sont presque toutes, are almoai 
.%o. prise, taken. souricière, mouse4rap. bon, good.. atf 
incUed. odeur, odour. lard, bacon, vint flairer, eemt 
smell. trébuchet, trap. vit, s€nt. quel repas, toAitf a rwfi 
messire Grippeminaud, mastcr GrimUkin. petite c< 
jakère, Uttie gassip. lorgnant, ogling. d'un air hypocr 
tokh an hypocritical air. belle prisonnière, fair pristH 
que faites-vous ici, lehat do you kere. charmé, viry gi 
voir, see. las, toeary. vous taire la guerre, wagimg i 
tokh you. avons trop long-temps, Mve too long, vé 
livêd. inimitié, enmity. pensez, think. comme niol, a 
à4f. vivrons. Aall lire, désormais, hencrfortk. en amis, ( 
.friemis, de, vfith. cœur, Aeorf. quoi, wha/t, tout de b 
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Oui, tar mon honneur — ça voyons: pour rendre notre 
rèconcOintion durable, oovrezHnoi la porte; il faut que 
nous nous embramons. — ^Avec plaisir: vous n'aves qu'à 
lever une petite planche qui est de Tautre c6té. Grippe- 
■B^Mh^n^ saisit avec ses psktes le morceau de bois où peu- 
dalt la Manche: il se baisse, la planche se lève: alort 
Finette s'6 cti >, ^ ; je Chat court, mais en vain ; la Sou- 
ris était déjà dans m9»^*rtm. 

n arrive quelquefois qu'o» •«■« nne personne on tachant 
de Iql nuire. 

FABLE LXXI. 
Le Corbeau et le Fauam. 

UN jeune Cori>eau, dans la vigueur de l'âge, volait 
par dessus \— HMmtoigmes, pour aller chercher de 
quoi se nourrir: il rencontra un jour, dans un trou, un 
vîeoi Corbeau tout pelé et tout goutteux, (effet de son 
grand Age,) «i on Faucon charitable qui lui apportait quel* 

sfriôuàbi. oui, fes. ça voyons, weU kt vssee. pour rendre, 
19 iremur. durable, Uutmg. ouvres, opsn. porte, door. il 
font que nous nous embrassions, wt mutt embraee ene ano- 
iher, plaisir, pleaeure. n'avez qu'à lever, need ordy lifi up. 
petite planche, UtUe heard, de Vautre côté, on the other siae. 
saisit, fdfs heid. pattes, paws. morceau, pièce, bois, uood. 
pendait, was hanging. se baisse, stoops. se lève, it raises. 
alors, Aen. échappe, escapes. court, runs, en vain, m vain. 
trou, Aole. 

n arrive, it'bappens. quelquefois, sometimes. qu'on sert, 
Utat peopte serve, personne, persan, tâchant, endeavouring. 
nodbre, to hurt. 

Fable LXXI. Corbeau, Raven. Faucon, Hawk, 

Jeune, yaung. vigueur, vigour. âgje, âge. volait, JUw. 
par d^ssus,^ over. montagnes, mauntains. pour aller cher- 
cher, to go in seareh. de quoi se nourrir, somethjuîg 
iQ fied mm. rencontra, met. jour, dmy. trou, hôte. 
vieux, ola. tout pelé, quite hald. goutteux, goutp. 
grand âge^ great âge. apportait, hrought. quelque 
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que chose ù manger ; c'est un fait véritable, Pilpai le 
rapporte. Je euis bien fou, dit notre jeune étourdi Cor- 
beau, de me donnertant de peine, et de m'exposer à tant 
de dangers pour me nourrir : .cependant à peine ai-je de 
quoi manger; tandis que mon biRaïeul fait bonne rj*^^ 
sans sortir de son trou. Ne bougeons pas d'U^* " •* p* 
et resta tranquille dans un coin; H at*««HWît sa subfit- 
tance du Faucon : il fut trompa» L'appétit vTnt ; le 
pourvoyeur ne pamt-i^as'- cnfln se trouvant faible, après 
avoir jeûné longtemps, il voulut sortir; sa faiblesse V«n 
empêcha, et il mourut de faim. 
^ Fiez-vous à la providence j mais ne la tentes pas. 



FABLE LXXIL 
La Grenouille et le Renard. 



u 



NE Grenouille oxtpènocmcnt maigre, n'ayant que la 
peau et les os, se mit en tète de passer pour méde- 



chose, aomething. à manger, to eo». fait, fott. véritable, 
true. rapporte, relates, bien fou, afoU indeed. étounU cor- 
beau, hetdless raven. me donner, ^re myself. tant de 
peine, so vnuch trouble, m' exposer, «tfose m\f86lf. tant dé, 
so many. subsister sulsist. cependant, howtvcr. à peine, 
ai-je de quoi manger, / havc hardlv any t/bû^ to eat. tandis 
que, v^itst. bisaïeul, gri at srrandf iher. (oit bonne chère, 
makcs good clie< r. sans sortir, tDithout going ont. ne bou- 
geons pas d'ici, let us not stir fro - hejice. fit, did. resta 
tranquille, rcmained qui t. coin, corner, attendait, expectr 
cd. subsistance, sustenance. tr -mp^, miatâken. vint, eam^. 
pourvoyeur, purvryor. ne parut pas, d'ut not at'pear. en- 
fin, at Iftst. se'sentant faible, /ee tng himself w ak wrès 
avoir jeûné; aftcr havinu fasti d. long-temps, a long ttme. 
voulut, was wil i g. sortir, to go ont. faiblesse, weakness. 
empêcha, hindt r d. mourut de faim, di* d wi^ hungtr. 
Fiez-vous, trn<î. ne la tentez piis,temjithc not. 

F/kBLE L/vXIL Grenouille, Frog. Renard. Fax. 

Extrêmement maigre, extremely lank. n'ayant que la 
peau et les os, beinfç nothing but skin and Ames, se mk 
e/7 tête, took it into his hmd. passer, to pass. méde* 
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cin; et sortant de son marais, elle publia quelle savait 

guérir toutes sortes de maux. Les animaux s'assein- 
lèrent autour d'elle. Amis, dit-elle, ne craignes plus 
les maladies: j'ai un remède infaillible pour guérir radi- 




bieB de la race animale. Un Renard, examinant de près 
la figure de la Grenouille, lui dit avec un air de mépris; 
Commère, apprenez au moins à parler: votre jargon est 
Inintelligible. Mais de grâce, dites-moi, comment osez 
vous prétendre gu^*rir les autres, puiscfue vous ne pouvez 
vous^orfr vous-même de -votre voix rauque, de vos joue.^ 
maîgrefl, et de votre corps plein de pustules ? 

Médecin, guéris-toi toi-même, est un proverbe vérifié 
4an8 cette fable. On doit être exempt des défauts que 
Ton voudrait corriger dans les autres. 



cin, phfsieian. sortant, getting out. marais, fen. publia. 
mode prodfffruUion, savait guérir, knew howto cure, toutes 
sortes de maux, ail sorts ofeviU. s'assemblèrent autour 
de, gathered round. jàxnU, friends. ne craignez plus les 
malâiea, don*t fiar diseuses an\f longer, radicalement, 
raiicallp. plus invétérées, inost tnvetertUe, trouvé, found 
out, après, after. plus de cinquante ans, more than Jiûp 
pears, pratique, praetice. veux, am toiUing. rendre, render. 
bien, ten^. examinant, examining, de près, neariff, mé 
pris, eotOempt, commère, ^ossip. apprenez, leam. au moins, 
lU hast» parler, to speak. jargon, gtbberish, de grftce, prai/. 
dites, tell, comment osez-vous prétendre, haw dore you prt- 
tend, puisque, since. ne pouvez, caunot. vous-mêpne, your- 
sdf. voix rauque, hoarsp voice, joues, eheeks. corps, lody. 
plein, /<«//. pustules, Mi«ter«. 

Gncris4oi toi-même, healtkvse^. vérifié, verified, on doit 
être exemnt, people ougld tobe free, défauts, defects, Toir 
▼cadrait, Aep would* corriger, correct. 
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FABLE LXXIO- 
L'Aue lUut, le Cviteait tt le Lwf. 

ITN Ane, ayant un abcès sur le dog, paiMsit dani one 
) prairiei un Corbeau. irricarnaaslEr ei nmaleur d'nl- 
cère<i, tondit <ur lui, et enfom.* K>n bec dana la |teie. Le 
Baudet, le lentint vivraient |iiqui , se mit i sauter, à 
faire àe.t gambades, et à hraire de toutes set forces: le 
Corbeau ne bou^eùt pas. A cette vue, un rvitre qui le 
Un Loup antenduit 



e faisait L'Ane, sortit du Iwis pour voir ce 
s'imajuina i[ue le Corbeau dévorait nuttre 



E 



son. Voilà, dll-ii, l'injustice du monde. Un pauvre loup 
affamé, â la place de cet oUeau, aurait ÉtË siné, huË, et 
nssonimè, au lieu qu'on ne lait tgue rii« de la cruMitfe dn 

Corbeau. 



Fable LXXIU. Ane 



Ayant, hanitg. abcès, imposlhmnt. le dos, Iûm iack. 
pntssbil. mia grining, prairie, manfout.- trè» camaa^r, 
rerjr raracious amatour. locer. ulcères, iJcen. fondit, Miiey- 
(d doum. enfonça. Ihnutcd. bec, biO. plaie, leound. baudet. 



Iht qaicL. SE mil, btaaii 
fHÀ. !--■ '- ■ 



,. .- re, bray. de, tciih. an bougeait pas, did nat Itùr. 

à, at. vue, ligU. rustre, ilom. se trouvait, uns. aux envi' 
l'ODS, thrnebouti. tirlala de rire, broke oui itito laugktsr. en- 
tendaul, htariag. bruit, voUt, faisait, mode, sortit, camt Mil. 
bois, vxiod, pour voir, to see. c'4'lail. IRU Ihe moHer. atm- 
Bgina. imngiitid. d6vorait, derouring- maître Grison, maAv 
Orixzle. volln. beluAd. monde, uwU. pauvre, peor. aSiaah, 
fimisk'd. i la place de cet oiseau, n Oàt hirrCi flaet: anraH 
éll-, wnuM lumb.ai. siffl6, Aiss^iJ. hiiË, Ao'.lsiC bI. nsKiinmi. 
imiried âcien. nii lieu que, vitt-rtoa. on ne fait que rire da, 
tfgvnlifbiughat. cniBDtè, CTueUii. 
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lies ûiêmes choses ne paraissent pas toujours les mêmes 
à différentes personnes, ^ignorance et la partialité nous 
font quelquefois tomber dans des méprises; et Ton con- 
damne souvent comme crimes dans les uns, ce dont on ne 
fait que rire dans les autres. 

FABLE LXXIV. 

Lt. Renard etie Coq. 

FRERE, dit un Renard de bon appétit, à un vieux Coq 
perché sur les branches d'un chêne, nous ne sommes 
plus ennemis: je viens annoncer une paix générale: des- 
cends vite que je t'embrasse. Ami, répliqua le Coq, je 
ne pouvais ^mais apprendre une nouvelle plus agrj&able : 
mab attends un petit moment, je vois deux lévriers qui 
Viennent nous apporter la publication de la paix : ils vont 
vite, et ils seront ici dans un instant: j'attendrai leur ^- 
rivèe, afin que nous puissions nous embrasser tous les 
quatre, et nous réjouir de la bonne nouvelle. Votre très- 
humble serviteur, dit le Renard, adieu ; je ne peux rester 



Mêmes choses, same ihings. ne paraissent pas toujours, 
oppear not alw»ys, font quelquefois tomber, mahe, some» 
Âtmesfall. méprises, rnistakes. on condamne souvent, toe t^- 
ten randemn comme, as. on ne fait que rire, is only a Uw^ 
ing matter. 

Fable LXXIV. Renard, Fox. Coq, Cock. 

Frère, brothcr. bon, good. vieux, old. perché, ptrthtd. 
chêne, oak. ne sommes plus, are no ^longer, ennemis, 
Jœs. viens, corne, annoncer, to acquaint of. paix, peace, 
descends, corne down. vite, quickly. t'embrasse, fnay 
embrace thte. ami, friend pouvais jamais, «lever couia, 
apprendre, hear. nouvelle plus agréable, more agreeaile 
news, attends, stny. petit, littU. vois, see. deui lévriers, 
tÊdo greyhmtnds. viennent, corne, apporter, bring. vont 
Tite, go fist. seront ici, wHL he htre. attendrai, tnU uak. 
Arrivée, arrwed. afin que, thai. puissons, nuty, tons 
quatre, ail four, nous embrasser, *enibrace togetker. nous 
Hyouir, rgoice. de, at. ne peux reslei. cwv^vfll i^ta»^» 
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plaslong-timpi: ane autre foii Dons noDi rijonironi du 
succèa de cetU affaire. L'hypocrita aiiidtôt ■'enfuit, trt*- 
mécontent de loa ■treUféme, et notn visai CoqM m)t k 
battre de* adea, et à chanter en dËristoD de l'iapoitmir. 

Il est bon de lavbir repouwer la nue par la rata, «t de 
M méfier de* ÎDaiiiuslioDi de ceux qai se aoiit dtià diittn- 
gués par leur manque de bonne foi et d'Iionnttett. 

FABLE IJCXV. 

La Forit et U Buchtrmi. 

UN Bûcheron alla nn jour au Bois ; il regardait de 
tous côtés d^un air embairaHaË i eur quoi lo* Ar- 
bres, avKC une cuHosit6 naturelle i quelrgue) autres ciïa- 
tures, lui demendèrent avec empressement Ife qu'il cher' 
chait: il répondit qu'il n'avait besoin que d'un morceu^ 
lie bois pooT faire un mancbc à sa Ëol^née. Le» Arbres 
d61ib6rèrenl, et il fut r6solu presque unanimement, qne 
Id Bucberon aurait un bon morceau de frâne; mais A 
peine l'eut-il reçu, et eut-il ajusté le manclie à sa coi- 

plu» long-temps, longer, nutrc fois, onotAer ritM. nous ré- 
jouirons, aUl Tcjoiet. du succès, « lie sucan. aussitôt, tn- 
mediaidv. s'enfuit, ran ouay. trés-mécontenl de, nudk iù. 
amtautd leili. se mit, began. à battre des ailes, (a fluUtr 
chanter, mnr. imposteur, tnipoï/w. 

Bon, a gond Onng. de savoir, lo knea hoie. reponner, 
lepel. ruse, craSt. ruse, cunnin^ ■ se méfier, mistnat. se sont 
dËji dislmEuôs, bioE abeada dittinguitlied thenathet. man 
qae, tuant, bonne Ioi,faith. uonnêlelé, hontstp, 

FABtE LXXV. Forfil, FortM. Bûcheron, Woed-aOta. 
Alla, tuent, jour, liflj. au bois, n the nood. regardait 
looktd. de, OR. côtés, aidf. air embarrassé, ptryUzei air. 
sarquoi, upon alâdt. arbres, (rces. quelques, tamt. de- 
Diendèrent, eaked. empresse meni, eageraiMI. dierchalt, 
lookedfor. n'avait besoin que, maittd imlf. moretaa, witgt. 
faire, (u ytake. manche, haaiiU. coignée, haldut. dèlibérè- 
' ■'■ ' ' que nnaniinement, 

__ . j. bon, jvoil. fréna, 

iti..àpeiuel'evl4ln^v:,hthaA'tati«mKr naindù-^mlè, 



PE&RIN'â FABiiE». bl 

lée, qu'il commença à couper à droite et à gauche, et à 
îMer sans distinction, ue sorte qu'avec le temps il abat- 
tues arbres les plus beaux et les plus erands de la Forêt, 
n dit qu'alors le chêne parla ainsi au hêtre: Frère, voilà 

fruit de notre sotte générosité. ^ 

&ien de plus commun que l'ingratitude ; mab c'est le 
>mble de la méchanceté, quand jun ingrat se sert contre 
m bienlaiteur, des bientaits qu'il en a reçus. 

FABLE LXXVI. 

* V Araignée et 4e Ver d Soie. 

TTNE Araignée était occupée à tendre sa toile d'un 
U côté dTine chambre à l'autre ; un Ver à Soie lui de- 
landa pourquoi elle em))loyait tant de temps et de tra- 
m1 à faire un grand nombre de lignes et de cercles, 
'ais toi, insecte ignorant, répondit l'Araignée en colère ; 
B me trouble pas: je travaille pour transmettre mon nom 
la^jpostéritc : la renommée est l'objet de mes poormites. 

ItedL commença, -^e^ran. couper, to eut, à droite et à gauche, 

i kis right and Itft. tailler, hew. de sorte que, so tkai. avec 

i temps, intime. AbaXiW jfefl. plus beaux, /nest. plus grands, 

reatest. on dii, it is said. alors, then. chêne, oak. parla ainsi, 

wke thus. hèire,(Miech^ (rvre, brotlier. voilà, btktAd. sotte, 
tolish. ^ 

Rien de plus, nothing more, comble, Hghest fiUh 

léchancetc, wickedness. quand, when. ingrat, ungr<iUful 

^rsan. se sert, ma/ces use bienfaits, ben^fits. reçus, recekoed. 

jntre, «^ains/. bienfaiteur, 6«ne/octor. •• 

ABLE LXXVI. Araignée, Spider. Ver à Soie, SUk^worm, 

Occupée à tendre, biiaieri in sprt fni%ng. toile, voéb. d'un 
hi(\from one sid«m chambre, room. lui demanda, o^if her. 
Durquoi, ic/ij^. employait, sptnt. tant de temps,somiicAt(m£. 
avait, ia^ur à faire, m maJdng. grand, gréai, lignes, Unes, 
lis-toi, hoLd yonr tangue, en colère, in a passion, ne me 
ouble pas, donH disturb me. travaille, wom, transmettra, 
anamit. nom, name. renommée, famc. objet, ùbJ€Ct. (tonr- 
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-•uccéi dé celte dtaln. VbypaaHe uamUH l'eafak, Véi- 
nÊcoDlnit de ion itraUgème, et notre Tieai Coqn Bltl 
■•«tn du Mtt, et A cbaoter en àtmioa de l'iB|NMtcar- 
n eM boa de nvoir repouwer la nue iwr la rnn, el * 



FABLE IJUtV. 
La Fertl ttU Buettren. 



TT^ Ducheron alFa un jour aa Bois: il regwdait de 
,^_ „'""■ *^*'' *l'iin air embarr»»*; tur quoi le» Ar 



emi'rpwtmïrit *» qu'il cher- 

i( beeoiri qae d'un morceiq 

iche à s» coignée. Les Atbret 

' presque unanimement, qoe 




Aiu. cbtrtbait, 

^,6e, katcb*. dÊliMnl- 

.-. praïqiiB noaoimanient, 

< aluMlA IMM. bon. fioi. Mne, 
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g;aee, qu'il commença à couper à droite et à gauche, et à 
tailler sans distinction, ue sorte qu'avec le temps il abat- 
tiv4e8 arbres les plus beaux et les plus erands de la Forêt. 
On dit qu'alors le chêne |>arla ainsi au hêtre: Frère, voilà 
le fruit de notre sotte générosité. ^ 

llien de |^us commun que l'ingratitude ; mais c'est le 
comble de la méchanceté, quand un ingrat se sert contre 
son bienlaiteur, des bientaits qu'il en a reçus. 

FABLE LXXVI. 

- L'Araignée et U Vtr à Soie. 

UNE Araignée était occupée à tendre sa toile d'un 
côté d*hoe chambre à l'autre ; un Ver à Soie lui de- 
taanda pourquoi elle em))loyait tant de temps et de tra- 
vail à lahre un grand nombre de lignes et de cercles. 
Tais toi, insecte ignorant, répondit l'Araignée en colère ; 
ne me trouble pas : je travaille pour transmettre mon nom 
à la.postèrité : la renommée est l'objet de mes poursuites. 

/!tted. commença, «fre^an. couper, to eut. à droite et à gauche, 
on Ais' right and Itft. tailler, hew. de sorte que, so tkai. avec 
le temps, intime, abattit, jfè/^ plus beaux, /ne«(. plus grands, 
greatest. on dii, it is gaid. alors, then. chêne, oak. parla ainsi, 
spoke tku8. hètre,>6ccA. frère, brotfier. voilà, bthold. sotte, 
foolish. ^ 

Rien de plus, vothing more, comble, higheti pUeh 
méchanceté, tncket/ness. (juaiid, tohen. ingrat, ungrit^ul 
ptrson. se sert, maJces use bienfaits, benqfits. reçus, received. 
contre, against. bienfaiteur, b< nefactor. •' 

Fable LXXVI. Araignée, Spider. Ver à Soie, SiMc-teorm. 

Occupée à tendre, buaieH in sprt ad%t,g. toile, to efr. d' un 
côté, /roï» one sid^ cliambre, room. lui demandaj^**^%^ 
pourquoi, wky. employait, spt nt. tant de temps^air ^ 

travail, ia^ur à faire, m making. grand, grcat 
tais-toi, hold your tongut-. en colère, «n a jMf 
trouble pas, don't disturb me. travaille, looA. 
tratumie. nom, name. renommé.e, famé. ^^X^ 



•I .•^S-iun »"*»"•■■ ).« Xlft"«^ '^ Votre J»P"^ 
* dM- B»*«'?^'!' ,iami«' '^2^iMl cMU""- 
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dît la Guenou, clignottant des yeux, et fronçant les sour- 
cils, né décidera pas en cette matière; c'est à Jupiter 
qu'il appartient de donner le prix de la beauté, à qui le 
méritera le mieux. Je trouve dans ma Guenuche tant 
d'agrémens, qu'elle me semble digne d'être préférée aux 
Titres. Examinez ces petits yeux pétillans, cet air vif et 
enjoué, ce visage presque semblable à celui de l'bomme : 
ce n'est pas tout ; quoiqu'elle n'ait que six semaines, elle 
sait déjà mille tours, que les vôtres ne sauront jamais, et 
qu'ils ne pourront jamais imiter. Tous les animaux firent 
de nouveaux éclats de rire ; Jupiter même, avec toute sa 
gravité, ne put s'empêcher de faire de même, lorsqu'il eut 
entendu le discours de la Guenon, qui paroissait charmée 
de la beauté et des bonnes grâces de sa Guenuche. 

Les mères ont de la partialité pour leurs tnfans : elles 
le» croient toujours plus spirituels et plus beaux que ceux 
de;s autres. 



clignottant des yeux, twinkling mlh her effes/ fronçant 
les sourcUs,^ kniàing her brotos. ne décidera pas, vUl not 
décide, matière, matter. il appartient, U belongs. donner, 
give. prix, prize. le méritera le mieux, shaU deserveii hest. 
trouve,^»^. tant d'agrémens, so manjf aUuretiMiito. semble, 
aeems. digne, voorthy. d'être préférée, to *e nnferred. 
vôtres, your$. petits yeux pétillans, litUe tfafHkng eyts. 
air vif et enjoué, lively and merry eounlmame. visage, 
fnce. presque semblable, almost alike, et celui de l'homme, 
that of mon, quoiqu'elle n'ait que six semaines, though aha 
is but six wetks old. sait déjà, knowos alrtady. mille tours, 
a ûunuand trieks. ne sauront jamais, ttiU never know^ ne 
pourront jamais, nevcr wUt be able, imiter, imitate. de 
nouveau, agtùn. même, kimself. ne put s'empêcher, couid 
not forbtar. d'en faire autant, domg ike $ame. lorsqu'il eut 
entendu, tehen he had heard. discours, discoune. parois- 
sait charmée, appeared eharmed. de, wUh, bonnes grâces^ 
goodgraees. 

Mères, moihers. ont, hâve, croient 1o\]4*^wt%^ q)mmci^%^>»^' 
plxis.BpmtaeJs, more mtty. plus\)««.\xs, V^tA3â«r. 
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FABLE LXXVIII. 

Le Lion se préparant à la Guerre. 

LA guerre étant déclarée entre les animaux et I 
seaux, (malgré leur instinct, ils sont aussi fou 
les hommes) le Lion en donna avis à ses sujet% e 
ordonna de se rendre A son camp. Parmi un grand 
bre d*anlmaux qui obéirent aux ordres de leui 
des ânes et des lièvres se trouvèrent au rendez- 
Chaque animal offrit ses services pour le succès 
guerre: l'éléphant devait porter les bagages de Ta 
roors entreprit de faire les ansaults, le renard pr 
dé ménager les ruses et les stratagèmes, le singe p 
d'amuser l'ennemi par ses tours. Renvoyez, dit le cl 
les Anes, ils sont trop lourds; et les lièvres, ils soi 
jets à des terreurs paniques. Point du tout, dit le n 
animaux, notre armée ne serait pas complète sans 
les Anes nous serviront de trompettes, et les lièvr 
couriers. 



Fable LXXVIII. Lion, Lion, se préparant, prepay 
himaetf, A la guerre,yor war. 

. Etant dédarée, hemg dedared. entre, hetween, 
mavx, animais, oiseaux, birds. malgré, notwithstat 
aatri fous, as fotds. hommes, men. en donna avis, 
aâviee cf it. sujets, subjects. ordonna, ordered. de ac 
dre, ta repair, camp, camp, parmi, amons. grand, 
obéirent» obe^i'd. roi, long Anes, asses. lièvres, har 
trouvèrent, apfteared. au rendez-vous, at the rende 
chaque, eaeh. offrit, ofered. devait porter, toas to 
année, armg. ours, bear. entreprit, undertook. faii 
hùd, assaults, assauUs. renard, fox. se proposa, int 
ménager» manage. ruses, cunnings. singe, ape. promit 
mised. aiùnser, amuse, tours, tricks. renvoyez, send 
cheval, horse, sont trop lourds, are too heary. sujet 
Jaeis. terreurs paniques, panie feat s. point du tout, 
aff. ne sertût fms, uHnJd noC ht. serviront de, wiU sût 
trompettes, irwnpelers. coaiîeT»» Gorarters. 
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n n'^ a point de membre, dans un corps politique, qui 
ne poisse être utile. Un homme de bon sens sait tirer 
avantage de tout. 

FABLE LXXIX. 

L^Ane mécontent. 

UN pauvre Ane, transi de froid, au milieu de l'hiver, 
soupirait après le printemps; il vint asses tôt, et 
mattre Baudet fut obligé de travailler depuis le matin 
jusqu'au soir: cela ne lui plaisait pas; il (tait naturelle- 
ment paresseux; tous les ânes le sonk II désire voh* 
l'été; cette saison est beaucoup plus agrlable; elle arrive. 
Ah ! qu'il fait chaud ! s'écria maître Grison : je suis tout 
en eau: Toutomne me conviendrait beaucoup mieux. 
11 se trompa encore; car il fut obligé de porter au 
marché des paniers remplis de poires, de pommes, de 
choux, et de toutes sortes de provisions : il n^avait pas de 



D n'y a point de, tlu.re is no. corps, body. ne puisse Pire, 
Tnag not be. utile, of use. homme, man. bon sens, good sensé. 
sait Urer, knows kow to take. tout, ev^ry thing. 

Fable XXXtS. Ane mc'content, discontented Ass. 

Pauvre, ponr. ti*ansî de froid, btnurnbed toith rold. aîi 
milieu, t» the middte. hiver, teinter, soupirait après, longed 
for printemps, »prfn^. vint, ca/;f o«. assez tôt, soon enongh. 
maftre Baudet, > >^ster Grizzle. fut obligé, tpas obfigcd. tra- 
vailler, work. depuis le matin jusqu'au soir,^ from •' oming 
tillnight. cela, that. ne plaisait pas, plcnsed not. nativelle- 
ment, naturally. paresseux, lazy. le sont, are s<>. désire, de- 
sires, voir, -ete. été, summer. saison, Sfoson. beaucoup plus, 
a great dral more, arrive, arrires. qu'il fait chaud, noto hct 
U i». s'écria, exclfiv>ed. Grison, Grizzle. suis tout en eau, 
am ail orer in a stpeat. automne, nutimn. me conviendrait, 
nMntld suit w^^. beaucoup mieux, a great deal better. se 
trotflpa encore, was agavn mistaktn. car, for. porter au 
marcné, carry to markH. paniers, hampers. remplis, 
fuU. poires, j^rs. pommes, aiptes* cViowi.^ c<d^i>f^. 
.•sortes, gortf. n'avait pas de tepo%. ^mïA «a.^ t«^ 

S 



i 
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eer; et je pouvais me coucher tranquillement tout 
journée, comme un animal d'importance, sur ma litièr 
Chaque saison de la vie a ses avantages et ses int 
véniens: l'homme prudent ne se plaint d'aucune. 

FABLE LXXX. 

Le Renard et le Cigogne. 

IT NE Cigogne rencontra un Renard au coin d'un b 
) Bon jour, compère, lui dit-elle; il y a long-te 
que je ne vous ai vu : si vous voulez, nous irons dfner 
semble chezr moi. Volontiers, dit maître Renard, j( 
fais point de cérémonies avec mes amis : à l'instant 
partent. Le compère avait bon appétit, (les renards i 
manquent pas;) il espérait fah'e un bon repas; ma 

à peine' avait-il le temps, he had hnrdly time. dormir» « 
sot que j'étais, what af ol I was. me plaindre, cemvi 
j'avais froid, I toas cold, vral^trU' . du moins, ai lv"8t. n'a 
rien à fuire, had notking to do, qu'à boire, but to drifik. n 
ger, Cit. pouvais me coucher, could lay mustlf tloton, t 
quiliement, qmetly. journée, day long, comme. Uke. liti 
lUter. 

Chaque, every» vie, life. avantages, advantages. in< 
vcniens, incomoeniences. l'homme prudent, a pntdent n 
ne se plaint d'aucune, Qomplains not ofany. 

Fable LXXX. Renard, Fox, Cigogne, Siork. 

Rencontra, met. au coin, at the corner, bois, tm 
bon iour, good dw^. compère, compter, il y a long-tei 
que je ne vous ai vu, / hav' itot seen ^u t)ds long la^ 
voulez, toUl. irons diner, ahall go dnd dine. ^ensem 
togtther. chez- moi. at tny house. volontiers, wUlin, 
ne fais point de, irn^ no. amis, friends. à l'inst 
immediatdy. partent, set ovA. n'en ma#]uent pas, « 
none. espérait, h(^>ed. faire, -make. t«ç^^, tep 
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icomi^tait sans son hôte. Dame Cigoene lui présenta un 
hachis dans nnê bouteille si étroite, quMl n'en put goûter. 
Comment trouves-vous cette viande,, lui demanda 

l'oiseau? Très bonne, répondit l'animal Maneez 

dbnc vous ne mangez pas Je vous prie, faites 

comme moi .... J'ai assez mangé, commère. Il faut que 

vous veniez demain dîner chez moi De tout mon 

cœur; ie n'y manquerai pas. Dame Cigogne y alla ; le 
Renard l'attrapa à son tour, et lui offrit &ns un plat de la 
bouillie très claire, qu'elle ne put goûter. Courage, com- 
mère, dit-il, en lapant ; faites comme si vous étiez chez 
vous. Vous me régalâtes hier, il est juste que je vous 
régale aujourd'hui. II ne parla pas long-temps; il eut 
bientôt avalé toute la bouillie, et pour se ven^r de la 
Cigogne, qui s'était moqué de lui la première, il la prit 
par son long cou, et l'étrangla. 

Il est dangereux de Jouer et de tromper ceux qui sont 
plus forts et plus rusés que nous. 



comptait, nekaued. hôte, btst. présenta, preserUed. hachis, 
tHinced méat: bouteille, bottée, si étroite, so narrow. n'en 
put coûter, eould not tasU U. comment trouvez-vous, 
hâto ao jfou tike. viande, metit. oiseau, bird. très bonne, very 
good. mangez donc, eat then. faites comme moi, do as I do» 
assez mangé, eat tnough. commère, gossip. il faut oue vous 
veniez, you mtut corne, demain, to-morrow. de, trtiA. cœur, 
htart. n'y manquerai pas, vÂU not fail. y alla, wevlikUlur, 
attrapa, chtoted. à, in. tour, tum. offrit, off.rtd. plat, disk. 
bouillie trè» claire, verythin pnp. ne put goûter, could not 
taste. courage, rheer up. lapant, lapptng. faites, do. comme 
si, fls»/ étiez, toee. chez vous, at yoitr home, régalâtes, 
triated.\û%T,wsterdny.'}\isXe,ju8t. régale, shoiild treat. au- 
jourd'hui, to-day. ne parla pas long-temps, did not speak 
long, eut bientôt avalé, hid soun swalUnred up. pour se 
venger, to be recenged. sétait moqué, had bantered. pre- 
mière, Jîf»<. prit, took. long cou, long neck. étrangla, Hran- 

glid. - 

Dangereux, dangerous. jouer, ridicule, tromper, cneat. 
sont, are. plus fortes, stronger. plus rusés, xwm tu-Kwa^. 
J30I15, oursktes. 
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ger; et je pouvais me coucher tranquillement toute 
journée, comme un animal d'importance, sur ma litièn 
Chaque saison de la vie a ses avantages et ses inc 
v6niens: l'homme prudent ne se plaint d'aucune. 

FABLE LXXX. 

Le Renard et le Cigogne. 

Il NE Cigogne rencontra un Renard au coin d'un Ix 
J Bon jour, compère, lui dit-elle; il y a long-tei 
que je ne vous ai vu : si vous voulez, nous irons diner 
semble chez^ moi. Volontiers, dit maitre Renard, je 
fais point de cérémonies avec mes amis : à l'instant 
partent. Le compère avait bon appétit, (les renards i 
manquent pas;) il espérait faire un bon repas; mai 

à peine' avait-il le temps, he had hnrâly time. dormir» d 
sot que j'étais, what af cl I was. me plaindre, cempL 
j'avais froid, / toas cold, vrai,^rtt' . du moins, ai Iv'St. n'ai 
rien à fuire, had nothing to do, qu'à boire, but to drink. m 
ger, ent. pouvais me coucher, could lay mustlf doum. ti 
quillement, quietly. journée, day long, comme. H&e. Util 
litter. 

Chaque, every, vie, life. avantages, adrantages. inc 
veniens, inconveniences. l'homme prudent, a prudent m 
ne se plaint d'aucune, c.omplains not of nny. 

Fable LXXX. Renard, FoXj Cigogne, Slork. 

Rencontra, met. au coin, at the corner, bois, vfo 
hon \ovLT, good day. compère, compeer. il y a long-ten 
que je ne vous ai vu, / har' not seen pou this long v)h 
voulez, trt/2. irons dîner, shall go dnd dine. ,eTisemï 
togt.ther. chez^ moi. at my house. volontiers, willin^ 
ne fais point de, nu^ no. amis, friends. à l'insta 
immediatdg. partent, sef ovA. n'en ma#]uent pas, te 
rrone. espérsât, hoped. faire, tnake. te^^a, tegt 
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«ïomi>tait sans son hôte. Dame Cigogne lui présenta un 
hachis dans nnê bouteille si 6troite, quMl nVn put goûter. 
Comment trouvez-vous cette viande^ lui demanda 

Toiseau? Très bonne, répondit Tanimal Maneez 

dbnc vous ne mangez pas Je vous prie, faites 

comme moi J'ai assez mangé, commère. Il faut que 

vous veniez demain dîner chez moi De tout mon 

cœur; ie n'y manquerai pas. Dame Cigogne y alla ; le 
Renard l'attrapa à son tour, et lui offrit &ns un plat de la 
bouillie très claire, qu'elle ne put goûter. Courage, com- 
mère, dit-il, en lapant ; faites comme si vous étiez chez 
vous. Vous me régalâtes hier, il est juste que je vous 
régale aujourd'hui. Il ne parla pas long-temps; il eut 
bientôt avalé toute la bouillie, et pour se venger de la 
Cigogne, qui s'était moqué de lui la première, il la prit 
par son long cou, et l'étrangla. 

Il est dangereux de Jouer et de tromper ceax qui sont 
plus forts et plus rusés que nous. 



comptait, nekaued. hôte, btst. présentât preserUed. hachis, 
intticed méat: bouteille, bott»e, si étroite, 80 namw. n'en 
put goûter, eould not taste U. comment trouvez-vous, 
haw do you tike. viande, metit. oiseau, bird. très bonne, very 
good. mangez donc, eat then. faites comme moi, do as 1 do. 
assez mangé, eat enough. commère, gossip. il faut oue vous 
veniez, you must corne, demain, to-morrow. de, trtiA. cœur, 
hfart. n'y manquerai pas, vnU not fail. y alla, wentthilh&r, 
attrapa, chcoUd. à, tfi. tour, tum. offrit, off,red. plat, disk. 
bouillie très^ claire, very thin pnp. ne put goûter, cou^rf not 
taste. courage, rheer up. lapant, lapping. faites, da. comme 
si, as if étiez, we-e. chez voUs, at your house. régalâtes, 
trtated. hïeTf yesterday. juste, jnst. regale, shouldtreat. au- 
jourd'hui, to-ilay. ne parla pas long-temps, did not speak 
long, eut bientôt avalé, had so^m stmllotred up. pour se 
venger, to he reccnged. sétait moqué, /tflwf bantered. pre- 
mière, Jîrsi. prit, took. long cou, long neck. étrangla, Hran- 

g^^d. . . , i 

Dangereux, dangerous. jouer, ridicule, tromper, cheat. 
sont, are. plus fortes, stronger. plus rusés, tnore cutwww^. 
sotis^ ourstlwes. 
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FABLE LXXm. 

VAnt hUsséf U Corbeau et le Loup, 

UN. Ape, ayant un abcès sur le dos, paissait dans une 
prairie; un Corbeau, très carnassier ei amateur d*ul- 
cères, fondit sur lui, et enfonça son bec dans la (Éiie. he 
Baudet, se sentant vivement pique , se mit à sauter, à 
faire des gambades, et à braire de toutes «tes forces: le 
Corbeau ne bougeait pas. A cette vue, un mstre qm te 
trouvfldt aux environs, éclata de rire. Un Loup entendant 
le bruit que faisait L'Ane, sortit du bois pour voir ce que 
c'était: il s'ima^na que le Corbeau dévorait maître Gri- 
sou. Voilà, dit-il, l'injustice du monde. iJn pauvre loup 
affamé^ à la place de cet oiseau, aurait été siffle, hué, et 
assommé, au lieu qu'on ne fait que rire de la cruauté dn 
Corbeau. 



Fable LXXIIi. Ane blessé, IVounded Ass. Corbeau, 
. Ravtn. Loup, IVolf. 

Ayant, having. abcès, imposthume, le do«, kiê bock. 
patss&it, toas gruzing. prairie, meadows,» très carnassier, 
xery voraciaus amateur, lover, ulcères, tdcers, fondit, atoop- 
ed down. enfonça, thrusted. bec, bill. plaie, wound. baudet, 
as8. se sentant, feeling himsey. vivement piqué, stung to 
the quieJc. se mit, bcgan. Sauter, to skip. faire des gambades, 
JriJc. braire, bray. de, wiih. ne bougeait pas, did not stir. 
à, at. vue, sight. rustre, clown, se trouvait, toas. aux envi- 
rons, thereaboiUs. (clata de rire, broke eut into laughter. en- 
tendant, Aeann^. bruit, noise, faisait^ made. sortit, came «mt 
bois, toood. pour voir, to see. c'était, was the màtter. s'iin- 
agina, imagtned. dévorait, derouring. maître Grison, mattar 
Orizzle. voilà, beliold. monde, worÛ,. pauvre, poor. affiuBé, 
Jkmishrd. à la place de cet oiseau, in Uns bird'a pUu»: annit 
ét{», ttould hâve b( en. sifflé, hissed. hué, hooted at. .asMnniné, 
iMor^ed doum. au lieu que, irhereas. ou ne fait que ite de» 
^ét^vnly laugh at, cruauté, cnielti). 
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Les Inêines choseï ne paraissent pas toujours les mêmes 
à différentes personnes. L'ignorance et la partialité nous 
font quelquefois tomber dans des méprises; et l'on con- 
damne souvent comme crimes dans les uns, ce dont on ne 
fait que rire dans les autres. 

FABLE LXXIV. 

Lk Renard etU Coq. 

FRERE, dit un Renard de bon appétit, à un vieux Coq 
perché sur les branches d'un chêne, nous ne sommes 
plus ennemis: je viens annoncer une nais générale: des- 
cends vite r|ue je t'embrasse. Ami, répliqua le Coa, je 
ne pouvais Jamais apprendre une nouvelle plus agréaole i 
mab attende un petit moment, je vois deux lévriers qui 
Viennent nous apporter la publication de la paix : ils vont 
vite, et ils seront ici dans un instant: j'attendrai leur ^- 
rivèe, afin que nous puissions nous embrasser tous les 
quatre, et nous réjouir de la bonne nouvelle. Votre très- 
humble serviteur, dit le Renard, adieu ; je ne peux rester 



Mêmes choses, same things. ne paraissent pas toujours, 
t^ear not alwxys, fout quelquefois tomber, make sotne* 
Urnes fall. méprises, miatakes. on condamne souvent, 10e qf- 
Un rondemn comme, as. on ne fait que rire, is otdy a lau^ 
ingmatUT. 

Fable LXXIV. Renard, Fox. Coq, Cock. 

Frère, brothcr. bon, good. vieux, old. perche, pereked. 
chêne, oaJc. ne sommes plus, are no Songer, ennemis, 
Jbes. viens, corne, annoncer, to acquamt of. paix, peace. 
descends, corne down. vite, quicMy. t'embrasse, may 
embraee thte. ami, friend pouvais jamais, never couia. 
apprendre, hear. nouvelle plus agréable, more agreeàbU 
ruws. attends, stay. petit, littU. vois, see. deux lévriers, 
€190 greykmtnds. viennent, corne, apporter, bring. vont 
Tite, go f'ist. seront ici, tpUl be htre. attendrai, wUl wak. 
arrivée, arrwed. afin que, that. puissons, may, tons 
4|iiatre, mil four, nous embrasser /embraee tA^tùiet. ^^sq& 
réjoair, rgake. de, at. ne pevni T^^Vet, torwMi*. *»*• 
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plus lone-tempfl : une autre fois nous nous réjouirons du 
succès oe cette affaire. L'hypocrite aussitôt s*enfuit, très- 
mécontent de son stratagème, et notre vieux Coq se mit à 
battre des atles, et à chanter en dérision de Tlmposteur. 

Il est bon de sav6ir repousser la ruse par la ruse, et de 
se méfier des insinuations de ceux qui se sont déjà distin- 
gués par leur manque de bonne foi et d'honnêteté. 

FABLE IJtXV. 

La Forêt et le Bucheron. 

UN Bucheron alla un jour au Bois ; il regardait de 
tous côtés d'un air embarrassé ; sur quoi les Ar- 
bres, av^c une curiosité naturelle à quelques autres créa- 
tures, lui demandèrent avec empressement He qu'il cher- 
chait : il répondit qu'il n'avait besoin que d'un morceai; 
4le bois pour faire un manche à sa coignéè. Les Arbres 
délibérèrent, et il fut résolu presque unanimemefeit, que 
le Bucheron aurait un bon morceau de frêne; mais à 
peine l'eiit-il reçu, et eut-il ajusté le manche à sa coi- 
plus long-temps, longer, autre fois, anotker time. nous rc- 
JQuirons, toill rtjoice. du succès, at the succegs. aussitôt, tm- 
mediately. s'enfuit, ran away. trè«-mécontent de, much du^ 
contented toUh. se mit, began. à battre des ailes, to Jluttef 
chanter, cnw. imposteur, impostor. 

Bon, a good tkvng. de savoir, to hioto how. repousser, 
rend, ruse, craft. ruse, cwnning. se méfier, mistrust. se sont 
déjà distingués, hâve already distinguidud themsehes. man 
que, want. bonne (oif faith, honnêteté, hanesty. 

Fable LXXV. Forêt, Forest. Bucheron, Wood-cutter. 

Alla, went. jour, day. au bois, in tJte teood, régardait. 
looked. de, on. côtés, sides. air embarrassé, ptrpUxed «tr. 
sar quoi, upon which. arbres, trtes. quelques, aomt. de- 
mandèrent, ashed. empressement, eagemess. cherchait, 
looked for. n'avait besoin que, teanted <ndy. morceau. «Mee. 
faire, to make. manche, handle. coignée, hatcket. déiibérè- 
r»nt, ^Merated. résolu, rtsfdved. presque unanimement, 
-oimûst unauimousHy. aurait, sAou/d ftaoe. bon, good, frêne» 
^*à' à peine Veut4l reçu, hehaâ, «o sooner ncc^^tdVft. «|;«it6> 
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guce, qu'il commença à couper à droite et à gauclie, et à 
tailler sans distinction, ue sorte qu'avec le temps il abat- 
titres arbres les plus beaux et les (ilus grands de la Forêt. 
On dit qu'alors le chêne parla ainsi au hêtre: Frère, voilà 
le fruit de notre sotte générosité. «, 

Rien de plus commun que l'ingratitude; mais c'est le 
comble de la méchanceté, quand jun ingrat se sert contre 
son bientaiteur, des bientaits qu'il en are^us. 

FABLE LXXVI. 

* U Araignée et 4e Ver à Soie. 

UNE Araignée était occupée à tendre sa toile d'un 
côté d*tane chambre à l'autre ; un Ver à Soie lui de- 
knanda pourquoi elle employait tant de temps et de tra- 
vail à Taire un grand nombre de lignes et de cercles. 
Tais toi, insecte ignorant, répondit l'Araignée en colère ; 
ne me trouble pas: je travaille pour transmettre mon nom 
à ia^postèritè : la renommée est l'objet de mes poursuites. 

/Uted. commença, ■Aej'an. couper, to eut, à droite et à gauche, 

on his right and l^. tailler, hew. de sorte que, so tluA. avec 

le temps, intime, abattit. y«//. plus beaux, j?1te«^ plus grands, 

greatett. on dii, U is said. alors, thtn. chêne, oak. parla ainsi, 

moketku8.\\é\ve,beeck. (rvre, brother. voilà, bthuld. sotte, 
foolish. ^ 

Rien de plus, notHrig more, comble, HghtBt pitek 
méchanceté, wicketlness. quand, tchen. ingrat, ungr-tteful 
ptrson. se sert, makes use bienfaits, benefita. reçus, recei'ted. 
contre, agtùnst. bienfaiteur, ht nefactor. • 

Fable LXXVI. Araignée, Spider. Ver à Soie, Silk-voorm, 

Occupée à tendre, hnneil in sprt "di^g. toile, tod». d'un 
côté,/ro7A one suit, chambre, room. lui demanda, osAct/ A^r. 
pouniuoi, to%. employait, sptut. tant de tcmps,so7ltlic/t^7nc. 
I ravail, ïa^ur à faire, in maldng. grand, great. lignes. Unes. 
tais-toi, hold your tongut. en colère, in a passion, ne me 
trouble pas, don^t disturb me. travaille, iDor(c. VraA\'vcQk&\$o(%^ 
transmit, nom, name. renommée, Jame. oXy^tV, dtfytçX .\«vv^- 
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Tu n'es qu*un sot de rester enfermé dans ta coquille, et 
ensuite d'y mourir de faim ; voilà la récompense et le Irait 
de ton ouvrage. Pendant que dame Araienée parlait avec 
tant de bon sens, une servante, entrant &ns la chambre 

{>our donner à manger au Ver-à-Soie, vit la faiseuse de 
ignés et de cercles^ L'enleva d'un coup de son bahù, et dé- 
truisit en même tepips l'Araignée, son ouvrage, et ses es- 
pérances de renom. 

Il est tr^s-commun de trouver des sots qui méprisent 
les ouvrages des autres, et qui se vantent de leurs produc- 
tions superficielles, «{ui n'ont souvent qu'un jour d'ejastesce. 

FABLE LXXVn. 

La Ouenon et sa Oamuehe. 

JUPITER un jour assembla tous les animaux devant 
son tribunal pour examiner lequel d'entre eoi avait 
les plus beaux enfans. Toutes les bêtes parurent : la Gue- 
non s'v rendit la dernière. A la vue de la Goenuche l'as- 
semblée fit de grands éclats de rire. Votre jugement, 

suites, punuitM. n'es qu'un sot, art bvt$ a fool, rwi^T en- 
fermé, remain skut up. coquille, àhdl. ensuite, <tf te noflwér. 
y mourir de faim, stant in U. voilà, tkat ii. récoApOBse, 
rmpard, ouvrage, v>ork, pendant que, lelnîk. jB>ariait,Mir 
apealdng, tant de, w much. bon sens, good tvit, servante, 
matd. entrant, coming. donner à mange''» f^' vit, «ttw. 
faiseuse, mah&r. enleva, stoeptaway. d'us coup, Ufiik aatrokt^ 
balai, broom. détruisit, dfstroyed. en même temps, ai Am 
same time. espérances, hopes, renoin, renown. 

Très commun, very common. trouver, to fimd. aotAffaoU^ 
méprisent, despise. ouvrages, works se vantent, boagt, n'ont 
souvent, havt often. qu'un jour d'existence, fratf aue dmjfs 
existence. 

Fable LXX VII. Gueoon, Monkey. Guenuche, YouiHg Me. 

Jour, day. assembla, aasemMed. animaux, ankiiais, de* 

vant, before. examiner, examine, lequel d'entre eux, wokkk 

among them. plus beaux enfans, prMiest ekUdren. bêtes, 

leasis. />arurent, appèared. s'y rendit, went tkUher. de^ 

ititîre, tust. â /a vue, al the signt. i^enucbe, fouf^ mmâtei^ 

^ de grands éclats de rire, broke outinlo aVmjSlogfttUor* 
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ait 

cils 



lit la Gnenou, clignottant des yeux, et fronçant les sour- 
îls, né décidera pas en cette matière; c'est à Jupiter 
qa*il appartient de donner le prix de la beauté, à qui le 
méritera le mieux. Je trouve dans ma Guenuche tant 
d'agrémens, qu'elle me semble digne d'être pribférée aux 
Vôtres. Examinez ces petits yeux pétillans, cet air vif et 
enjoa^y ce visage presque semblable à celui de lliomme : 
ce n'est pas tout ; quoiqu'elle n'ait que six semaines, elle 
Mit déjà mille tours, que les vôtres ne sauront jamais, et 
qu'ils ne pourront jamais imiter. Tous les animaux firent 
de nouveaux éclats de rire ; Jupiter même, avec toute sa 
gravité, ne put s'empêcher de faire de même, lorsqu'il eut 
entendu le discours de la Guenon, qui paroissait charmée 
de la beauté et des bonnes ^ftces de sa Guenuche. 

Les mères ont de la partialité pour leurs tnfans : elles 
les croient toujours plus spirituels et plus beaux que ceux 
des autres. 



clignottant des yeux, twinkling mth her eyes^ fronçant 
les soorcttv,^ km&ing her brotos. ne décidera pas, mil not 
décide, matière, maiter, il appartient, it belongs. donner. 
gwe. prix, prize. le méritera le mieux, shaU deservt it bett. 
trouve, Jb»4' tant d'agrémens, so many allurements, semble, 
seenu, digne, worthy, d'être préférée, to ie mferred. 
vôtres, yown. petits yeux pétillans, littU sfaming eyts. 
air vif et enjoué, lively and merry eounlmame. visage, 
JÀee. presque semblable, almost alihe, é celui de l'homme, 
tkat ^ mon, quoiqu'elle n'ait que six semaines, ihtntgh aha 
ir bttt six teeeks M. sait déjà, launoe alrtady. mille tours, 
a tkomsamd trieke. ne sauront jamais, ttUl never knaw* ne 
pourront jamais, nevcr toUl ht aUe. imiter, imitate. de 
nouveau, a^asn. même, Mmself. ne put s'empêcher, coidd 
net jMeor. d'en faire autant, doing ihe $ame. lorsqu'il eut 
entendu, when he had heard. discours, discourse, parois- 
sait charmée, appeared eharmed. de, with, bonnes grâces, 
goodgraees. 

Mères, nukhers. ont, hâve, croient toujours, oIuMtu^ tKvAlCL . 
pluB^mtuéls, more leitty. plus beaui, pretliMT. 
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FABLE LXXVIII. 

Le Lion se préparant à la Guerre» 

LA guerre étant déclarée entre les animaux et les oi- 
seaux, (malgré leur instinct, ils sont aussi fous que 
les hommes) le Lion en donna avis à ses sujets, et leur 
ordonna de se rendre A son camp. Parmi un grand nom- 
bre d'animaux qui obéirent aux ordres de leur roi, 
des Anes et des lièvres se trouvèrent au rendez-vous. 
Chaque animal offrit ses services pour le succès de. la 
euerre: l'éléphant devait porter les bagages de l'armée, 
fours entreprit de faire les af>saults, le renard proposa 
dé ménager les ruses et les stratagèmes, le singe promit 
d'amuser l'ennemi par ses tours. Renvoyés, dit le cheval, 
les Anes, ils sont trop lourds ; et les lièvres, ils soift su- 
jets à des terreurs paniques. Point du tout, dit le roi des 
animaux, notre armée ne serait pas complète sans eux : 
les ânes nous serviront de trompettes, et les lièvres de 
couriers. 



Fable LXXVIIL Lion, Lion, se préparant, jprspanN^ 
kinue^f, A la guerre,ytfr war. 

Etant dédarée, being dedared, entre, hetweên, ani- 
maux, animais, oiseaux, hirds, malgré, notuoithstandiug, 
aussi fous, as foiUs. hommes, men. en donna avis, gmtc 
adviee cf it. sujets, subfeds. ordonna, ordered, de se ren- 
dre, to repair, camp, camp, parmi, amang. grand, gréai. 
obéirent, obey^d. roi, king Anes, asses. lièvres, W' f . se 
trouvèrent, apjteared. au rendez-vous, at the rendenaMmê. 
chaque, eich. offrit, ofered. devait porter, wu to eanf • 
année, om^. ours, 6far. entreprit, tmdertook. faire, 1» 
hùâ, assaults, assaults. renard, fox. se proposa, tuC ci wfa l . 
ménager, manuge. ruses, ctumings. singe, ape. promit, or»- 
wised. amuser, amuse, tours, tricks. renvoyez, send «iicft. 
cheval, horse. sont trop lourds, are too heary. sujets, suft- 
j^a^. terreurs paniques, panie fea- s. point du tout, noi «I 
aO: ne aérait pas, vooiM noC ht. serviront de, laid serve fir» 
froatpettes, irwnpsiers. coumTs, wmjtsn. 



I 

( 

I 

tTTN pauvre Ane, transi de froid, nu miliea de l'iii' 
\J loupirait aprôs le printemps; il vint assee tôt 

I 



PERRIN'â FABLES. 

U n'y a point de membre, dans un corps politique, 
ne poiÎMe être utile. Un homme de bon sens sait t 
avantage de tout. 

FABLE LXXIX. 

^^ 1 L^Ane méconient. 

ne 

•ur 

m- 

oi. 
i«. 
\i 
-f. 
•sa 



maître Baudet fut oblige de travaille! dej>uis le nii 
jusqu'au soir: cela ne lui plaJMiit pas ; il it>iit nature 
ment paresseux; tous les ânes le soni. li divire ^ 
l'été; cette saison est beaucoup plus agn able; elle arr 
.^ ^ Ab ! qu'il fait chaud ! s'écria maitre ijlrison : je suis 1 

^j* en eau: l'automne me conviendrait heaunuip niif 

^- ^ Il se trompa encore; car il fut obligé de iK>rter 



^' I marché 

*^ i choux 

dJ 



lé des paniers remplis de poires, de pouimes, 
:, et de toutes sortes de provisions : il n avait pa: 



n n'y a point de. th^re is no. corps, hody. ne puisse i 
moy noi hê. utile, ef tue. homme, man. bon sens, good se 
sait tfaer, kncwa hme to take. tout, every thing. 

Fable LXXIX. Ane mrrontent, tU8Contcnte.d Ass. 

m.. I Pauvre, jionr. transi de froid, h'namliùtl loiih rofd. 

•"€■ I milieu, tu we fïiwW/c. hiver, tf /nfcr. soupirait opn^s, toi 

'«H E far prîntemp, sprm/j'. v\nt,car.f on. jLssi;ztôt, .won eno 

pen- • maître Bauaet, ' -^ster Grizzlr. fut olilî^r', tcas ohligcd. 

fit . vaîUer, worXr. depuis le matin j»îîr|u'au soir, from » or 

o«f . I ment, naturnlty. paresseux, lazy. le sont, art- so. désire 

tin», voir, Sfe. 6té, svmmer. snison, Sfftson. beaucoup ] 

agréât drulmort. arrive, arrires. qu'il tnit chaud. /iou 

U i$. •'écria, exclfined. Grison, Grizzle. suis tout en 

nra. «m «// orer in a svcat. automne, nutun n. me conviend 

Ikef^ wonid êuit nif. beaucoup mieux, a great deal hcttn 

j<i^ trompa encore, vh'S again mistaktn. car, fo>. porte 

lot c « marené, coiry to inarkét paniers, hampert. ren 

e^-<r, fiiÊL. poires, j^rt. pommes, a^fUs, choux> c<tU 

porter. 09rtt. n'avait pas de t^\yo^. ^xqA "«vc^ 

S 
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r tranquille oienl toi 
avaniaçes et » 

FABLE LXXX. 

Le Beaard tt le Cigogm. 

ITNF. Cigogne rencontra un Renerdan coin d'un 
J Don jour, compare, lui dil-elle; il y a long- 
que je ne ïous ni vu : si vous ïoiiIbe. nous irons dfni 
semble cheï moi. Volontiers, dil mailre Kenerd, 
fait point de cËrriDonies avec mes amia : à l'initi 
partent. Le compère avait bon apptlit, (lea renard 
ruanquent paa ;) il espérait taire un bon repas; n 



j'avais froid./» 

rien à fLiire, iad nothàig M do, qn'A boire, lui toilrini. 

qulilenient, gaielty. journée, day long, comme, iikt. I 

mer. 

CbaquB, etery. v!c, lije. avantages, adrajitaga. i 
vcnians, incorttttiitncta. rbomme pradeni, a jrriuhm 
ne SB plaint d'aiicune,i;Dnipioioïin)(o/"/;j. 

FiBi-E LXXX. Renard, Fox, Cigogne, fOerk. 

Rencontra, tncl. au coin, at tke conur. boie, 
bonjour, good datj. compare, compter, il y a long-* 
que je ne vouj ai vu, I har- i,al sern goii iki) hng 
voulez, tcill. irons djner, lAoJi go aist dint. .ente 
io^.lfar. chee- moi. al my Aaaie. volontiers, icitl 
ne fais point de, make no. amis, frienda. à i'in 
immediaulg. partent, Ml ont. n'en ma^quenl pas, 
/Knie. espérait, kaptd. taite, inalit. ttï»». t 
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tcomjïtait sans son hôte. Dame Cigoene lui présenta un 
hachis dans nn£ bouteille si ftroite, quMl n'en put goûter. 
Comment trouvez-vous cette viande^, lui demanda 

Voiseau? Très bonne, répondit Tanimal Mangez 

dbnc vous ne mangez pas je vous prie, faites 

comme moi J'ai assez mangé, commère. Il faut que 

vous veniez demain dîner chez moi De tout mon 

cœur; ie n'y manquerai pas. Dame Cigogne y alla ; le 
Renard l'attrapa à son tour, et lui offrit dans un plat delà 
bouillie très claire, qu'elle ne put goûter. Courage, com- 
mère, dit-il, en lapant ; faites comme si vous étiez chez 
vous. Vous me régalâtes hier, il est juste que je vous 
régale aujourd'hui. II ne parla pas long-temps; il eut 
bientôt avalé toute la bouillie, et pour se venger de la 
Cigogne, qui s'était moqué de lui la première, il la prit 
par son long cou, et l'étrangla. 

Il est dangereux de jouer et de tromper ceux qui sont 
pins forts et plus rusés que nous. 



comptait, reekaned, hôte, best. présentA, pnserUed. hachis, 
fnineed meat^ bouteille, 6ottie, si étroite, 80 narrow. n'en 
pot goûter, eould not tasU it. comment trouvez-vous, 
how do jfou like. viande, metit. oiseau, bird. très bonne, very 
good. mangez donc, eat thtn. faites comme moi, do as 1 do. 
assez mangé, eat enough. commère, gossip. il faut que vous 
veniez, yvu must corne, demain, to-morroto. de, tri/A. cœur, 
ht art. n'y manquerai pas, vnll not fail. y alla, wenttkUher, 
attrapa, chcoUd. à, in. tour, tum. offrit, off,rtd. plat, disk. 
bouillie trè» claire, very thin pnp. ne put goûter, could not 
taste. courage, cÂeer up. lapant, lapptng. faites, do. comme 
si, as if étiez, mtc- e. chez vous, at your house. régalâtes, 
tr(aied.hïeTfyesterdny.}uste,ju8t. regale, shonldtreat. au- 
jourd'hui, to-ilaif. ne paria pas long-temps, did not speak 
loi. g. eut bientôt avalé, A«d so^jn stcallotred up. pour se 
venger, to be recenged. sétait moqué, had bantered. pre- 
mière, Jîrst. prit, took. long cou, long neck. étrangla, stran- 
gl^d. 

Dangereux, dangerous. jouer, ridicule, tromper, chtat. 
sont, are. plus fortes, stronger. plus rusés, tnore cuuuiu^. 
noiis. oursdves. 



8d ' PERRIN'S FABLES. 

FABLE LXXXL 
Le Champignon et U Gland. 

IIN Gland» tombé. d*un chône, vit i ses 
Champignon. Faquin, lui dit-il, quelle c 
diesse d'approcher si près de tes supérieurs ? 
fumier! comment osei-tu lever la tête dans u 
ennoblie par mes ancêtres depuis tant de gén 
Ne sais-tu pas qui je suis ? Illustre Seigneur, dit 
pignon, je vous connais partaitement bien, et ^ 
«res aussi : je ne prétends pas vous disputer l'hoi 
votre naissance, ni y comparer la mienne : au 
j*avoue que je sais a peine d'où je suis venu ; 
des qualités que vous n*avez pas ; je plais au f 
hommes, et je donne un fumet délicieux aux v; 
pilus exquises et les plus délicates ; au lieu qu« v< 
tout l'orgueil de vos ancêtres et de votre extrael 
B'êtet^ propre qu'à engraisser des cochons. 

Fabia LXXXI. Champignon, Mxuikrocm, Glani 

Tombé, faUen. vit, êaw. à ses côtés, iy Iwn 
scQundrd, auelle, wkat. hardiesse, boldniss. d'à 
to approûch. si près, su near. supérieurs, superi 
ment, haw. oses-tu, darest thon, lever la tète, Ac 
head' ennoblie, ennMed. ancêtres, ancestors. d^ 
tant de, 80 man^. ne sais-tu pas, dost thou hot knoi 
seigneur, iUuHtrtous Lrd. connais, knotc. parfaiten 
pn^ectly weU. aussi, too. ne prétends pas, mean 
puter, dispute, naissance, birth. ni, nor. y con 
mienne, to compare mint to it. au contraire, on th* 
avoue, tuJcnotctcdg- . sais à peine, hardly knotc. c 
tohenc^. suis venu, spring. qualités, quaîities. n' 
hiivemd. jAsiSf fjlease. au palais, thepanUe. homn 
donne, ^irtr. fumet délicieux, délitions flavour. vii 
plus exquises et les plus délicates, the most exq 
délicate mcais. au lieu que, tohtreas. orgueil, pru 
propre çu'à, art Jit only to. engraisser, fatUn. 
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L'homme qai fonde son mérite sur celui de ses ancêtres 
et de son extraction, se rend ridicule aux gens sensés. Une 
naissance illustre est peu de chose par elle-même, si elle 
n'est soutenue par des qualités personnelles. 

FABLE LXXXIL 

Le Chat et Us deux Moineaux. 

UN jeune Moineau avait été élevé avec un Chat très 
jeune ; ils ëtaîeut intimes amis, et ne pouvaient 
presque pas se quitter. Leur amitié crût avec Tâge : 
tUiton badinait avec Pierrot, et Pierrot badinait avec Ra- 
ton ; l'hn avec son bec, l'autre avec ses pattes ; il avait 
soin de ne pas étendre ses griS'es. Un jour un Moineau 
da voisinage vint rendre visite à son camarade. Bon 
jour, frère, dit-il. Bon jour, répondit l'autre. — Votre 
serviteur.— Je suis le vôtre. Ils ne turent pas long-temps 
ensemble, qu'il survint une querelle cntr'cux, et Raton 
prit le parti de Pierrot, (iuoi, dit-il, cet étranger est 

Homme, fium. fonde, jToufM^s. se rend ridicule, renders 
himself ridictUoua. gens sensés, seftsi6/« ptopte. peu de chose, 
•tmali matUr. d'elle-même, by Uself. n'est pas soutenue, t^ 
notsufported. qualités personnelles, persanal qualUies. 

Fable LXXXIL Chat, CaL Deux Moineaux, tieo Sparrows. 

Jeune, young. été, been. élevé, hrought up. très, very» 
intimes* amis, intimate friends. ne pouvaient presque 
pas, andd almost not. se quitter, quit oue another. amitié, 
ffiendskip. crût, incrcased. Raton, Pvss. badinait, plrycd. 
Pierrot, PhUlip. bec, beak. pattes, patos. avait soin, took 
care. de ne pas étendi*e, not to stntch out. griffes, cUivos- 
jour, d4ty. voisinage, ndgMfOurhood. vint rendre visite, 
came to pay a vistt. bon \o\xvrgood day. serviteur, ser- 
vant, le vôtre, yours. ne mrent pas long-temps, tx»re not 
long, ensemble, together. qu'il survint, but there arose. 
querelle, guarrtl. entre, bettoeen. prit le parti i.e Pierrot, 
took PkUlip's part, quoi, toftaC ^1t«xi^<kv, ^twa^. 
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assez hardi pour insulter notre ami l II n'en sei 
j'en jure par tous les chats : là-deRsus il cro< 
ger, sans cér6monies. Vraiment, dit-il, un e 
un morceau friand : je ne savais pas que les o 
sent lin eoût si exquis et si délicat. Venez, 
ami, dll-iî, à l'autre: il faut que je vous cr 
vcTus tiendrez compagnie à votre camarade ; il 
chose à vous dire. 

Ne vous fiez pas à un ennemi, quelques p 
d'umiti(* qu'il vous fasse. La compagnie des n 
loigours à craiudro. 

FABLK LXXXllL 

Lt f^^p et te Rnard. 

UN Loup, ennemi invconciliablc des li*ou] 
enlevé une brebis : lîn cou» dut dans le bo 
tra un Renard, grand dciilnictcur de volaille 
d'enlever une poule, et (|ui courait pour la n 
son terrier, trère, dit miiitre Loup, où coi 
vite ? De grAce ne soyez pas si presst- : app 

nssez hardi, bold enough. insulter, insutt. an 
n'en sera pas ainsi, tt shall nul bc f.o. en jun 
dessus, (henupon. croque, euh. vraiment, tru, 
friand, daimy bit. ne savais pas, diit iiot know. c 
un goût si exquis et si dMicat, io exquisile an 
tatte. venez, co)m. ))etit, tUlle. il faut que je 
aussi, / muk cal you tiktiois . voue tiendrez, 
quelque chose, tomcltiine. à dire, to tell. 

Ne vous fiez pas, doiivt trust, quelques, whal 
frifndsHip. fasse, may make. mCchans, loicke 
atwnys. à craindre, io befearcd. 

Fablx LXXXIIL Loup, n'olf. Renard, 

Ennemi irréconciliable, irreeonciteable e\ 
peaux, fioeki. enlevé, carried atray. brebis, 
rant, ruutiinfç. bois, wood. rencontra, met. 
tructour, fçrtat destioyei: volaille, poiiltry. 
ju$i. poule, hen. courait, ran. manger, tat. ter 
rrere. brolher. ou courez-vous si vîtc^ tcAere do y» 
<fe grûce, pray. ne soyez pas s\ pr^ssfe, douH 
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de Moi, et joignez votre déjeûner au roitu : ii y a loog- 
^"'Vi ^u^ nous ne nous sommes vus ; régalons nous 
ensemble aujourd'hui. J'y consens, dit maître Renard: 
il manqwL de prudence, en portant sa poule auprès du 
hovqf. yoyons, dit le destructeur, de orebis; par ma 
foi^ voici une volaille qui me semble grasse et tendre ; 
ce morceau est trop friand pour un Renard: il conviendra 
mieux à mon estomac: c'est quelque chose de rare pour 
moi. Là dessus il croqua la poule. Le pauvre Renard 
se retira tout honteux, marchant en arrière, et baissant 
les^ oreilles, non sans'peur de tenir compagnie à la poule; 
et il jura de ne plus joindre son déjeûner à celui du Loup. 
Les ruses sans prudence sont quelquefois nuisibles, et 
rendent toujours méprisables ceux qui s'en servent. 

FABLE J^XXiV. 

Le Paon, V Oie, et le Dindon. 

UN Paon était près d'une grange, avec une Oie et un 
Dindon ; ceux-ci regardaient le Paon d'un œil en- 



Murry. approchez-vous de, corne ncar. joignez, join. déjeu- 
ner, breMkfast. mien, mitie. il y a long-temps que nous ne 
Aons sommes vus, toe hnve ruH setn one anotnir this long 
wkile, régalons noUs ensemble, ht mfeaat togetker. au- 
jomrd'hui, to-^ay. y consens, .»gree to it. manqua de, teant- 
éd. portant, carrying. auprès, near. voyons, let us see. par 
ma foi, faith. voici, hère is. volaille, jowl. semble, seems. 
ffésse et tendre, /at and tender. morceau, bit. trop friand, 
too éaifUy. conviendra mieux, tnll hetter suit, à, itiih. es- 
tomac, stomach. c'est quelque chose de rare, it û'sonM- 
tki'.g rare, là-dessus, thereupon. croqua, ate. se retira, toith- 
drett. tout honteux, qtiite ashamed. marchant en arrière, 
goiiig backwards. baissant, lettin^ dotcn. les oreilles, his 
tan. non, mrt. peur,/eflr. de tenir, of keeping. jura, swore. 
ne plus, no more, 

IKoses, cimnings. sont, arf. quelquefois, somdimts. 
nuisibles, hurtful. rendent, rtnder. toujburs, altcays. mé- 
prisables, contemptible. s'en servent, make use of them. 

Fable I^XXXIV. Paon, Ptocock. Oie, Goose, Dindon, 

Turkey. 

Près, near. grande, bam. regardaient, viewed, 
d'un œil envieux, tnih an envions eye, se moQjial^^'^^ 
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vieux, et se moquaient de son faste ridicule. L 
sûr de son mérite supérieur, méprisa leur envie 1 
étala ses belles plumes qui les éblouirent. Voy 
quelle insolence et avec quel orgueil se promci 

^ cK*ature hautaine, s'écrie le Dindon! Fut-il jamai 

aussi vain î bi on voyait le mérite intérieur, les J 

y ont la |H*au plus blanche que ce vilain Paon. 

';. jambes hideuses, <iuelles griffes laides, dit l'Oie! 

cris horribles, capables d'épouvanter les hiboux m* 
Il est vrai, ce sont des détauts; rér^liqua le Pao 
pouvez mépriser mes janioes et mes cris; mais 
tiques tels <|iie vous, raillent en vain: sachez qu 

1^' jambes sup|K)rtaient L'Oie on le Dindon, on n a 

\''i mais trouvé ces défauts en vous. 

•• , Les fautes deviennent visibles dans la beauté; m 



t 



■i 



l« caractère de l'envie, de n'avoir des yeux que f 
«■ouvrir et censurer de petits défauts, et d'être in 
il toutes les beautés réelles. 



de, mockca. faste ridicule, gandincss. sûr, sure, i 
dtsi'ised. basse, base, étala, d.splayed. belles plui 
fcathers. éblouirent. dazxUd. vovez, see. quel, te 
'^eUtpride. se promèue, ica./f». hautaine, A//ii^Aly. 
exriaims. fut-il jamais, toas there «vr. oiseau, bif 
vain, 80 vain, si on voyait le mérite intérieur, i 
Ir.nsic nitrk seen. peau, skin. plus blanche, Wit^^r. 
tohat. jambes hideuses, hideous legs, laides griffi 
claîts. cris horribles, horrid cries, épouvanter, fri 
mêmes, even. hiboux, oiols. vrai, true. ce sont, U 
défauts, def cts. pouvez, may. mépriser, dispist. 
su4:h. critiques, criticks. que, as. raillent, rail, 
knuw. supportaient, did support, on n'aurait jamais 
ces défauts, thèse dejfects had never been found. 



Deviennent, ^rouj. visibles, conspicuous. beauté, 
de n'avoir des yeux que, te hare eyes only. décou> 
^»zfer. censurer, censure, Atre, to be. réelles, real. 
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FABLE LXXXV. 

Le Loup et le Cabri. 

UN Loup très stiipide, (ils ne le sont pas tous,) avant 
bon appétit, trouva un Cabri qui s'était égar^. retit 
«ml, dit ranimai carnassier, je vous rencontre très à pro- 
pos: TOUS me ferez un bon souper; car je n'ai ni dé- 
J«4Bé ni dfné ai^ourd'hui, je vous assure. SMl faut que 
je meurks, répliqua le pauvre petit Cabri, de grAce, don- 
nes-moi une chanson auparavant : j'espère que vous ne 
me refuserez |^ cette faveur : c'est la première que je 
vous aie jamais demandée : j'ai oui dire que vous étiez 
un musicien parfait. Le Loup, comme un sot, com- 
mença à hurler, au lieu de chanter : à ce bruit le berger 
accourut avec ses chiens, ()ui le mirent en fuHe. 'Très 
bien, dit-U, en s'en allant, je n'ai que ce que jt mérite : 
' cela m'apprendra une autre fois à me tenir au métier de 
boucher, et non pas à faire le musicien. 
Connaissez vos talens et votre capacité. Un imbécile ne 

devrait p^ prétendre imiter un homme d'esprit et de génie. 

-» - ■ . ■ 

Fable LXXXV. Loup, Woif. Cabri, Eid, 

Fort, very. ne le sont pas tous, an noi aii 90, ayant, 

hmving, bon, g$f>d, trouva, /oimtf. s'était é^aré, waU oitray, 

petit amh iSui ftiend. carnassier, votmeiouM» rencontre, 

r. très à propos, very ùpporhtnely. me ferez, thatt makt 




de 

crAee, pray. donnez, gw . cbânaon, song. auparavant, be- 
fore, espère, hope. ne me refuserez pas, toill noi nfuse me, 
première, Jfirst. ai jamais demandée, hart evcr asked. ai 
oui dire, htnrd, étiez, were. comme, like. sot, fooi. com- 
mença, b^gan. hurier, hotri. au lieu, instead. de chanter, 
ofsinffing. bruit, noise, berger, sliepherd. accourut, hasUn- 
^. chiens, dogs. mirent eu fuite, put to flight. très bien, 
rery voell. s'en allant, going away. n'ai que ce que, bave 
imty whiat. mérite, deserve. cela^ m'apprendra, that toill 
teeuh "te. une autre fois, anothtr tinte, à me tenir, to stick. 
métier, tradi. boucher, btUchcr. non pas, not. faire, play. 

Connaissez, know. talens, talents, imbécile, stmpleton. 
oe devrait pas, should not. prétendre imiteic^ i^tl^^^tvA, vc« 
imitate. homme, tnan. esprit, wit. ç,i^u\o.. cemM?^. 
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FABLE LXXXVI. 
. Le Loup et P Agneau. 

UN Agneau, buvait paisiblement A un ruisseau: an 
Loup vint au même endroit, et but beaucoup plus 
haut : ayant envie de commencer une querelle avec l'Ag- 
neau, il lui demanda d'un ton s6vère, pourquoi il trou- 
1>lHit TeHu? L'innocent Agneau, surpris d'une accusation 
si mal tondre, lui répondit tvvcc une humble soumission, 
(ju'il ne concevait pas comment cela pouvait être. Mon* 
sieur, lui dit-il, vous voyez bien que je bois plus bas, que 
Teau coule de vous à moi, et que par conséquent je ne 
|)cux la troubler. — .«tarant, n-pHqua le Loup, il y a en- 
viron six mois tpie tu parlas mal de moi en mon absence. 
— ^Je n't(ais pas encore nb. — C'est donc ton frère. — Je 
. n'en ai point, sur mon honneur. Le Loup voyant qu'il 
était inutile de raisonner plus long-temps contre la vé- 
rité: Coqain, dit-il, en colère, si ce n'est ni toi, ni ton 
frère, c'est ton prre, et c'est tout un. Là-dessus il saisit 
le pauvre innocent Agneau, et le mit eo pièces. 

Fablb LXXXVL Loup, Wolf. Agneau, Lomft. 

Buvait, tDos drinking. paisiblement* peaetàUy. rab- 
seau, brook. vint, came, même endroit, same place, but, 
drauk. beaucoup plus haut, much higher. ayaht envie, 
Iiaving I iiiind. de commencer, to ht gin. querelle, quarrd. 
d'un ton sévère, in a severe tone. pourquoi, vahy. troublait, 
fro .bled, eau, water. surpris de, surprised at. si mal, so 
ili fondée, groimdcd. soumission, submissiun. ne pouvait 
)ias, oiild not. concevoir, ancthe. comment,, how. cela 
pouvait être, thiit co'uld be voyez bien, .se. torlf. bois, 
drink. plus bas, /oî<?cr. coule rnns down. par conséquent, 
of course^ ne peux, dinnut maraut, knave. W y a environ 
six mois (}ue tu parlas mal de moi, you spokt ill af nH 
aborr h If a y ar go. n'étais pa.*- encore, was not tken. né, 
horn. donc, th m frère, brothtr. n'en ai point, hnve «oM. 
voyant, sf-eing. inutile, to nu purpose. de raisonner, to «f* 
gue. plus long-temps, any longe . contre, against. vérité, 
/.'////i. coquin, rascal. colère, passion, ce n'est, U is. ni t(H, 
f/ei^/i r you. ni ton, nor %}ont Và-dft%sus, Û^ereupon. saisit, 
/>'f/7c//. pauvre, poor. mit en pièce», tore to ■pw«e». 
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Qaand la malice et la cruauté sont jointes avec le 
pouvoir, il leur est aisé de trouver des prétextes pour 
tyranniser Tinnocence et pour exercer toutes sortes d'in- 
Jiifftices. 

FABLE LXXWn. 

VAne Uses M ifres. 

SOUS quelle étoile malheureuse suis-je né, disait un 
Ane, se plaignant à Jupiter ! On me t'ait lever avant 
le jour. Je suis plus matineux que \e» cons; et pour- 
qaoi? Pour porter des choux au marche ; belle ntces- 
nté d'interrompre mon sommeil ! Ju iter, touché de sa 
plainte, lui donna un autre maître, et Tanimal aux lon- 

Sues oreilles passa des mains d'un jardinier dans celles 
'an corroyeur. Maître Aliboron lut bientôt las de la 
pesanteur et de la mauvaise odeur des peaux. Je me 
repens, dit-il, d'avoir quitté mon premier maftre: j'at- 
trapais quelquefois une petite feuille de chou qui ne me 

Q,uand, tohen. cruauté, er eUy. sont jointes, arejoinetl. 
pouvoir, powtr. leur est aisé, is tasyforthew. de trouver, 
M find. des prétextes, fiietences. tyranniser, tyrannise over. 
exercer, exercise, sortes, munner. 

Fable LXXXVIl Ane, Ass. Maîtres, Masters. 

Quelle étoile malheureuse, what an unhappy star. 
sais-je, am I. né, born. disait, sirid. se plaignant, com- 
piaining. on me fait lever, they tnake me rise. avant, be- 
Jpre, jour, day. suis plus matineux, ris' earlier. coqs, 
éoeks. pourquoi, tchy. porter, carry. choux, cnbbagts. 
marché, market. belle, nécessité, trhfti netd. interromjire, 
interrufit. sommeil, sUep. touché de, mor d by. inainte, 
cef"ptaii4. donna, gave, aux longues oreilles, long eu éd. 
pana, passed. mains, hands. jardinier, gardentr. corroy- 
eur, currier. maftre Aliboron, Jnck Fihblish. bientôt las, 
90on Hrtd, pesanteur, luamness. mauvaise odeur, bad smeli. 
peax, skins. repens, repent. avoir quitté, niy haring 
fidUed. premier, Jirst. attrapais, c«itcKML. ^^\q^^N»v^> 
mmetêmti, petite feuille de cnovi, Uttlt edb\)a^€ % U.a\. v^^îk 
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GoAtait rien ; mi^s à prèient je n'ai que des conpt. B 
chansea encore une (on de mattre, et devint Âne de chB^ 
bonnier : autre plainte. Qnol donc, dit Jupiter en cotére 
cet animal-ci me donne plus de mal que dix autres. AJOta 
trouver votre premier maître, ou contentes-vous de celoi 
que vous aves. 

On n*est jamais content de sa condition ; la présente, 
selon nous, est toujours la pire : à force de changer» on 
80 trouve souvent dans le cas de l'Ane de cette fable. 



FABLE LXXXVIIL 

L' Oisdcur 1 1 le Merle. 

(] N Oiseleur tendait un jour ses filets à côté d'une 
haie : un Merle, qui (tnit perché sur un arbre, le 
vit, et eut la curiosité de lui demander ce qu'il faismt. 
Je bAtis une ville ppur les ftiseaux, répondit-il: vous voye« 
<ino je la pourvois de viande, et do tout ce qui est néces- 
Fuire à la vie : ayant dit cela, il alla se cacher derrière la 



coûtait rien, eost natfiing. à présent, now. n'ai que des 
coups, havf only blmos. cnang^ea encore une fois, ehangeà 
once more, devint, btcame. charbonnier, co«i/m/'n. quoi donc, 
whatthcn. colère, passiov. donne, ffves. plus de mal, mofs 
loork. dix, ten. allez trouver, go to. ou, or. contentea-voas 
de. be contented veitli. celai, him. avez, hnve. 

On n'est jamais content, pfople are never contetUejd, de 
sa, with thtir. selon, nccording to. toujours, alwaj^. pire, 
'icorst. à force, hy dint. de changer, of changing. on se 
trouve souvent, tJieyJind themselves often. cas, coae. 

F.^LE LXXXVIII. Oiseleur, Foieler. Merle, BUckkML 

Tendait, toas spreading. jour, day. filets, nets, à côté, 

hy the aide, haie, kedge. perché, perched. arbre, fuse, vit, 

saw. demander, inquiré'. faisait, was domg. bâtb, hwii. 

ville, çkjf. oiseaux, hirds. voyez, see. pourvois, nvQwiàt 

û. de viande, with mcat. nécessaire, xecessary. vie, i^ 

f»ya/it dît ceia, having sat4 thts. «\\«l, deptwritd^ ^ai «wsker. 
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haie. Le Merle le eroyint très sincère, descendit de 
Terbre» entra dans la yille, et fut pris. L'bomnie sortit 
de sa cachette, et courut pour saisir sa proie. 8i c'est là, 
lui dit le prisonnier, votre bonne foi, votre honnêteté, et 
la vfllle que vous bâtissez, vous n'aures que très peu d*hap 
bitans. Malheur à moi de vous avoir écouté l Je suis la 
dupe de votfb fourberie. 

Métfiea-vous des belles paroles et des cajoleries des 
hommes trompeurs : ils se vantent souvent que les projets 
ffulls inventent, sont pour le bien public ; tandis qu'ils ne 
cherchent que leur intérêt particulier. 

FABLE LXXXIX. 

La Tidipe et la Rose. 

UNE Tulipe et une Rose étaient voisines dans le même 
jardin : elles étaient l'une et l'autre extrêmement 
belles ; cependant le jardinier avait plus de soin et j^s 
(l'attention pour la Rose. L'envie et la jalousie des beau- 
tés rivales ne peuvent pas facilement se cacher. La Tulipe, 

Itidf. himself. derrière, bekind. croyant, heUeving. très, very. 
descendit, came down. entra, enierrd. pris, taken. homme, 
nuM.. sprtit, came ont. cachette, kiding pince, courut, ran. 
saisir, seize, proie, prfy. c'est là, this is. bonne foi, good 
faak. honnêteté, honeshf. bâtissez, buiid. n'aures que fort 
peu de, wiU hâve but feu). habitans, inhabùants. malheur, 
sDoe. de vous avoir écouté, for havimg Ustened to jjou. four- 
berie, cheaL 

Méfiez-vôus de, mistnui. belles paroles, Jine words. 
cajoleries, cajotings. hommes trompeurs, deesttful «m», se 
vantent souvent, qften honU. inventent, »««eiil. bien, good- 
tandis que, wkilst. ne cherchent que, màn mmd, particulier, 
ffwate» 

FiiBLS LXXXIX. Tulipe, Tuiip, Rose, Base. 

Voisines, neiMours. même jardin, same gardtm. l'une 
•et l'autre, kwh. extrêmement belles, extremelfi êsouliilvl. 
cependant, ysC. jardinier, f arde«er. p\»& ^<& vJiA^tMvr^twt^- 
nepwvent pas, eannvi. uicilem^YiV eflunl%. ifc ^»ôm»,V 
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vaine de ses charmes eitérieurs, et ne pouvant suj^por 
ter la pensée d'être abandonnée pour une antre, repro- 
cha an Jardinier sa partialité. Pourquoi ma beauté est- 
elle ainsi négligée, lui demandart-elle? Mes couleurs ne 
sont-elles pas plus vives, plus variées et plus engageantes 
(jue celles de la rose? Pourquoi donc la préférez-vous à 
moi, et lui donnez-vous toute votre affection ? Ne soyei 
\iQM mécontente, belle Tulipe, répondit le jardinier: je 
connais vos beautés, et je les admire comme elles le mé- 
ritent; mais il y a dans ma Rose favorite des odeurs, et 
(les charmes intcrieurs, que lef beauté seule ne peut me 
procurer.* 

La beauté extérieure frappe d^abord; mais il faut pr(*- 
l'érer le mérite intérieur. 

FABLE XC. 

Le Loup et le Chitn de Berger. 

UN Loup courant à travers une forêt, vint près d'uo 
troupeau de moutons : il rencontra le Chien du be^ 
i^er. Que taites-vous ici, lui demanda le dernier? ouelle 
ittfuire y avez-vous 7 Je fais une petite promenade, fépoii- 



concemled. extérieurs, exiemal. ne pouvant supporter, 
ftble to hear. pensée, ihoughi. d'être abandonnée, qf bekif 
forsaken. une autre, avother. reprocha au, rqproadud wi»' 
pourquoi est-elle, why is she. ainsi néeli^ée, tkM9 megleetÊi. 
ne sont-elles pas, are not. pi us vives, bnglUer. variées, «vn- 
0U8. ensageantes, inviting. donc, then. la préférez-vous, io 
^you prtfér her. donnez, eive. ne soyez pas mécontente, ke 
not dissali^d. belle, jfatr. connais, know, comme, as. mé- 
ritent, déterre, il y a, there are. ifavorite, favourile, des 
odeurs, odmirs. intérieurs, intertutl. la seule, aione. ne peut, 
cafmot. procurer, procure. 

Frappe, strikes. d'abord, atjirst. il faut préférer, onc muti 
prefer. 

Fable XC. Loup, Wolf. Chien de Berger, Shepherd^» Dng. 

Courant, rmnàng. par, tkrovgh. vint, came, près de, 

near. troupeau, J&ck. moutons, sftem. rencontra, met, 

que faJtes-vouB, vohat do you do. ici, kere. dernier, latier. 

quelle, wkai. affaire, éuafness. \^^\« ^irai&KCAdÂ, fiffli 
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dit le Loup : je n'ai pas de mauvais dessein, je vous le 
proteste sur mon honneur. — Votre honneur! sûrement 
vous badinex: je ne voudrais pas recevoir votre honneur 
pour gage de votre honnêteté. — Point de tache à ma r6- 
potamiiy je vous prie : mes sentimens d'honneur sont 
aussi délicats, que mes grands eiploits sont renommés. 
Pendant que le Loup faisait le panégyrique de son hon> 
nêteté, UD agneau s'écarta du troupeau: la tentation était 
trop grande ; il saisit sa proie et remporta avec précipi- 
tation dans le bob. Tandis que l'honnête animal courait 
de toute sa force, le Chien cria après lui, assez haut 
pour être entendu : Holà ho, monsieur le Loup ! Sont-ce 
là vos grands exploits, et les sentimens d'honneur dont 
vous venez'de parier ? 

Ceux qui parlent le plus d'honneur et de sentimens. 
sont ordinairement ceux qui en ont le moins. 

FABLE XCL 

JL* Aigle et le Hihou. 

'AIGLE et le Hibou, après avoir fait long-temps la 
guerre, convinrent d'une paix; les articles préU- 
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walk, n'ai pas de, kave no, mauvais dessein, baddfsign. 
sûrement, surdjf. badinez, je$t. ne voudrais pas, teauld not. 
recevoir, reeeive. pour gage, as a pltdgf. honnêteté, honea- 
Qf. point de tache, no otur. à, on. prie, pray. sentimens, 
aemse. aussi délicats, a» niée, grands exploits, gréai txvloUs. 
' sont renommés, are rewtwnM. pendant que, tthUst. misait, 
was making. panégyrique, panégyric. agneau, lamb. a*é- 
caxiBiyW'ntout. tentation, temptation. trop grande, too great. 
saisit,' s ized upon. proie, prty. Tempoiia, cârried it. bois, 
toood. tandis que, whilst. courai^, teas runnii.g. de, with. 
cria, eried. après, afle» . assez haut, lojtd tnough. être, lo be. 
entendu, henrd. boià ho, ho there. sont-ce là, are thèse. 
dont, of which. venez de parler, tceri just note speaking. 

Parlent, speak. plus, most. ordinairement, cammonly. le 
moins, the least. 

Fable XCI. Aigle, Eagle. Hibou, Otel. 

Après avoir fait, afur hatins TOode.\oYk%•\wBfiç^\^^«w»^ 
waralenfftime. convinrent de, ttgretd wpwii. \f««^> 'ç»».*»* 
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minidres avaient M, préalablement signés par des 
saïknin : Tarticle le plat essentiel était, que le 
ne mangerait pas les petits de rentre. Les coii 
vous, demanda le HiBou? Non, répondit l'aigle 
pis.— Peignes-les moi, ou me les montrez : foi d'I 
uigle, je n'y toucherai jamais.-^Mes petits, répon 
seau nocturne, sont mignons, beaux, bien taits 
ont la voix douce et mélodieuse ; vous les recoi 
aisément è ces marques. Très bien, je ne l'o 
pas. Il arriva un jour que l'Aigle aperçut dans 
d'an rocher de i>etits monstres très laids, rechigna 
un air triste et lugubre. Ces enfans, dit-il, n' 
ennent pas à notre ami; croquons-les: aussitôt il i 
en faire un bon repas. L'Aigle n'avait pas tort. Ia 
uvait fait une fausse peinture de ses petits: i 
avaient pas le moindre trait. 

Les parens devraient éviter avec soin ce faible 
leurs enfans, qui les rend souvent aveugles sur 1< 
fants, et qui est quelquefois fatal aux uns et aux 

préliminaires» pnUmmary préalablement, previau 
nêê, âigned. plus essentiel, most esstnHal, premi 
IMT. ne mangerait pas, shtmld not eut. petits, Uu 
•onaaiiseB-vous, do you knaw, tant pis, so much tki 
peigBea4es, diaeribe thm. ou montrez, or show, (o 
néte, «4jNm the failk cf an honesi. n'y toucherai 
âkaU nevtr toutMtkem. mignons, pretty. beaux, ha 
bien fûts, velhahaped. la voix douce et mflo^eus 
and mdodious roire. reconnaîtrez facilement, 10&. 
know. à, bg. marques, inarks. arriva, happened. i 
pereeiced, cotn, comir. rocher, rock, petits monsi 
laids, rechignes, very ugly grimj'aeed little monstei 
et lugubre, sad and màumj-l. enfans, children. 1 
tiennent pas, belong not. ami, /riem/. croquons, Ir, 
aussitôt, immediately. fit, mode, bon, good. n'avait | 
teaa not in tke vnrong. fit, gare fausse peinture, faUe 
tioH. n'avaient pas, had not. moindre trait, Uastfeati 
Parens, parents, devraient éviter avec soin, 
cartfui/f/ aroid. faî51e, ueak. envers^ toteanCs. re 
f^an. Bouvent, qften. aveug\es, Uind. swr, ta, défai 
*^jt9» gaelgapfbis. somttvmti. a\rt «t\«b e\.«\\iLW\Vt*' 
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FABLE XCn. 

VAne et le Lion. 

L£ lion se mit un jour en tête d'aller à la cbàsse : 
pour y réussir, il se servit de l'Ane : il le posta dans 
des broussailles, avec ordre d'épQuvanter les bêtes de la 
forêt, par les cris de sa voix qui leur était inconnue, afin 
qu'il se jetât sur elles dans leur fuite. L'animal aux 
longues oreilles obéit, et comment, a, à braire de toute sa 
force ; par ce stratagème, il remplit de frayeur toutes les 
^êtes des. environs: intimidées par ce nouveau prodige, 
elles cherchent les sentiers qui leur sont connus : mais 
au lieu d'éviter le piège, elles tombent entre les griffes 
du Lion. Lassé de carnage, le roi des animaux rappelle 
maître Grison, et lui ordonne de se taire. Le Baudet 
devenu fier de sa prétendue bravoure, s'attribue tout 
l'honneur de la chasse. Que vous semble du service que 

vous a rendu ma voix ? Elle a fait des merveilles, et 

j*aurais été effrayé moi-même, si je n'avais su que tu n'es 
qu'un Ane. 

Fable XCII. Ane, Ass. Lion, Lion. 

Se mit en tête, took it into Ms head. d'aller à la chasse, 
to go a kuntivg. réussir, svcceed. se servit, viade ftse. 
posta, poaUd. des broussailles, a thicket. d'épouvanter, 
to ffigMen. bêtes, beasts. cris, cHes. voix, voice. inconnue, 
unknown. afin qu'il se jetât, that ht tuighi throw km8e{f. 
fuite, flight. aux longues oreilles, long-e»red. obéit, obcyed. 
commença, began. â braire, to bray. de, witk. remplit de 
frayeur, jî///rf ttith fiar. des environs, of the "neigkbour- 
"hood, intimidées, intimidaU d. nouveau prodige, new pro» 
éigy. cherchent, seth for. sentiers, / aths. connus, knoum, 
au lieu de, inttead of. éviter, escaping. piège, anare. 
tombent, fall. entre, ttUo. griffes, elatts. lassé, tired. car- 
iiaee, slaughter. roi, -kihg. animaux, aniixols. rappelle, 
£aUs bock, maitre Grison, master Grizzle. ordonne, bids. 
de se taire, to be nient, baudet, ass. devenu fier, grown 
prmul. prétendue bravoure, pretended bravery. s'attribue, 
assunus. chasse, hunting. que vous semble, vhat do you 
thdik. rendu, rendered. taXi des iii«TN«\V\!&%<t d«Mt Momlnt^. 
■mÊnis été, sJkouid hâte èeen. ef[r%.^^ m<Q\.*'\&lbm«^ ^t^te».^ 
mgse^. ai je n'arais sa, had I not kiimim. 
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Celui qui vante ses prétendus esploits, sans avoir du 
courage, trompe ceux qui ne le connabsent pas, et se Aiit 
moquer de ceux qui le connaissent. 

FABLE XCIII. 

VEchoetleHibou. 

Hibou, enflé d'orgueil et cle vanité, répétait tes cris 
lugubres à minuit, du creux d'un vieux chèoe. D'où 
provient, dit-il, ce silence qui régne dans ce bois^ si ce 
n'est pour favoriser ma mélodie? Sûrement les bocages 
sont charmés de ma voix ; et quand je chante, toute ia 
nature écoute. Un Echo répète dans le même instant.— 
Toute la nature écoute. Le rossignol, cfontiaua le Hibou, 
a usurpé mon droit ; son ramage est musical, il est vrai ; 
mab le mien est beaucoup plus doux< L'Echo répète en- 
core. — Est beaucoup plus doux. Excité par ce lantôme, 
le Hibou, au lever du soleil, mêla ses cris lugubres à l'har- 
monie des autres oi»eaux: mais dégoûtés de son bmjt, 
ils le chassèrent unanimement de leur société, et conti- 
nuent encore à le poursuivre partout où il paraît : de sorte 

Vante, crie* up. sans avoir, trithout Jiaving. trompe, de- 
cMves. ne connaissent pas, do not know. se fait moquer, makcs 
kimseif ridiadous. le connaissent, do. 

Fable XCIU. Elcho, Echo. Hibou, (hU. 

Enflé d'orgueil, vvffed up wUh priât, répétait, wa9 re- 
ptating. cris Ingères, moumful screams. à minuit, fft 
ntidnigfd, creux, hoUouD. vieux chêne, otd oak. d'où pro- 
vient, whence proceeds. régne, reigna. bois, tDoods. si ce 
n'est, ufdess it be. favoriser, favour. sûrement, surely. bo- 
cages» grovea. sont charmés, are charmed de, vnth, voix, 
«otce. quand, uiitn. chante, aing. écoute, listf-na. répète, re- 
peala. dans le même instant, itnmcdiaUly. rossignol, mght' 
tngole, usurpé, uaurped. droit, right. ramaee, fwU. vrû, 
true. le mien, mine, beaucoup plus doux,/»- aweeter. en- 
core, again. excité, rouaed. &n lever, a< Vte risitig. solefl, 
atM. mêla, miMgled. à, with. oiseaux, birds. dégoûtés, dis- 
£usted, de, ÊoUh. bruit, moue, chassèrent, drove. unanime- 
iteat, tmamtàoad^, conlmuei)X eux^c^ie^ «^vlcowkMMe. (tour- 
^uivTé, pursue. partout ovi,..wheT«D«. ie»swûL\., oy^«»« ^ 
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quej)our se mettre à l'abri de leurs i>oursuites, il fuit la 
Jumièreret se plaît dans les ténèbres. 

Les hommes vains et orgueilleux pensent que leur» per- 
iections imaginiûres sont le sujet de l'admiration des autres. 
et que leurs propres flatteries sont la voix de la renommée. 



FABLE XCIV. 
Le Cerf et le Faon. 

UN Cerf, devenu vieux et hargneux, frappait du pied 
selon sa coutume, et levait la tête : un jour il se mit 
à réer d'une manit re si terrible, que les animaux de la 
forêt *en furent effrayés. Dans cette consternation gén6> 
raie un Faon s'approcha de lui. (iuelle est la raison, je 
vous prie, pour laquelle, vous qui êtes si fort et si formi- 
. dable en d autres temps, vous avez peur des chiens 1 
Voof êtes plus gros et mieux armé qu'eux, et cependant 
.quand un seul de ces animaux aboie, la frayeur vous 



twrte que, so that. se mettre à l'abri, sheiter himsdf. pour- 
suites, piintUts. fuit, tivoids. lumière, light. se plaît, 42e 
lights, ténèbres, darkness. 

Hommes vains et oi^ueilleux, vain and vroud men. pen- 
sent, tkink. sujet, suhjtct. propres, oum. voix, votre, renom^ 
mée,/ame. ^ 

Fabl£ XCIV. Cerf, Stag. Faon, Fatm. 

Devenu vieux et hargneux, be corne old and peevisli. 
frappait du pied, tous stamping with hisjeet. selon, auord- 
img to. coutume, cnstom levait la tète, raising up his 
head, se mit à réer, b^an to beUoto. d'une manière si ter- 
rible, 80 terrible, animaux, ani,- ^. effrayés, frightened. 
approcha, approached. quelle est, ukut is. si fort, so strong. 
en d'atftres tems, at other times. avez peur, are aftavl. 
«Idens, éogi. 4^u3 gros, higgtr. mvwxT. «jcmfe, \j«XXw '^'^Tf^ 
eepeaduit, yet. quand, vfcen. jiu ft«i\^ ««i'^ wft.^- ■âw^sv». 
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saisit, et vous prenez la fuite, comme si tous les chien 
étaient à vos trousses. — ^Tout ce que vous dites, est trèi 
vrai, et je me le suis dit à moi-même plus de mille fou 
et néanmoins quelque résolution que je prenne, je n'ei 
tends pas plutôt la voix d'un chien, que je tremble de tou 
mes membres, et que je suis obligé, malgré ma force et mo 
courage, de prendre la fuite et de me cacher où je peux. 
Les réflexions ne guérissent pas les infirmités naturellei 
Il y a beaucoup de poltrons qui prétendent être courageu 
et vaillans, quand ils sont hors du danger; mais quand i 
y sont, le courage leur manque : leur poltronnerie m 
d'autantplus riuicule, qu'elle veut de cacher sous une br 
vonre affectée. 

Ï'ABLE XCV. 
Le Dçgut et le Lovp. 



U 



N Loup maigre et à moitié mort de faim, renconti 
près d'un bois, un Dogue gros, gras, et bien nourr 



harks. frayeur, /rt^A/. saisit, aeizes. prenez la fuite, imi 
jfUgkt. comme si, m éf. i vos troosses, upon yeur htU 
dites, €0$, très-vrai, vcry true. me -le suis dit, hâve sM a 
moi-même, mffself. plus de mille fois, ntore thtm a thoi 

8tmd Urnes, néanmoins, yet. quelque que je preniK 

whateverlmay take. n'entends pas plutôt, tioaoonerkta 
voix, voice. chien, hound. tremble cie tous mes membre 
ail my iimb$ trenMe. suis obligé, am obligtd. malgré, i 
spUe qf. force, strengtb. prendre la fuite, takeftight, a 
cacher, hide myself. où, wùre. puis, can. 

Ne guérissent pas, do not cure, il y a beaucoup de po 
trons, there 4ire many cowards. prétendent être, pretetuTi 
he. quand, tohen. hors, oiU. manque, /<.i/& poltronnerl 
cotoardice. d'autant plus, so much the nwre. veut se e 
cher, wants to Mde itself. bravoure, bravery. 

Fable XCV. Dogue, Mastiff. Loup, Wolf! 

Maigre et à moitié mort de {a\m, lea« wui half starvm 

rencontra, met, prèi de, near. \)o\&, wood. ^i;^v(i<^ ^^ 

Sras, et bien nourri, Hg, plump, ^wll J«A tmuo 
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Comment, dit le Loup, voua avez tr^bonne mine je n*ai 
jamais vu, je vous assure, de créature aussi bien faite: 
mab comment cela se fait il, je vous prie, que vous viviez 
mieux que moi? Je puis dire sans vanité que je me ha- 
sarde cinquante fois plus que vous: et cependant je meurs 
presque de faim. 11 ne tient qu'à vous, répondit le 
Chien, de vivre comme moi: faites ce que Je fais.-* 

^'est-ce que c'est ? Seulement garder la maison de 

irait. De tout mon cœur : je quitterai les bols où je 
mène une vie dure et misérable, toujours expos aux in» 
iojnes du temps, et où souveqt je ne trouve rien à manger* 
£h bien! suivez moi. Chemin faisant, le Loup àper- 
^ que le cou du Chien était pelé. Que vois je? qu'avea 

vous au cou? Oh ! ce n'est rien. Mais encore, de 

grâce. Cela vient peut-être du collier dont je suiff 

attaché. Allons. Avançons. Qu'avez-vous ? Non, 

répliqua le Loup^ gardez tout votre bonheur pour vous ; 
je piîèfère la libellé d'aller, et de me promener où et 
^piand il me plaît, à la bonne chère que vous Oaites et au 
collier dont vous êtes attaché. 

comment, how, avez très-bonne mine, look extremdv wdi, 
n'ai jamais vu, «ever sato. aussi bien faite, so toell skaped. 
«•la se faitril, e^mes it about. viviez mieux, tive bit- 
imt. pais dire, may soy. me hasarde, renture. cinquante 
f<iiB ÙfUf fifiy thn' 8 more, cependant, yet. meurs presque 
de faim, am ahnost perithing toith kunger. ne tient qu'à 
VOBB, w in your owh patotr. de vivre, to lice faites, do. 
qa'estrce que c'est, tohiit is t. seulement, only. ^der, to 
guard. maison, house. de nuit, "t nigh . de, «m/A. cœur, 
htaft, quitterai, vdUI quit. où, wfiere. mène, feao. vie dure. 
hmrdi^e. toujours exposé, nlways t7f/osfd. tems, weatker. 
sooveoty often. ne trouve rien, find nothing. à manger, to 
emt. eh-bien, toiU. suivez, foilote. chemin faisant, om <Ae way. 
aperçut, petctioe'i. cou, n«cA, pelé, 6///d. vois-je, do I aee. 
nen, noiking. encore, yei de grâce, / beg. cela vient, 
that cornes, peut-être, perhaps. collier, collnr. dont» touft 
Mnhieh, suis attaché, am tied. allons, conte, avançons, go on. 
,qu'avez-vou8, uhatistke matter icithyou. gardez, Awep. bon- 
heur, happiness préfère, pr'ftr. d'aller, to go. me prome- 
ner, taJee a voalk. où et quand il me plait, tolère ««dw**»- î 
pUase. bonne chère, good chter. îaMe^^malt»;. 
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- Soyei content de votre sort ; et ne sacrifiez jami 
pluf gnnd biev à un moindre. 

FABLE crvr. 

Les DetÊX Anes. 

DEUX Anes, chargés chacnn de deux paniers, al 
lentement an marché. Pour se désennu) 
chemin ils entrèrent en conversation comme det 
d'eqMit et de bon sens. Mettre Aliboron dit à son 
i%de Grison: Frère, ne trouvez-vous pas que les 
nies sont de grands fous, et très-injustes? Ils pro; 
QOtre nom respectable, et traitent d'âne quiconque 
liorant, sot, on stupide; ils. sont très-plaisants, virai 
de prétendre exceller au-dessus de nous. Race sti 
leurs meilleure orateurs ne sont que des brcdlleurs en 
paraison de votre voix et de votre rhétorique. Vous 
tendea, «Bt maître Aliboron : Je vous entends ti-èi 
répondit mattre Grison, dressant les oreilles : je pal 
rendre la même justice, et vous faire le même o 
ment ; c'est vous qui avez Ja voix belle et mélod 

Sojrez content, be conUWttd. sort, leé. ne sacrifies ji 
iMMr aaori/Sce. plu» grand bieu, greaUr good, moindre, 
Mie. 

Fabli XC VL Deux Anes, Ttoo Asses. 

Chargés chacun, eaeh loaded. de, with. paniers, 
jper». allaient, toent. lentement slauiy. marché, mari 
désennuyer, divert thtms'ltes. chemin, toay. entr 
entered. comme, like. eens, people. esprit, tnt. bon 
goùd sensé. UMftre Aliboron, Jack FibUi^. cami 
eomrade. Grison, Grizzle. frère, brother. ne trouves 
pas, do yoH tutjind. hommes, m^« grands fous, gréai 
très injustes, 'verff uf^ust. profanent, pnfane. nom, 
traitent de, coll. quiconque, whoePtr. sot, fool, soi 
plaisans, are very pi' osant, vraiment, fru/y. prétend 
4:eller au dessus-de, prétend to excel. meilleurs ora 
best ormtors. ne sont que, are but, brailleurs, ba 
comparaison, comparison. voix, voice. enteiidez, i 
^/ana. très bien, very wdl. dreasani les oreilles, »r\ 
f^P^ears. pais rendre, eanrender. m^tive.sameAvvT^ 
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le ramage da rosslenol n'est rien en comparaûon du vôtre ; 
voos surpassez Gabrielli. Ainsi les denx Baudets se 
louaient, et se complimentaient sur Texcellence et la su- 
périorité de leurs talens. 

La même chose arrive parmi les hommes: et il est 
très commun de voir deux sots se donner mutuellement 
des louanges, qu'ils méritent autant que les deux Anes de 
cette ftible. 

FABLE XCVIL 

lié Chai, les Souris, et le vieux Rat. 

UN Chat, le fléau Âe.9 Rats« avait dans sa vie croqué 
beaucoup de Souris: celles qui restaient, n'osaient 
sortir de leurs trous, de peur de devenir sa proie. Raton 
savut que si les choses restaient dans cet état, il manque- 
rait de provisions ; après une mûre délibération, il résolut 
d'avoir recours à un stratagème: pour cet effet il contrefit le 
morty en se couchant tout de son long à terre, et étendant 

\)e\\e,Jme. mélodieuse, ttulodious. ramage, toarbling. ros- 
siga6ï,'*nightingale: n'est rien, w notking. vôtre, poiirs. sur- 

CI6Z, tmfOMB. ainsi, thxts. se louaient, praised themselves. 
dets, agstê. se complimentaient, compUmented one an" 
other. 

Chose, tking. arrive, liappens. parmi, aAiong. hommes, 
men. très commun, very common. voir, see, se donner mu* 
tnellement, gives Utenudves muttutUy. louanges, praises» 
mentent, deserve. autant, as much, 

Fabuc CXVn. Chat, Cat. Souris, Mice, Vieux Rat, Old 

Rat. 

Fléaa, êcourge, vie, life. crochue, eaten. beaucoup de, 
numy. restaient, remained. n'osaient sortir, durst uot go 
oui. trous, Ao£w. de peur, /or fear. de devenir, of becoming, 
oroie, prty. Raton, Cfrimalkin. savait, knâc. choses, 
tJdngs. état, sitwOion. manquerait, should be in teant mûre, 
matnre, résolut, resolted. avoir recours, hâve recourse. 
effet, furpose contrefit le mort, pretended ta ie dead. se 
coaehant layiiif hiniseff. tout de scn lou^, aU oXo^. ^ 
terre, tfpon me ground. 6tendax\\, strelc^i^^ <a^QS&:s5:^ 
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soB quatre pattes et la queue. Les Souris, suipriaes de voir 
leur eDDemi dans cet état, mettent le nés non de leurs 
trousi montrent un peu la tête, puis rentrent, puis resor- 
tent et avancent auatre pas: quand Rongennaille, vieux 
routier qui savait plus d'un tour, et qui avait même perdu 
une patte et sa uueue en se sauvant d'une ratière, vojaot 
le danger où étalent les Souris par leur curiosité, s'écria : 
Mes enfans, je tremble pour votre sûreté; n'approches 
pas [)lu8 près. Ce Chat ((ue vous croyes mort, est aussi 
vivant (]ue vous et moi : c'est un piège qu'il vous teod, 
sur mon honneur : au moins ne peut-il y_ avoir de mal à 
ne pas vous exposer; rentrée donc vite dans vos trous, 
<'t souvenez-vous de cette maxime, que la précaution est 
mère de la sûreté. 

FABLE XCVra. 

La Rose et le PapilUm. 

(1 N beau Papillon poudré faisait l'amour à une belle 
Rose qui étalait ses charmes dans un parterre; 
ils s'aimèrent bientôt l'un l'autre, et se jurèrent mntael- 

pattes, four paws. queue, tail. surprises, swrpriMtd, voir, 
stx, mettent, put. nez, nos* . hors, out. trous. Met, mon- 
trent, show, un peu, a little. tète, head. puis, <Aeii. ren- 
trent, cntfT again. regprtent, go of/( a^af'n.^ avancent, tA" 
vanre. quatre pas, /our st^ps.quRnâ, ichen. Ronge-maille, 
Hquirt Nibble. vieux routier, of miich experiçmce, savait, 
huw. plus de, more than. tour, txick. même perdu, even 
lost. se sauvant, getting ovt. ratière, trap. voyant, seting^ 
où, in vhich. s'c'cria, cricd out. enfans, ckildren. sûreté, 
saftty n'approchez pas plus près, do notgo neanr. croyei 
Tnort, think dead. aussi vivant, as liring. piège, mare, tend, 
lays. au moins, at least. ne peut-il y avoir de mal, tkere eaa 
le no harm. à ne pas exposer, in not exponng. rentres» ckf 
ter again. donc, then. vite, qvickly souvenez-vous de, fV- 
fnember. précaution, caution, mère, parent, sûreté, taftty. 

Fable XCVIII. Rose, Rose, Papillon, Butttrf^. 

Beau, fne. poudré, powdered. fesait l'amour, mode Imte, 

htàïaât, expanded. parterre, floujt-r gardm. s'aimèrent 

àSentât Vun l'autre^ ^oon loted one aneti^T. %« forèrent nra- 
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lement une fidélité éternelle. Je suis tout à vous, dit Vun ; 
et moi, je n'aimerai jamais que vous, dit Tantre. Le Pa- 
pillon, pleinement satbfait des promesses de sa maîtresse, 
mit congé d'elle, et ne revint que vers midi. Ctuoi! dit la 
K^e, quand elle le vit approcher, est-ce là cette passion 
ardente que vous m'avez vouée ? Est-elle sitôt éteinte ? 
n y a un siècle que je ne vous ai vu (il n'y avait que trois 
ou quatre l]cures;^ mais je ne m'en étonne pas, car j'ai 
observé que vous misiez la cour é toutes les fleurs du jar- 
din. Petite coquette, répliqua 1« Papillon, il vous convient 
bien, vraiment, de me reprocher mes galanteries ; je ne 
fais que copier l'exemple que vous m'avez, donné; car, 
pour ne pas parler de la satisfaction avec laquelle vous 
avez reçu les embrassades du vent, ne vous ai-je pas vu 
montrer vos charmes a l'abeille, à la mouche, à la guêpe, 
même à l'araignée, en un mot à chaquo petit insecte qui 
s'est présenté a votre vue. Ma chère petite amie, si vous 
voulez être coquette, ne soyez pas surprise de mo. trou- 
ver inconstant. 



taellement, mutually avoired. tout à vous, toholly yours. 
n'aimerai jamais que, shnll ntver love but. plemement 
satisfait, fnlly sati^ed toith. promesses, promises, mat- 
tresse, misCress. prit congé, took leave. ne revint, did not 
retum again. que vers midi, dll about nooh. quoi, what. 
quand, whtn. vit, saw. approcher, approaching. est-ce là, 
75 that. avez vouée, îutvt votocd. si tôt éteinte, so soan ex- 
timguidied. il y a un siècle, it is an âge. que, since. vu, 
9een. il n'y avait que, U toas only. heures, hours. m'en 
étonne pas, teonder not at it. car, for. faisiez la cour à, 
cùttried. toutes les fleurs, ercry JUnoer. jardin, garden. pe- 
tite, HttU. convient bien, tôt II becomes. vraiment, tnUy. re- 
procher, rq^oach ttith. ne fais que copier, only eopy, 
m'avez donné, hâve set nu. car, for. pour ne pas parler, 
fWt to fpeak. reçu, recàved. embrassades, embracea. vent, 
toind. ûe vous ai-je pas vu, did I not see you. montrer, 
Jkowimg^ al>eille, bee. mouche, fly. guêpe, uasp.' même, 
nay- araignée, apider. mot, wofd. chaque petit, every Utile. 
z'ert présenté, presented itsdf. vue, sigM. chère, (fear. amie^ 
friend. voulez être, mil 6e. ne soyca ^^ «virçôs^n '^•wa^ 
f. de me trouver, atfinding, 

10 
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Noos ne devrions pas donner occasion aux antres, de 
nous reprocher les mêmes défauts que nous trouvons en 
eus. 

FABLE XCIX. 
La Mouche et la Fourmi. 

UNE Mouche et une Fourmi disputaient un jour sur 
l'excellence de leur condition. O Jupiter, dit la 
])reraière, est-il possible que Tamour-propre aveugle les 
gens, au point qu'un animal vil et rampant ose se eom- 
j)arer à la ftUe du soleil ! Mais, ma petite mignonne, dites- 
moi, je vous prie, vous placez- vous jamais sur la tète d*nn 
Roi, ou d'un Empereur i Vous asséyes-vous à leur table ? 
Fr6quentez-vous leur palais ? Je fais tout cela, et mille 
autres choses que toute votre race ne peut faire. Vous 
"^avez raison, commère, r(^pondit froidement la Fourmi, îe 
ne fr6quente point les palais, je ne me place point sur la 
tète des Empereurs, ni des Rois, je ne m'assieds pas à 
leur table; mais de grâce, dites-moi A votre tour, ma prin- 
cesse, que deviendrcz-vous en hiver ? Vous mourrez de 

Se devrions pas donner, should not gire. antreSf others. 
reprocher, reproached wiih. mêmes détauts, «ame/oi/iffgs. 
trouvons, jina* 

Fable XCIX. Mouche, Fly. Fourmi, Ant. 

Disputaient, wcre disputing. amour-propre, sejf-loee, 
aveugle tellement les gens, hlinds pt ople in such a manmer. 
vil et rampant, vile and creeping. ose, dares. se comparer, 
to compare himself. fille, daughtei. soleil, sun. p»tite mi- 
gnonne, little darling. dites, teU. vous placez-vous jamais, 
do you ever place yourseJf. tète, head. roi, king. vous as- 
seyez-vous, do you ait. fréquentez-vous, do pou fréquent. 
palais, palace», fiais, do. cela, that. mille, a tkousand. cho- 
ses, tkings. ne peut faire, cannot do. avez raison, art iiH ihe 
nght. commère, goasip. froidement, caldly. de grâce, prmiy. 
dites, tell, â, in. tour, tum. princesse, ^rtncess. que devien- 
dretz-VQuSf tofutt mil hwm^ oj t|ou. Yiivex, mtonr. TQA\u:ce«. 
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faini, de froid, de langueur et de misère: au lieu que mo!^ 
je me reposerai après mes travaux : je vivrai dans l'abon- 
dance, sans mélancolie. Adieu, fille du soleil ; allez à la 
cour, et laissez-moi faire moh ouvrage. 

Quand la' vanité est jointe à la sottise et à la pauvreté, 
elle rend Thomme ridicule et méprisable : c'est la con- 
'dhion de la Mouche Une honnête médiocrité, avec^ 
contentement, est Fétat le plus heureux ; c'est celui à» (ft 
Foormi. 

FABLE C. 

JL'Ours et le Taureau, 

UN Ours, élevé dans les déserts sauvages de la Sibérie, 
> eut envie de voir le monde : il è'tait curieux ; chose 
asses rare parmi les Oui:^. Dans ses voyages, il fit plusieur»*' 
réflexions curieuses et importantes sur le gouvernement 
des dîfférens royaumes et des différentes républiques : le 
résultat fut qu'aucun pays dans l'univers n'égalait le sien. 



Mkaa die, de faim, with hungcr. froid, cold. langueur, /flM^^ 
fU8S. au lieu que, ttk rtas. me reposerai, shallrett mffself. 
après, aft' r. travaux, l,/bours. vivrai, shali live. abondance, 
ftuÊty. allez, go. cour, court, laissez, tet. faire, do, ouvrage, 
uDoric. 

Quand, irAen. jointe, joined. sottise, folli/. rend, renders» 
homme, mn. méprisable, ranttmptible. état le plus heureux, 
thê kajjpieat state. telui, that. 

Fable C Ours, Bear. Taureau, Bull. 

^evé, hred. déserts sauvages, savage déserts. Sibérie, 
Libéria, eut envie, k>d a mvnd. voir, sèe. monde, world^ 
chose, thvng. assez rare, rare enougk. parmi, among. voy- 
ages, traeels. fit, mode, plusieurs curieuses et importan- 
tes, several curions and important, royaunaes, kingdoms* 
résultat, tesult. aucun pays, no couiitry. \MMN«ï^,>i?Msw!t«.. 
9*égaiaH Je sien, tous equal to hi3 fnxm, ^^^«»> Mj^toti» 
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Sour la perfection du gouvernement, et pour la sagesie 
es lois. Les bois de la Sibérie lui semblaient plus beaux 
et plus charmans que les forêts des plus belles contrées 
de l'Europe: il ^tait imbôcille sans doute; mau n'im- 
porte, tous les ours le çont. Un jour il vit dans une prairie 
un troupeau de vaches. Q,uels animaux, dit-il ! • qu'ils 
sont maigres! Les vaches de Sibérie sont beaucoup plus 

grosses et plus grasses. Tais-toi, animal ieooraot et 

etupide, lui dit un taureau en colère, les veaux de ce pays- 
ci sont plus gros oue les bœufs du tien. H n'y a tfo'un 
ours qui puisse avoir la présomption, de préférer les torèts 
de la Sibérie à ce pays fertile et agréable que nous habitons. 
C'est une sotte vanité mais très-commune, de préférer 
sa patrie à toute autre. Un homme qui a dessein de voir 
le monde, et de tirer quelque -avantage de ses vmrages, 
doit être exempt de partialité et de préjugés contre les au- 
tres nations. 

FABLE Cî. 

Le Renard dupé. 

UN Renard affamé aper<;ut une poule qui ramaasoit 
des vers an pied d'uu arbre; U allait se jeter sur 



lois, 2at09. semblaient, seetned. plus beaux, ^«ler. plus char- 
mans, more charming. bois, tooods. plus belles, fiusi. 
imbécille, si22y. doute, doubt. n'importe, no watter. vit, 
saw. prairie, meadow. troupeau, herd. vaches, coto». quels 
animaux, uàat animais, qu'ils sont maigres, how Itan thën 
are. sont, are. beaucoup plus grosses, a gr at detd Irigger. 
plus grasses, fatter. tais-toi, ho^ yonr tangue, colère, pas- 
sion, veaux, ralves. pays-ci, rountry. bœufs, ozen. tien, 
yours. il n'y a que, thf re is but. puisse avoir, can havt. 
tant de, so much. préférer, jprc/er habitons, iniuûni. 

Fable CI. Renard, Fax. dupé, duped. 

Affamé, famished. aperçut, spitd. poule, hen. ra- 

massoHf was jncking up. vers, toorms. au pied, a*, the 

/^. arbre, trec. allait se jeter, was 5\wi govuç to fimg 
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elle, quand il entendit le bruit d'un tambour suspendu à. 
l'arbre, et que les branches, agitées par la violence du 
vent, faisaient mouvoir. Oh ! oh ! dit maître Renard, le- 
vant la tète: Etes-vous là? Je suis à vous tout-à-l'heure. 
'Qui que vous soyez, {lar.le bruit que vous faites, vpus devez 
avoir plus de cbair qu'une poule ; c'est un repas très-ordi- 
naire ; j'en ai tant mangt que j'en suis dégoûté depuis long- 
temps; vous me dédommagerez des mauvais repas que 
j'ai faits; par ma foi, je vous trouve très à propos. Ayant 
dit cela, il grimpe sur l'arbre, et la poule s'enfuit, très-^ise 
d'avoir échapp(> à un danger aussi imminent Le Renard 
affamé saisit sa proie, et travaille des griffes et des dents ; 
mais quelle fut sa surprise, quand il vit que le tambourétait 
creux et vide, et qu il Ji 'y trouvait que de l'air au lieu de 
chair. Poussant un profond soupir: Malheureux que ie 
suis, s'écria-t-il; quel morceau délicat j'ai perdu pour ae 
l'air, du vide et du bruit ! 

L'homme prudent ne doit pas quitter la réalité pour 
des apparences. Ce qui fait le plus de bruit, n'est pa» 
touiours le plus solide, ni le plus avantageux. 

hînùdf. quand, vhen. entendit, litnrd. bruit, t»otsr. 8i*4*®°^ 
hanging. agitées, agUatcd. vent, tcind. faisaiei^^ mouvofr, 
tnoved. levant la tète, hoUifi}. uphishtad. là, *^c. suis, voUl 
fe. à, t/-i h. tout-à-l'heupe, bjf and by. qui qi-» tchocrer. soyez, 
lu. faites, wiaAe. devcii avoir, muathav* plus de chair, «nore 
«wA. très ordinaire, v^ry o dm nf. t-**^ mangé, eat so mang. 
'dègoûtt,disgu8ted. depuis long-te-'ps» «^'^'»"»«««<^«- vous, 
dédommagerez, you tciU ruakt *ir}itnds, des mauvais repas, 
Jorthe bad méats, toits, mad- par ma tolfaith. trouve, /mi. 
trèsà propos. rerys asonaf'V' ayant, Au/ wg. cela, tAaf. gnmpe, 
WîwiAs. s'entuïUtakesf^fU. trc s aise, rcryglad.d avou-, ofhav* 
inff. i'chappé, escat^' tl'un danger aussi immment, go tmm^ 
mtntadangtr. sAx^^seizes proie, //r*3/. travaiUe,>//a /oiiw*. 
des griffes icil* clavs dents, U> th. quelle, vhat. quand, iDfun. 
vit saw crt^JkhoLou} nytrouvait^uejovndnothmgmitbut. 
de i'air, «»<• aulieu, tw^fead. poussant/f (rAi«^. profond sbupir, 
deep sigA' malheureux que je suis, unhppy me. s'écria, ex- 
cuS^d. morceau, morstl. n'ai pas, havenot. du vide, emptin^. 

L'homme, a man. ne doit pas t\u\VVeT, wus*. wA. «çwX.Vk».^ 
|#. plas de brait, mostnm^y. n'est ip^^Vw^wxr^, •^a'wA.^w 
jt>twt-Dtf nor. 

10* - 
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FABLE eu. 
Le S'mgeet le Léopard. 

LE Singe et le Léopard, comme deux charlaUnSf 
avaitDt chacun leur affiche au coin d'une grande me. 
Le Léopard disait : Messieurs, je ne me vante pas d'être 
bouffon comme mon voisiu : mais ma gloire et mon mé- 
rite sont connus en tous lieux : la cour et la ville ont ad- 
miré la beauté de mon corps : examinez ma peau ; elle 
est très-bien marquetée. Entrez, Messieurs, vous n'avez 
jamais vu une si belle bigarrure. Les dames, après ma 
mort, se disputeront Thonneur d'avoir un manchon de 
ma peau. Le Singe, placé vis-à-vis, répliquait : N'écoU' 
tez pas mon voisin ; c'est un imposteur, lin animal stu- 
|Nde et grossier; il n'a pas un grain d'esprit ni de juge- 
ment ; en un mot, ce n'est qu'un Léopard ; il est mar- 
r^ueté, il est vrai: mais c'est là tout son mérite. La diver- 
sité dont il se vante tant, moi je l'ai dans l'esprit. Mon 
aïeul était Singe du pape: Je sa'is imiter toutes ses slnge- 
Hes: je s^s danser, sauter, cabrioler. Entrez, Messieurs, 
voiis verrez tout cela pour quatre sous : si vous n'êtes pas 
r.ontbus, on vous rendra votre argent à la porte. Fagotin 

Faï^ en. Singe, Ape. Léopard, Léopard. 
Comme, -i^ deux charlatans, two guacks. cfaaeant 
tiuh. affiche, biU.>»^ coin, at the corner, grande rat agréait 
atrut messieurs, geu^^men. ne me vante pas, hoaU «ot- 
d'être bouffon, ofbting ^ huffoon. voisin, wsighbour. gloire, 
glùry. connus, kaoum. lie^.. piact, cour, eouit. ville, d«f- 
admir»>, admtred. corps, fcotfy peau, ski», très-bien ma^ 
quetée, verjf well spoUed. entTé»^.y,alk in. n'avez juiiais 
vu, never taw. si belle bigarrure, ^ Jine a raritt^ m^eth 
tours, dames, ladies. nprès, after. ih^ft, death. se dispu- 
teront, toiU contend for. manchon, lïiùjf. placé vis-à-vis, 
jdaced over against. n'écoutez pas, do not thtèn to. grossier, 
cloumish. esprit, teit. vrai, trw. dont, qf wîLji, se vante 
tant, boaai ao mueh. esprit, mind. aïeul, graiÊtfaiitr. pfl^t 
pope, sais imiter, ean imiiate. singeries, apUii Sidtt 
danser, dance. sauter, Jump. cabrioler, caper. verres, tfmU 
ses. ce\èif ihal. quatre sous, a groat. contens, eontein^ 
oa rendra votre argent, t|our mone^i sliaCC 6e retumed. 
porte, door. Fagotin, 'PviJg. \>ewaco\ik\> Aa xivcvEv^^b, «. 
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eut beaucoup de monde : personne ne parut mécontent 
d'avoir vu la (Uversité de ses tours de souplesse. 

n y a beaucoup de gens dans le monde, doqt tout le 
mérite ne consiste que dans les apparences. Ce n'est pas 
dans l'habillement que la diversité doit plaire, c'est dans 
l'esprit. 

FABLE cm. 

Le Faucon et le Poulet. 

DE tous les animaux que j'ai jamais connus, dit un Fau- 
con à. un Poulet, vous êtes certainement le plus ingrat. 
Quelle ingratitude, demanda le dernier, avez-vous jamais 
observée en moi? — Peut-il y en avoir une plus grande, que 
celle dont vous êtes coupable à l'égard des hommes? 
Pendant le jour ils vous nourrissent de grains; pendant la 
nuit ils vous donnent une place convenable où vous pou- 
vez vous jucher, et où vous êtes à l'abri des injures du 
temps: malgré tout ces soins, quand ils veulent vous'at- 
traper, vous oubliez toutes leurs bontés à votre égard, et 

great many people. personne, nobedy, ne parut mécontent, 
seemed disconUnled, d'avoir vu, mth having seen, tours de 
souplesseffeats of activity. 

Il y a beaucoup de gens, there are a great niany people. 
monde, toorid dont, wKose. ne consiste que, consûUs omy. 
apparences, appearances, habillement, dress. doit plaire, 
. ^ugkt to pkase, esprit, mind. 

Fable ^CIII. Faucon, Falcon. Poulet, Chicken. 

Animaux, animais, ai jamais connus, eoer knew» cer» 
tainement, cfrtainly, le plus ingrat, tke moat ungratrful. 
ave^, hfwe. jamais observée, ever observed. peut-il y en 
«voir, can there be. plus grande, greater. premier, former. 
celle dont, tb*tt uf tohich coupable, guilty. à l'égard des 
hommes, in regard to men. pendant le jour, by day, nour- 
rissent, feed. de, ttith. nuit, night. donnent, give. con- 
venable, convemxnt. où, mkere. pouvez, can. vous jucher^ 
reost. à l'abri, sneltered, injures, injwits. Vfi.\Ei^%, >]MaStWit. 
joaigré, nottffUkstanding. soins, cares. c^<^TidL^ v^*^» ^^'^'' 
Jeat^ uuaa. attraper, to catch. oubWe^, iwget. \i««Me»^ 
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vouf vouf efforcez lâchement d'échapper aux nudu de 
ceux qui vous nourrissent et qui vous logent; c'est ce qiw 
je ne fais jamais, moi qui suis une créature sanvage, un 
oiseau de proie, et qui ne leur ai aucune obli^tion. Aux 
moindres caresses qu'ils me font, je m'appnvoise, je me 

laisse prendre, et je man^e sur leurs mains. Tout ce 

que vous dites est très-vrai ; mais je vob que vous ne wêt 
vec pas la raison qui me fait fuir.' Vous n'aves jamak 
vu de Faucon en broche : mais moi j'y ai vu mille Poulets. 
Les caressps extérieurs ne sont pas toujours une preuve 
de ramiti6 que l'on a pour quelqu'un. Le fourbe, sous une 
apparence pleine d'amitié ou de » nérosité, cache quel- 
quefois l'àmc la plus noire : il ne cherche quu son propre 
mlérôt. 

FABLE CIV. 



U 



La Tortue et les deux Canards. 

NE Tortue, lasse d'être toujours enfermtte dans son 
écaille, prit la résolution de voyager pour.voir dif- 



goodness. à votre égard, to jfou. vous efforces lâchement» 
btûelff • ndeawmr. d'échapper aux mains, noi, to faU inio 
tkthands. logent, lodge. ne fais jamais, veoer do, sauvage, 
vM. oiseau, hird. proie,prfy. ne leur ai aucune obligation, 
am no way oblignhto tktm. aux moindres, upon tke ùosL 
font, innke. m'apprivoise, grow tame. me laisse prendre, 
suffer myself to oie taken. mange, eat. mains, kands. dites, 
say. très-vrai, vtrv true. vois, see. ne savez pas, do noi know. 
fait, m ikes. fuir, jly n'avez jamab vu, never saw. en Iwoche, 
vpon tke spit. vu, sten, mille, a thousand. 

Extérieurs, oiUward. pe sont pas toujours, are md «1- 
ways. preuve, proof. amitié,/rienis&ip. l'on a, people hue. 
quelqu'un, sutneboay. fourbe, cheat. apparence, appearamee, 

Ï>leine, fuU. cache quelquefois, som» times concêals. l'Ame 
a plus noire, thêblackesl siml. ne recherche que, onb/ $nmii, 
propre, ovm. 

Fable CIV. Tortue, Tortoise. deux Caniferds, two Ducks, 

-Lasse, wèarif. d'êtie, qf being. 1q\)\o'qx&, «iMMUft, en- 
iÛBtmée, sAiU up. écaille, skeU. prvl, took, no^*:|,«» ^<m^« 
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féreos pays, et pour Gonnattre les mœurs des habitans; elle 
communiqua son dessein à deux Canards. Commère, lui 
dirent-ils, nous pouvons vous satisfaire : nous vous porte- 
rons par Tair en Amérique : vous verrez dans votre passage 
planeurs royaumes et plusieurs républiques ; vous pourrez- 
remarquer les mœurs des diflférens peuples qui les habitent. 
Q;ae faut-U que je fasse?— Vous n'avez qu'à tenir ce bâton 
parle milieu datis votre bouche, et nous en prendrons cha- 
cun un bout. — De tout mon cœur: cela me parait très- 
aisé. — Gardez-vous bien de lâcher prise. — Ne craignez pas, 
j*y prendrai garde. — ^Tenez bien le bâton. — ^Je le tiens, par- 
tons. Us partent. Tortue, Canards, et bâton. Ils n'eurent 
pas volé très haut, qu'un corbeau, rencontrant les voya- 
geurs, demanda aux Canards ce qu'ils portaient. Lareme 
des tortues. La reine des tortues ! Vraiment oui, je la suis, 
répliqua le sot animal. En répliquant, elle lâcha le bâton ; 
et tombant sur une pierre pointue, elle fut mise en pièces. 

On ne devrait jamais entreprendre des choses au-des- 
>U8 de ses forces. 

voir, «4^. pays, countries. connaître, ktuno, mœurs, man- 
ners. ^ htt^itans, ûihabitaïUs. communiqua, communictUed. 
^Mein, dt^igjg, commère, gossip. pouvons, can. satisfaire, 
uâisfy, noQi. porterons, toe will carry. vous verrez, you 
wiU aeô. plusie^«rs royaumjss, 9&otral Hn^doms. pourrez, 
miiU bô ame. rem^^^^uer, to remark, peuples, pcople. habi- 
tent, inhabit, faut-ii que je fasse, must I do. n'avez qu'à 
prendre, nt^ed only talke. milieu, middU. bâton, poU. à la 
bouche, tn yourmouth. nous prendrons, «e'W take. chacun, 
«mA. bout, end. de, loitk. cœur^ heart. cela, that. parait, 
seeins. très-aisé, very eas^. gardez-vous bien, be sure, de 
lâcher prise, twt jLolet go youi hold. ne craignez pas, /car 
9ioi. j'y prendrai garde, fU be sure, tenez bien, hold weK. 
partons, let is set out. n'eurent pas volé, had notJUnon. 
très haut, very high. que, whén. corbeau, ravtn. rencon- 
trant, meting. voyageurs, traviU'rs. portaient, carried. 
reine, queen. vraiment oui, truly jfM. sot, sUly. suis, am. 
répliquant, replying. lâcha, let go, iombant, falling. pierre 
pointue, sharp stouc. mise en pièces, dashed to pièces. 

On ne devrait jamais entreprendre, one nevtr shot^ 
undertake. choses, things. au-dessus de, abo\^«.%«% \cs^^^%. 
Mte*s flrtngth. 
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FABLE CV. 
Le Chat sauvage et U Renard, 

UN Chat sauvage et un Renard se rencontrèrent df 
un bois : Compère, dit le dernier au premier Je s 
charmé de vous rencontrer : il y a long-temps que Je 

- vous ai vu. Vous cherches sans doute en déjeuner: 
vous vouiez, nous serons associés, et nous parta^rons 

_ proie. De tout mon cœur, répondit le Chat sauvai 

je fis hier un très-mauvais souper, et je vous assure q 
j'aurais besoin de faire un bon déjeûner: allons. I 
deux associés partent, et chemin faisant ils entrent 
conversation. Maître Renard, animal qui n'est pas 
moins vain, commence à étaler ses belles qualités. 
suis le plus rusé de tous les animaux : quand j'ai eni 
d'une poule, il faut qu'elle soit très- fine pour m'échf 
per : j'en ai.maneé beaucoup en ma vie, et des coqs am 
Je me ris des pièges; j'ai plus de mille finesses pour 1 
éviter. Mille, dit Rumini^robis ! je vous en félicite: 
u'èn ai pas tant, moi; mais j'ai de bonnes griffes qo>^ 

Fablk CV. Chat sauvage, wUd Cat, Renard, '^^^ 

Se rencontrèrent, met ont cmother. bois, *'^« «o* 
père, compeer. dernier, latter. premier, Jomtr. m 
charmé, am ot*rjoifed. rencontrer, mMt. il/ ? loïig-teBM 
que je ne vous ai vu, / hâve not seen w* *^ ^^^ ^"^ 
cherchez, look for. doute, donht. «r jeûner, hrutl^ 
voulez, are toiUing. serons assoc^s, shall he partmet 
partagerons, shaU skàre. proie, prey. de, with. coeu 
heart fis hier, mode yesUrday. tr/s-mauvais souper, ve( 
bad sttpprr. voudrais faire, wouUl eut. bon déjeûner, ^ 
breakfast. allons, ftt us go. partent, aet ont. chemin fi 
sar.t, as thcy toent along. entrent, enter, maître Renari 
master Reynard. n'est pas, m not. moins vain, least vm 
c;.ommence, begins. étaler, display. belles,^«e. plus ru» 
7no8t cunnitig. quand, lohen. ai envie d'une, long €^ 
poule, K n. il faut qu'elle soit très-fine, she must neeos i 
very shy. échapper, escape. mangé, eal. beaucoup, mam 
vie, l'ff. coqs aussi, cocks too. me ris des pièges, lau^ ^ 
jfJtares. plus de mille finesses, more Uian a thousand triek 
éviter, aroid. RuminagrobH, Grimaffetn. vous en félicit 
^^àp'jujoy. n'en al pas taT\\, hâte tiot so inii»N^.\k^t«l< 
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suffisent pour me tirer de toutes sortes d'embarras. Le 
Uenard allait répliquer: mais il n'en eut pas le temps: 
ils virent tout à coup plusieurs chiens qui venaient se 
jeter sur eux. Cousin, dit le matou, vous n'avez point de 



grimpa _ 

pris et dévoré par les chiens, malgré tontes ses finesses. 

La meilleure de toutes les fiiies.seâ est d'avoir assez 
d'habileté pour éviter les embûches de ses ennemis. 



FABLE CVI. 

Le Papilloj^ et V Abeille. 

UN Papillon, perché sur les feuilles d'un bel œillet, 
- vantait à une Abeille la longueur et (a variété de 
ses voyages. J'ai passé les Alpes; j'ai examiné avec 
soin tous les tableaux, et toutes les sculptures des grands 



griffes, good claws. suffisent, are suffieient, me tirer, gtt 
ouf, embarras, trotAle. allait, tons going. répliquer, to re- 
pig. n'eut pas, had tiot. temps, tinte, virent, sato, tout-à- 
coup, on a sudden. chiens, dogs. venaient se jeter, came 
mskng. cousin, cousin, matou, cnt. n'avez point de temps 
à per£e, hâve no time to lose. tirez, firaw out. cervelle, 
brains» voici, hère is. la mienne, mine, dans l'instant, tm- 
mtdialely. grimpa, dimbed. arbre, trte. où, whert. demeura, 
f^fmaiatd. sûreté, safety. pris, taken. dévoré, devoured. 
malgré, in spite of. 

Bfeilleure, best. assez d'habileté, abUity enough. éviter» 
to mHrid. embûches, anares. ses ennemb, one's enemies. 

Fable CVI. Paiullon, ButUjfiy. Abeille, Bee. 

Perché, perthed* feuilles, leaves. bel œillet, fine pinle. 
vantait, toas extoUing. longueur, vast extent. voyages, 
trmveU* passé, pasud, examiné, examined. W7«.^ vs«v^ 
ctsnfuBg. tableaux, pictures. 8C\)\ptuc<is, canÀiift^* ^g»&.^ 
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inattres: j'ai vu le Vatican,* le Pape, et les Cardinaux; 

je me suis plac6 sur les colonnes d'Hercule Ma petite 

mignonne, peux-tu te vanter d'un honneur semblable T 
Ce n'e;*t pas tout ; j'ai visité, avec une entière liberté, tooB 
les jardins qui se sont présentés à ma vue dans mes voy- 
'*^^9\ j'îii cc^ressé les violettes, les roses et les œillets. 
Cfonviens, petit insecte, que je connais le monde. L'A- 
beiile, occupée sur un lit de marjolaine, lui répondit 
froidement : Vain fanfaron ! tu as vu le monde; mais en 
quoi consiste la conimissance qne tu en as ? Tu as vu une 
variété de fleui*s; en as-tu tire quelque chose d'utile? Je 
3uis voyageuse aussi; va,^t regarde dans ma rûche l mes 
trésors t'apprendront, que le Imt des voyages est de re- 
cueillir des matériaux, ou pour l'usage et le profit de la 
vie privée, ou pour l'avantage «t l'utilité de la société .\ 

Un sol peut se vanter d avoir voyagé ; mais il n'y a 
qu'un homme de goût et de discernement, qui puisse pro- 
hter de ses voyages. 

* The Court of Rome. 



maUres, great masters. vu, secn. pape, pope, cardinaux, 
cardinuls. me suis placé, hâve plttced myse^f, colonnes, 
rolumns. Hercule, //• rcuics. petite mignonne, littU dar- 
ling. peux, caiCst te vanter, boast. un honneur semblable, 
suck an fionour. visité, visiud. entière liberiQ, perfeet fine- 
' dom. jardins, gardens. se sont présentés, kave prtaenUd 
themsdves. vue, sigkt. caressé, caressed. violettes, viokts. 
œillets, pinks. conviens, grant. connais, know. mondç, 
toorld. occupée, busy. lit, bed. marjolaine marjoram, froide- 
ment, coldly. fanfaron, boaster. as vu, hast sttn. quoi, ukat. 
consiste, consists. connaissance, knatdedge. tire, irmon. 
quelque chose d'utile, sometJitng usefid. voyageuse aussi, 
a travdUr too. va et regarde, go and look into. ruche, Atte. 
trésors, treasures. apprendront, toill teach. but, tnd. des 
voyages, of travelling, ou, èMter. recueillir, colûct. matéri- 
aux, materials. usage, use, vie privée, priwUe lift, ou, or. 
utilité, usefidntss. 

Sot, coxcomb. peut se vanter, may boast. d'avoir voy 
âgé, of haoing. trovelied. il n'y «l ^ue, ttuerets eut. honune 
^fuin. goût, fo^fe. puisse prètitet de, c<m pro^b^.* 
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.FABLE CVII. 
Le Bouc et le Renard. 

UN wieva. Bouc, à longue barbe, et de grande expé- 
rience, avait passé la journée dans les champs, à 
faire des réflexions philosophiques sur la nature et 
sur la condition cies autres animaux : le résultat fut 
qu'il était content de son sort. Très-satisfait de lui- 
même et de ses réflexions, il s'en retourna vers le soir 
dans son. étable. En passant prés d'un puits, il y vit 
uo Renard, (il faisait clair de lune.) Camarade, que 
faites-vous ici à cette heure ? lui demanda-t-il. Prenez- 
voiu le bain ? Non, répondit le Renai'd, je mange d'un 
fromage qui est délicieux : voyez-vous la brèche que j*y 
ai faite î Où ? Ici Descendez vite, si vous en vou- 
lez; G*e8t du vrai fromage d'Angleterre: vous n'en avez 
jamais goûté de meilleur ; il en reste encore assez pour 
vous. Me prenez-vous pour une grue, répliqua l'animal 
à barbe ? N'avez-vous pas honte de mentir aussi impu- 
demment, et de vouloir me faire accroire une telle absur- 
dité. Allez, allez, monsieur le Renard ; il y a long-temps 

Fable CVII. Bouc, Goat. Renard, Fox. 

Vietu^, oM. à longue barbe, with a long heard. grande, 
jfrrct. pasfé, passed. journée, dai/. champs, fields. faire. 
iii«ir«. philosophiques, philosc^plàcal. autres animaux, other 
âàimau. résultat, resuit, content de, rontented with. sort, 
to. très satisfait de, mut^ pleased wiJtk. s'en retourna, 
rettfnCeil. vers, tawards. soir, tvening. étable, stable, pas- 
sant, otttsing. auprès, near. puits, tcdL vit. saw. faisait 
clair ae lune, was rnoon-shine. faites-vous, do pou do. ici, 
hère, à, at. heure, hour. prenez-vous le bain, do you balhe 
youruff. mange, tat. fromage, cheese. délicieux, deliciom, 
voyez-vous, do you see. brèche, gap. faite, mode, où, 
wkere. ici, hère, descendez vite, corne quickly down. en. 
voulez, t.hoow 80TM. vrai fromage d'Angleterre, genuvne 
JEngU^ chtese. n'avez jamais goûté, hâve nevtr tasted. 
meilJeur, bUie/f. il en reste encore assez, there remàins 
sÊdl enough. me prenez vous pour une grue, do you take 
mefira simvlttûn. à barbe, bearded.pas, no. mentir^ ^. 
aussi îmjMiaemmeat, so tn^udentl)). Yxub iùa^ ^^^t^^> 
«*Bir me Jeiievè. telle, auth an. al\ez, c^\«%, •cb^I^'wXV.''^^^ 
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4{ueje vous connais: je uMgnore pa^ toutes vos finesses^ 
et je suis ti'op vieux pour tomber daus vos pièges. Adieu, 
jo vous souuuite une bonne nuit: une affaire pressante 
m'empêche de m'arrèter: demain à la même heure je 
viendrai vous revoir: eu attendant, manges votie iro- 
luagf! ; il est trop dur pour mon estonmc. 

LMiomme .sa^e et prudent n'icoute pas les caresses, ni 
les promesses d'un fourbe, qui ne cherche que son propre 
iiiUrot. 

FABLE CVm. 

Le Lierre et la Tortue, 

d~ 7 N Lièvre courant dans le bois, trouva dans son che* 
KJ min une Tortue qui semblait à peine se remuer, (les 
tortues soiit naturellement lentes:) elleportait sa maison 
sur sr)n nos. (ciuelle drôle de figure, dit Trottevite, en s'ar» 
l'étant ! Commère, vous n'avez pas dessein d'aller loin au- 
jourd'hui? il vous faut une heure pour faire un pas. Pau- 
vre cr{ ature ! je vous plains d'être obligée de porter piar- 

H long-temps (fue, U 18 a long Hme since. connais, know. 
n'ignore pas, am rot ignorant of. finesses, ctiwning. trop 
vieux, tuoold. tomber, Joli, pièges, anareit. souhaite, wiàn, 
cmpcclie, hinders. de m'arrèter, fjom atowvng. demain, 
to-morrotr. même heure, same hour. je viendmi, / icUl came, 
itsvoir, 9ee a gain» en attendant in the meam while. trop dur, 
too hard. estomac, stomach. 

L'homme sage, a ttise man. n'écoute pas, docs noi iitten 
to. promesses, promises, fourbe; chei:t, ne cherche que, mUif 
inijtds, propre, own. 

Fable CVIIL Lièvre, Hnre, Tortue, Tortoise. 

Courant, running. bois, woods. trouva, found. che- 
min, way. semblait, stem» à. à peine, kardiy. se remuer, 
to 8tir. sont, are. naturellement, uolura.ly lentes, slmo. 
portait, carrifd. maison, kouse. le dos, Aer bad^ quelle 
drôle de figure, tohat a comical Jigure. Trottevite, tqim^ 
Lightfoot. s'arrètant, sttpjdi.g. commère, gostip. n'avez 
pas dessein, hâte not a n.ind. d'aller loin, to go far. au- 
jourd'hui, t€hday. il vous faut, you waut. heure, Ao»r. 
faire, makt. pas, sUv. pauvre, l'Oor. plams. jnly. d'être 
obligée, eo ht eéHgea. oorter, carry. partout, every MJkf» 
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oui un fardeau si pesant. Je vous remercie, lui dit la 
Tortue : mais malgré ma lenteur et mon farSeau, je parie 
|ue j'arriverai plustôt que vous à quelque place que vous 
voudrez nommer.---Plustôt que moi! vous radotez. — . 
^on, vous dis-je, je ne radote pas; parioD8.--^*y con- 
«ns. Les deux parieurs partent. Le Lièvre est bien- 
èt près de la pièce doiit ils étaient convenus ; mais jl 
néprise une victoire si aisée : il retourne, et voit la Tor- 
ue ^ui avance lentement. Je suis bien fou, dit-il, de me 
»rvir de ma vitesse ; mon antagoniste n'a qu'à avancer, 
vendant que je m'amuserai à brouter: je la devancerai 
|uand il me plaira. Trottevite s'arrête, broute, et en- 
nite s'endort dans son gfte. Cependant dame Tor- 
ue avança et arriva à la place, avant que le Lièvre fut 
)veîUé. 

La nonchalance et la présomption g&tent souvent le« 
x>Bnes affaires : ce n'est pas le temps de dormir, quand 
m a quelque chose d'important à terminer ; et il ne sert 
le rien d'avoir des talens, si l'on n'en fait pas un bon usage. 



m fardeau aussi pesant, so heavy a load. remercie, (AanAr. 
nalgré, notufithstanding, lenteui:, ahumess. parie, lay. 
imvereJ, shall arrive, plustôt, sootier. quelque, whatecer. 
roadrez nommer, may name. radotez, dote, parions. Ut 
is lay. y consens, agrée to ii. parieurs, betters. partent, 
tet ont. bientôt, soon. près de, near. dont, upon whidt. 
itaient convenu, fuid agreed. méprisa, scomed. aussi 
iisée, 80 easy. retourne, go» s bnck. voit, aees. avançait, 
tdtfaneed. lentement, elowly. bien fou, afool indeêd. me 
servir, make use. vitesse, 8it{ftnes8. n'a qu'à avancer, 
teeds but advrmce. pendant aue, wkUstr m'amuserai, 
vmuse myself. brouter, brous- la "devancerai, P l grt the 
iart tf her. quand, tohen. \\ me nlaira, I pUtw. :>i*rète, 

X broute, browises. ensuite, aftertoards. s'endort, falis 
. gite, fomtf cependant, meantohile avança, ndvmued* 
urriva, arrived. avant que, before. éveillé, an^Uce. 

Nonchalance, card s8n> ss. gâtent souvent, ofttn sp il. 
>onnes, good. temps, time. dormir, deep. on, one. quelque 
3hose, somdking. terminer, détermine, ne. sert de rien, 
tvaHs nothins. l'on, <me. n'en fait pas un bon usage, makes 
«» good. V9,e fif them . 
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VIA VKKRlN'sJ FABLE?! 

Î'ABLE CIX. 



U' 



Jjc Lion, le Loup, et le Rtnttfd. 

N lAon était vieux, faible, et infirme : tout 
de la forêt se rendirent à son antre po 
<lre leurs devoirs. .Le Renard seul n'y paru 
Loup prit cette occasion pour faire sa cour 
animaux. Je puis a.ssui>r;r Vi>tre majesté, dit 
n'est que l'orgueil et l'insolence qui empêchent 
de paraître à ia cour. Il n'ignore pas votre 
il n'attend que votre mort pour s'emparer 
*\:' Qu'oa le fasse venir, dit le roi des animaux. 

soupçonnant le Loup de lui avoir joué un ma 
je crains, Sire, dit-il, qu'on ne m'ait noirci dai 
prit; mais permettez que je vous fasse un réci 
raisons do mon absence. J'étais en pèlerinage, 
Quittais d'un vœu que j'avais fait pour votre 
ment. J*ai trouvé dans mon chemin des gens 
savana, que j'ai consultés sur votre maladie : j'i 
heureux pour apprendre an remède infaillible. 

Fable CIX. Lion, Lion. Loup, ffolf. Renar 

Vieux, old. faible, taeak. botes, beast$. se 
repaired, antre, den, rendre, pa^. seul, aione. 
pas, did not ttppear. prit, toek. faire, makb, c 
roi, king, animaux, animais puis assurer, i 
que, but. orgueil, pride. empêchent, ktep. d 
from appearing. n'ignore pas, is not ignorant ê 
sieknns. n'attend que, only toaits for. mort, d 
parer, possess. du, the. qu'on le fasse venir, bid 
vient, cornes, soupçonnant, suspectiug. de lui 
un mauvais tour, of hiving put a bad triek 
crains, feur. qu'on ne m'ait noirci, that I hâve 
tned. 
?nc 




mrtde rétablissement, neovery. trouvé, found. 
way, gfiïïs experts et savans, skUful and lean 
f'om m unique, communicAUtd.'. maladie, dis^tue, 
r.'^nx. Jifrppy enough. pour wf^prew^ve, to be V 
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zuède? demanda le Lion avec empressement. C'est, r6- 
pondit mattre Rehard, la peau d'un Loup écorché, entor- 
tillée toute chaude et toute fumante autour de votre corps. 
Le roi des animaux approuva le remède. A l'instant on 
mend le Loup, on l'écorche, et le monarque s'envelof^ 
de sa peau. 

Ceux qui tâciient de nuire aux autres par de faux 
rapports, sont quelquefois les victimes de leur mèctianceté. 



FABLE ex. 
La Grenouille, VEcrecissej et le Serpent. 



U' 



'NE Grenouille demeu!*ait dans le voisinage d'un 
Serpent qui mangeait ses petits: cela lui fit presque 
|ierdre l'esprit ; elle alla un jour rendre visite à une Ecre- 
vlasa qui était une de ses commères, et lui fit coniidencc 
de ses peines: dans l'amertume de son coeur, elle proféra 
plusieurs imprécations contre le Serpent L'Ecrevissc 
Teneouragea, l'assurant qu'on pourrait trouver moyen de 

avec empressement, eagerly, peau, skin. ccorché, stayed. 
eptortîllee, terapped. toute chaude et toute fumante, quite 
rtektng i0arm. autour, round, corps, hudy. approuva, ap- 
provw qf. à' l'instant, imwediatfly. on prend, they seiie. 
écorche, Uay. s'enveloppe, ttrnpa himse^fvp. de. wuh. 

Tâchent, ende4itour. nuire, to hurt. aux autres, oÎA«r«. 
fiuix rapports, fnlse reports, quelquefois, sometimes. mé- 
^ chancété, wickedness. 

Fa9LE ex. Grenouille, Frog. Ecrevissc, CratD-Jish. Ser- 
pent, Serpent. 

Demeurait, dwelled. voisinage, neighbourliood. man- 
geait, aU. petits, youne ones. cela, tkat. lui fit presque 
perdre l'esprit, put ner almost beside her wks. alla, 
tteni, rendre visite, to pay a visit. commère, goS' 
Jtj». 'fit, mode, peines, gri vanees. amertume, bitter- 
ness, cœur, heart. proféra, uttered, pl\v.%Àft\is%^ tuati.<%. ^'&- 
cotinigea^ encourogea. assurant, ossuri/ag. x(vq'^«^> a vin^ 
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1a délivrer d'un voisin aussi dangereux. En vérité, co 
mftre, vous m'obligerez, dit tnadamo Grenouille, si v< 
m'enseignes cela. Ecoutes donc, répliqua madame Ec 
visse, n Y a dans une telle place une de mes camared 
qui est très grosse et qu'on regarde comme on mona 
parmi nous ; prenez un nombre suffisant de petits véro 
et rangez-les tons depuis le trou de l'ôcrcvisse jusqu'à 
place où est le Serpent : elle les mangera certainemi 
tous l'un après l'autre, jusqu'à ce qu'elle vienne À l'( 
droit où gît le Serpent ; et alors ma camarade le dévon 
aussi. La (rrcnouille suivit cet avis, et goûta le do 
plaisir de la veneeance; mais' deux jours après, l'écrevù 
qui avait mangé le Serpent, pensant en trouver d'autr 
alla i\ la chasse dans le même voisinage, elle trouva bî( 
tôt l'endroit où était la Grenouille, et la mangea aoj 

La vengeance a souvent des suites funestes, même quai 
ri le réussit On voit aussi par cette fable, que les troi 
peurs sont souvent trompés eux-mêmes. 



might le found oui. délivrer, rid. un voisin aussi dam 
l'eus, such a dangcrous neighbour. en vérité, indud. OD 
.^eres, wiU oblige, enseignez, teach. écoutes donc, â« 
then. il y a, t^n is. une telle, such a. très grosse, «c 
large, on regarde, is î&oke'i upon. comme, ai. pan 
amoHg. prenez, take. suffisant, suffidetU. petits véroi 
lUtUminnouDs. rangez, lay. depuis,/rotn. trou, hoU. jusqa' 
to. où, vehere. mangera certainement, tnll reffctn/y ^ 
up. l'un après l'autre, one afier another. jusqu'à ce qc 
ttU. vienne, cornes, gît, lies, alors, then. dévorera aussi, te 
devour too. suivit, foUowed. avis, admce. goûta, tasU 
doux plaisir, 911701^ pleasure. vengeance, rerenge. dei 
jours après, two days after.^ mangé, eatm. pensant, tkê» 
ing.irouveTffind. bÛbl à lâchasse, weuta hunting. troll 
bientôt, won found ouJt. endroit, jplace. mangea, eat up. 

Souvent, often. suites funestes, fatal eonsequenù 

même qaànd, even when^ réussit, suecùods. on voit aus 

^^ HUmof»B 9ne. trompeurs, decfivers. tromv^t d^ft^mw 



PERRIN'S FABLES. 127 

FABLE CXI. 

Le FernUeTf le Chasseur, et le Cerf. 

UN Cerf vivement poursuivi par un Chasseur, arriva 
presque hors d'haleine auprès d'une ferme : le Fer- 
inleir était devant ia porte. L'animal saisi de peur, le pria 
les larmes aux veux, d'avoir pitié de lui, et de lui per- 
mettre de se cacher dans un coin de sa cour. Le Fermier 
le lui permit, et s'nn^Hgea sur sa parole d'honneur à ne 
le point découvrir. Le Chasseur parut quelque momens 
après, et demanda tu Fermier, s'il n'avait pas vu on Cerf? 
Non, répondît-il, il n'a pas passé par ici, je vous assuré^ 
en même temps il indiqua du doigt la place où le timide 
animal était caché. Le Chasseur, appliqué à sa chasse, 
ne |:^t pas garde au signe, et s*eu alla. Aussitôt qu'il fut 
parti, le Cerf s'enfuit sans rien dire. Holà ho, cria le 
Fermier, où courez vous si vite 7 Est-ce là votre remerci- 
tnent du refuge. que je vous ai accordé ? Oui, dit le Cerf; 
é\ votre main avait été aussi honnête que votre langue, je 

f ABLE CXI. Fermier, Farmer. Chasseur, Hunter, Cerf, 

Siag. 

Vivement poursuivi, briskly jmrsued. presaue, almost. 
%orf d'haleine, mU of breatk. auprès de^near. terme, /orm. 
félrmier, fumer, devant, before, porte, door. saisi de 
peur, ttmek vnth fear. pria, befrged. les larmes aux yeux, 
wUh lears ùt fds eyes. dWoir pitié de, ta ieke pUy on. per- 
mettre, permit, se cacher, kide k^nself. coin, corner. 
cour, ysr//. permit, permUted. s'engagea, engagea, pa- 
role, Word, à ne point découvrir, not to dsKoeer. parut, ' 
«MRtaivrf. quelques, some. après, after. fermier, former, 
n^vatt pas vu, hadnot seen. n'a pas fmssè, has not passed. 
par ici, tkie tomy. en même temps, et the same time. indi- 
4]«a, poisÊted. doigt, Jinger. timide, feaifid, caché, oon- 
eeàUd. appliqué à, inieiU on. cjiasse, game. ne prit pas 
garde an, did nol mind. signe, sign. s*en alla, went etMM. 
aussitôt que, ea soon as. (Murti, gène, s'enfuit, took to ms 
heeis. rien Ste, «oyM^ any tkhtg. holà ho, kojkers. cria, 
erUâ. où, nakere. eourez, da run. si vite, sofktt^ est-ce là.» 
ie tiUf. emercieMM, oekn&tdtAgynail, «A«cst^> ||;niM«Ab. 
Aj rvtre mûin avait été, haà ye«ar lMm& Veniu''«nKâv> ^ 
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n'aiiruis ccrUiiiieinent pas mauqui' de vous 
mai» tout le remercimciit que morite un hom 
visages, est l'indignation cl le m6pri!(. 

La duplicité est commune; c'<>st le vice di 
degeils. L'homme prudent se mi'fiv des protc 
service et d'amitié, qui ne sont pas fondi es sur I 

FABLE CXII. 



U' 



Le liât et ses amis. 

N Rat vivait dans rabondaiice, irrs d'un 

il y avait nn<^ grande quantité de fn)niPi 

Ronge-maille avait fait un trou, par où il allait 

]j; ma^isin, quand il lui plaisait. Le prodigue i 

tentait pas de se remplir le ventre lui-mrnic, il 

> ^ ■ tous les rats du voisiuRge: Venez, mes Amis, c 

■' nez: vons vivrez ici dans l'abondance comme 

lin trésor que j'ai découvert. Il eut beaucoup 

n'en doute pas: Amis de table, je veux dire; \\y 
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langue, tungiic. n'aurais certainement pas manc 
ccrtaifUy not hare ftiUed. remercier, ta thank. 
serves, homme à deux v-sagcs, double dculer. n 
trmpt. 

Commune, common. beaucoup, vmny. gei 
rbomme, a man. se mi: fie, miiurusls. amitié, 
ne sont pas fondées, are not grounded, 

Fablr CXII. Rat, lifU. Amis, Friends 

Vivait, lived, abondance, plcuty. près de, 
nier, corn loft. où, tohere. il y avait, there ttn 
ffrcat. froment, toheat. maître Ronge-maille, .1 
ble. fait, mode, trou, kole. |>ar où, throttgh viic, 
siter, icent a visititig. magasin, st..,r€houst. qm 
il lui plabait, he pleased. prodigue, speudthr 
contentait pas, tcas not conletUed. de se remplii 
lui même, toUh fiUing his own bcUy. assembi 
bled, rats, rats, voisinage, ndchlniurhooii . vei 
amis, friends. vivrez ici, shaU Ure ftere. comm< 
sor, treasnre. découvert, diseovered. eut beauco 
£oe manffjnmds, n'ea doute pas, do/ûbt not of 
tah/fi, tabU friends, veux A\r©» îacans. W '^ 
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coop parmi les hommes. Cependant lo maître du grain, 
Toyantqu^il diminuait de jour en jour, quoiqu'il nV tou- 
chât pas, résolut de l'oter (!.] grenier: il lent dèslelen- 
^main : voilà Ronge-maine à la besace. Heureusement, 
dît-H, j'ai de bons amis: ils ne me laisseront pas manquer ; 
fis me Vantjurfi cent fois. Le Rat complaît sans son note. 
n va chez ses amis : je ne vous connais pas, dit Tun ; 
Vautre, vous êtes un imbécille; un troisième, vous êtes 
un prodigue; c'est votre faute, si vous êtes dans la mi- 
sère : la plupart lui fermèrent la porte au nez. 

La même chose arrive dans le monde. Etes-vous 
riche et puissant, tout le monde vous flatte et vous ca- 
resse: vous ne manquez jamais de parasites qui se disent 
vos amis. Si vous devenez pauvre, ils vous abandonnent, 
«t mième vous insultent dans vos malheurs. 

FABLE CXm. 

Le Checal et It Lion 

N Cheval Lapon, philosophe s'il en fut jamais, et 
voyageur d'inclination, sortit de son pays pour voir 
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€0«Pr there are many, parmi, among. hommes, mtn, ce- 
penfhmti howeoef. maître, matUr. grain, corn, voyant, 
seâmg. dimini^ait, (Hminish^. de jour en jour, frem day 
to day. quoique, though. n'y touchât pas, did not touch it, 
i^sol.ut, resoked. oter, re$aove. fit, did. lendemain, foUno- 
ingda/y. à la besace, reduced to htggary, heureusement, 
happUif, de bons amis, goodjriends. ne me laisseront pas 
manquer, wUl not Itt me tcant. juré, stcom. cent fois, an 
humdred times. comptait, rechoned. hôte, hqst. va, gœs. 
^ chez, to. ne connais pas do not know. imbécille, simjHetçn. 
faute, fatdt. dans la misère, misérable, plupart, most part. 
lui fermèrent la porte au nez, tkrust fnm out. 

Môme chose, saine thing arrive, kappens. monde, toorld. « 
puissant, poteerful. tout le mond^, every body, flatte, fiai- 
ters, ne manquez jamais, nerer want. se disent, caU them- 
' se/i>e9. devenez, bcùome. abandonnent, forsake. même, eten. 
insultent, insuit, malheurs, misfortu-Les. 

Fable CXIIL Cheval, Harse'. Lion, Lion, 

Lapon, Lapland. philosophe, pkHosoifitx, %'vl ^Vk ^>^ 
jamais, iftkere erer vas any. voyageur, ttaxj^vT. ^vosîvv- 
nation. bif inrlinativfi. sortit, tcewt otrt. \iW7^, c<M»X'r^.'^^'« 



la monde. Apnts avoir imssô par PAni 
France, et pnr l'Espagne, il arriva en Afri 
que rfgnuit le Lion, roi de<i animaux. L 
la poliln»se, il se fit présenter A sa Majestt 
cire hommage: il fut introduit par le siiig 
des ambassHdRurs. Soyez h; !i'..'i-ven«, 
iiar({ue ; il me tarde de vous eiit.;ii«lre rac 
figes: J'ai du loisir; parlez, et no craignez 
iiuyer. Notre voyageur Européen ne se 

: - deux t'ois: c'était un ^gratid parleur; pre 

voyageurs le sont. Sire, <lit-il, en faisani 
je viens du pays le plus beau et le plus 
j; vers; mais je trouve ici une grande ditrorei 

> ' ' ment, les hommes y sont blancs ; ils sont 

condement, les rivières y sont dures com 

' . on les traverse à pied : elles portent 

le Lion, on l'interrompant; me prenez-vo 
bôcille, en voulant me faire accmire des 
Est-ce ainsi que vous osez m'en imposer, en 
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9ee. monde, tcorlà. après avoir passé, afier 
par, through. arriva, arrived. la, thert, vb. 
TOI, fnng. animaux, animais, étranger, si 
Icnew. polit es«e, good mannere. se nt nrt 
UiTnselj to be presented. introduit, introaua 
soyez le bien-venu, be tccicomc. il me tar( 
vous entendre raconter, to Itear you niatc 
rets, ai du loisir, am ut Icisure parlez, speu 
pas, fear not. de m'ennnyer, to tre. me. i 
j)rîer deux fois, readily agrtcs. .grand 
lalher. presque, almost. sire, sire, faisant 
ihixcin-^. viens, corne. pay<<, country. plus be 
Icrtile, fniitfutcst. de Tunivers, in llip ut 
iî.'î, find hère, grande, grcat. premieremont 
;oft'.tc. noirs, blacfc. secondement, secondly. r 
dures comme, as hard as. marbre, mnrbe 
paop'v cross. î\ pied, on font, portcut, carry 
l/tnrc. interrompant, intemipting. me pn 
^:fu laJt'e me. imbécille, sim/dcton, faire ace 
/&£v. fist'Ce ainsi, i» il thus. ose?., dare. < 
f'fjfoKK ftpon me. <]uadrupèd\i. Jourjoatcd. 
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^otfe voyageur quadrapè de veut s'excuser: on ne l'écoute 
pas: on le chasse a coup de cornes, de grilfes, et de dents. 
C'est une impnidcace de 'imrlei* contre Topiniou des 
gens prévenus; et c'est une vaine pri'Stiniption de nier 
WLV'ee opiniâtreté * une cliose, parce qu'elle nous parait 
^flcUe ou iiopossibie. 

FABLE CXIV. 

■ 

Le Chien et le Chat. 

ÏARIDON, le meilleur Chien de son espèce, vivait 
J paisiblement dans une maison : il était aimé et ca- 
ressi' du maitre, de la maîtresse, des cnfnns, et des valets; 
Ss étaient tous ses amis; j'en excepte un Chat dont il 
tka Toreille un jour, rtn disimtdnt un os; ce Chat ôtait ja- 
lon des caresses que l'on faisait au Chien. Tu me le pay- 
eras, maudite bète, dit Raton avec des yeux enflammés ; 
tu peux t*attendre à pis qu'à la pareille. Le Chien ne ré- 
pond mot, ronge sonos, et vaensuite caresser sa maîtresse. 
Cependant le traître Chat médite jour et nuit» comment il 

s'exeoser, to fxeuse himself. on, they. ne l'écoute pas, do 
not Ktte* to him. chasse, drire away. ù coup de cornes, toith 
tkBirkamê. griffes, eiaws. dents, teeth. « 

Parler, tpeak. contre, agnintt. gens prévenus, prepos- 
stÊMd peopU. nier, deny. opiniâtreté, ohstinanj. chose, thing. 
parce que, beeouae. parait, seems. difficile, difficult. 

Fable CXIV. Chien, Dog. Chat, Cat. 

Laridon, Lardn. meilleur, hest. espèce, kind. vivait 
paisiblement, Utttt ptaceably. maison, ^use. aimé, loved. 
du maître, by the muster. maîtresse, mistress. enfan;*. 
rJùédrem. valets, serrants, amis, fritnds. excepté, exceipt, 
dont 'il tira l'oreille, whem h> pulUd by the bot. disputant, 
aMUSN^Nii^ for. os. bone. jaloux, jcalous. on faisait, tkey 
mmde, tu me le payeras, rU pay thee off for v. maudite 
bète, emned bemtt. Haton, Puss. yeux enflammés, >Sery 
«yes. peux t'attendre, moyest expeet. à pis (}u'à la pareille» 
loorse tka» the' like. ne répond mot, onsieers nothin^^. 
ronge, ^tmuot. va ensuite, ^oes ajieruDaTdA. ^^'^Vk^ax^^ 
mêmmMe, ti^tre, treacherous, isak^xX^, tiv6«s^lUrt«». *V*» "^ 



pourra se vcugui* du Chien. Que fait-il? Ol>8er 
rftte de Raton : la mattresso avait un serin oui le 
moit par sou ramage ; elle un ctail foilc : il épie 
ment qu'il n'y a personne, saute sur la cage, la fait 
nr, et tue Toiseau : ensuite il le porte tout rong6 à 
du Chien. Je \ ous laisse à penser le bruit que fit I 
tresse, i|tiand elle ne vit plus son surin. Dans le m 
toute la maison est en alarme, mari, femme, enfai 
vantes et valets; on court, on cherche, et enfin on 
sa carcasse auprès fie Larîdon. Ah, le perfide ! 
la dame ; il faut (ju'il mcare ; point de pardon pc 
ingrat. Q,uoii manger l'oLenu favori de sa mai 
Le crime est énorme: vite qu'on l'assomme. A 
1«mt lu pauvre Chien tombe sous les coups: cha 
))lcurc ; personne ne prend sa défense. C'est don 
disent-ils ; mais qu'y faire / Il est mort. 

Un ennemi nuit quelquefois plus que cent ai 
«îcrvcnt. 



Kuit, (lay and night. comment, hoto. pourra se v 
shall be retfeng'd, fait-il, does ht do. observez, note, 
running. serin, Canary hird. charmait, ckarmtd. n 
icarbUng. folle, fond, épie, watches. il n'y avait per 
tJure ufos nobody there. saute, Uaps. fait tomber, 
fall. iuCf kiUs. oiseau, bird. ensuite, afterwards, 
cnrn69. tout rongé, quite gnateed. loge, lodgs. Je 
laisse à penser, you may imagine, bruit, noise, fit, 
quand, tcheii. ne vit plus, mûtscd. dans le moment, 
ditUtly. en alarme, in an uproar. mari, husband. f 
«7^. enfans, children, servantes, maids. valets, m 
vants. on coiut, they run. cherche, sceJc. enfin, « 
trouve, Jind. auprès de, near. perfide, jjtcrfidious 
s'écrie, cries oui. dame, lady. il faut qu'il meure, h 
die. point de pardon, no pardon, ingrat, ungratéfi 
quoi, tekat manger, to eat. oiseau ravori, farount 
énorme, enormous. vite qu'on l'assomme, hiisUj Ut i 

ItmtteJtMl âjtitnn.. A rînstnnt. iim.nt.pjl.ijifplu. tnmhf^. fnfLt. 



P£RRIN'S FABLES. 183 

FABLE CXV. 

Tm Ligue âts Ckiens. 

UN jour les Chiens tinrent une diète. Nous somuiei 
bien fous, dit Brisefer à Miraut de nous déchirer à 
belles dents ; et pourquoi ? Souvent pour une bagatelle» 
pour un os décharné qui a resté huit jours sur le çavë : 
soyons amis, cessons nos auerelles, et faisons une Ligue ; 
donnonsHious les pattes. C'est bien dit, s'écria un dogue, 
orateur de l'assemblée; point d'animal qui puisse nous 
résbter, si nous demeurons tous unis: mais si nous 
sommes divisés, point de faquin qui ne puisse aous chas- 
sera coup de pierres. Nos ligués font serment de demeu- 
rer toujours unis : dans l'instant ils partent: l'amour de 
la république les anime : ils vont à la chasse, et trouvent 
bientôt un marcassin ; ils l'attaquent, le terrassent, et le 
déchirent, 'il ne s'agit plus que de le partager; c'est le 
point délicat : nos ligués se querellent. Moi, dit Brisefer, 
comme le plus brave, j'en veux avoir la moitié ; je l'ai 
attaqué le premier. Je l'ai étranglé, dit Miraut. Un 
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Fabls CXV. Ligue, Ligue. Chiens, Degs, 

Tinrent, Iield. diète, diet. sommes bien fous, artfooU in- 
de€d. Brisefer, Rockwood. Miraut, JovoUr. de nous déchirer 
à-bclles dents, to tcar one another to pièces, pourquoi, mAoI 
far. souvent, often. bagatelle, triJU. os décharné, piiked bme. 
resté, /aiit. huit jours, awcck. pavé j jmvemmU, aoyoni amis, 
U$ usbefrimds. cessons. Ut us forbtar. querelles, quarrels. 
faisons, Ict tuenttr into. donnons-nous les pattes, Ittmsskake 
pa»s. bien dit, toell siiàd. s'écria, cried out, dogue, ftttutif, 
orateur, speaker, point, no. puisse nous chasser, be aiU 
drive away. à coup de pierres, with stones. ligués, eottfede^ 
raies, font serment, take an oath. de demeurer, ta remain» 
toujours, alwaffs. dans l'instant, immediatelu. partent, set oui, 
amour, toce. anime, ammates. vont à la coasse, go <i Aum- 
img. trouvent bientôt, soon Jind. marcassin, a f fsm ng mita 
MOT. attaquent, attaek, terrassent, tkroto daum. déchirMt^ 
teatr to pièces, il ne s'agit plus que, tke onlig hustmês nom mu 
partager, to share. quereilent, quorrel. ««TGLTEk.^^ a», tbk&t 
tif, iSy. pmuier, first, étmlbksYë^ «broflM|^ Vc^àolteVDA^ 
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Iroiaième répliqua: VoveE mes depts; \oaiyvtntt et 
r.ore le lang de In bcie. Les Chiens sont furieui ; len 
fureur l'eucroil; bieiilôt i1> commeDcenl à se déchire 
les uns les autres. Tandis c|ue ces coiiKdËrés n'ècoutet 
qu'une rage brutale, ili voient veiùr une troupe de loup* 
voilà nos Cbieiis Ir^i-pmbarrasst's 1 iiraul prendre lafniU 
ils laprennenli mais quulquea-uns ne purent paa bmp 
de la place, et devinrent la proie des Joups- 

La dÎBsentiun parmi lei cbel'i est la ruine dei wciètË 
au lieu que la cuncorde lei diainlient et les fortifie. 

FABJj:: cxv[. 

La Chenilte et la Fourmi. 

(] NE Fourmi tr^s-affairée trottait ^n et 11, avec beai 
coup d'empressement, pourtrouverqueb|ueîpetiti 
provirioDS-, dame Fourmi n'est pas pBreueuse,.elle a n 
son. Elle rencontra dans ses eicursiori» une Chenil] 
renfennée dans sa coque, elqui n'avait que peu de jooi 
4 y rester pour devenir papillon. Le eiel vous guide, d 

third. TOjeE, ««. dents, I.ElA. verrez, toUI H>. esng, Un» 
b6te, Aaut. fureur, /urif. s'accroît, ini rsoiei. bientôt, moi 
commencent, i^R. te déchirer les uns les autres, lu la 
One anofjkr. tandis que, lekilit. conftdérés, eonfedrratt 

troupe de loups, a hrrd i^f mlceg eomtag. voilA, Miôt 
très-embarrassée, ver^ muih (iHiz:ed, il faut prendre I 
fuite, Iheg mii$i taUJhgla. laprennent, doit, quelaues-un 
«mu, ne purent pas bouger qe la place, itère anaUr lo lit 
devinrent, brcatnt. proie, srji, 

Parmi.omOBf. chefs, ifiiffir. au lieu que, (tAernu. mail 
lient, naintoins. fortifle. i(r nglArtu. 

Fàbli CXVI. Chenille, Caterpaicr. Fourrai, AnI. 

'IVè^aifairée, very ituj|. trollail, mu (rMlin^. i^ i 
là, Uf ai-d doiai beaucoup d'empressement, miuà tagt 
ntt». trouver, find. ijuelqnes petites, «onu htôt. pare 
■euse, irfls- a raison, si n Ih ngil, renconlra, met. rei 
AnnËe, tiut v/'. coque, ced. n'avait que. iotf àal. pc 
■de jours, a Jop dnjit. rester, rtmotn. deveair, fticoiis 
fpUloai batûtfi). le ciel, mai) hteMn. ^AAe, i^àin. ■<« 
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ïe Ver, en saluant la pourvoyeuse : celle-ci sans rendre le 
compliment, le reçoit d'un air dédaigneux. Pauvfé animal, 
dit-elle, que je te plains ! la nature a été très-dure envers 
toi ; encore si tû pouvais marcher : mais tu ne peux te re- 
muer dans ta prison. Le ciel soit loué : j'ai de bonnes jam- 
bes: elles sont petites à la vérité; mais elles sont très-déga- 
gées. Examine bien mon corps, et dis-moi si tu as jamais vu 
une petite créature aussi leste et aussi bien proportionnée 
que mot^ Je vais dans les champs; je me promène où je 
juge à propos ; et même, quand il me plaît, je monte au 
haut des arbres; je mais c'est trop jaser: je perds mon 
temps. Adieu, insecte rampant LaChenille modeste ne ré- 
pondit rien à l'outrage. (Quelque temps après la Fourmi re- 
passa par le même endroit ; mais les choses étaient chan- 
gées; le Ver était devenu papillon Holà, ho, s'écria-t-il, ar> 
rète un peu, petite présomptueuse : je te donnerai un bon 
avis. Ne méprise jamais personne. Adieu, Fourmi vaine 
et orgueilleuse: me voilà dans l'air, et tu Àmpes encore. 

tjDorm. pourvoyeuse, purreyor. celle-ci, the latter, rendre, 
retwming reçoit, recnves. de, vÀJth. dédaigneux, dùdamfid, 
que, howmMch. plainsy^yt^j^. très- dure, veryhard, envers, to. 
encore, hotoever, si tu pouvais marcher, toert thou tûiU to 
toalk. ne peux, art ni abU. te remuer, to sdr. le ciel soit 
loué, hcaren be praised. de bonnes jambes, good legs, pe- 
tites, smali. à la vérité, indeed. très-dégagées, free and 
easy. bien,*tM//< corps, body. dis, tell, as jamais vu, hast ne- 
ver seen. petite, Iktte. aussi leste, so spruce. aussi bien pro- 
portionnére, so todl proportimed. vais,^o. champs, £e£ib. me 
promène, toidk. où, vmere. juge à propos, Ûdnk fit. même, 
cven. quand il me plaît, wken 7 flease monte, f^et. au haut, 
on the top. i>rbres, trees. trop jaser, too nutch talking. perds, 
losc. temps, time. rampant, creepiug. ne répondit rien, an- 
sœered nothing. quelque temps après, some time qfler. re- 
pa<}sa. repasscd. même endroit, same place, choses, tkings. ' 
changées, thanged. ver, voorm. devenu, heconte. papillon, 
IvMerfiy. holà ho, ha Utere. s'écria, cried out. arrête un peu, 
sUq^ a litt'e. petite présomptueuse, small presumpttwts 
créature, donnerai, toUl give. bon avis, good advice. ne mé- 
prise jamais personne, 9tet>er despise any body. vaine et 
orgueilleuse, vain and proud. me voW\, VK«AA'a«..xwsfi^'\ 
encore, creepegt stUl. 
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L'orguoil et la vanité sont méprisables. Le vrai mérite 
est modeste, et il o'insiilte à la condition de personne. 

FABLE CXVII. 
Les deux Livres. 

IL y avait dans la boutique d'un libraire deux Livres 
côte-à-côte sur une planche: Tun était neu^ relié en 
marroqnin, et doré sur tranche; l'autre était vermoulu,, 
et relié en vieux parchemin. Qu'on m'ôte d'ici, s'écria le 
Livre neuf. Ciel ! (|ue ce bouquin sent le moisi ! Je ne 
peux rester auprès de cette carcasse à moitié pourrie. Eh ! 
de grâce, dit le vieux Uvre, un peu moins de dédain : cha- 
cun a son mérite : vous venez de sortir do la presse: vous 
ignorez votre sort. J'ai passé par plusieurs estions ; on 
ne m'a jamais- vu dans la boutique d'un épicier, ni dans 
celle d'nn bahutier: vous servirez peut-être bientôt à 
faire des cornets et du carton, ou à envelopper du fromage. 
Impudent ! r-pliqua le Livre en marroouin, cesse ton 
langage impertinent, et retire-toi d'ici.— un moment de 
conversation.^Non, je ne veux pas vous écouter.— 

Orgueil, pridé. méprisables, coiitâHiptible, vrai, true, n'in- 
sulte à la condition de personne, tn«ii2f nobody. 

Fable CXVII. Deux Livres, Ttoo Books. 

U y avait, tken teere, boutique, shop. libnure, hook- 
sdler. côte-à-côte^ abreast. planche, skâf. neuf, new. re- 
lié, bound. marroquin, morotco. doré, gilt, tranche, edges. 
vieux parchemin, old parchmerU. vermoulu, toorm-eoten. 
qu'on m'ôte d'ici, renwve mefrom hmce. s'écria, cried avt, 
ciel, heaven- que ce bouquin sent le moisi, how mouldy 
tkis old hook smells. ne peux rester, cannot rematH, auprès, 
neer. à moitié pourri, half rotten. de grâce, pray, un 
peu, a litUe. moins de dédain, less disdain. chacun, eœry 
cne. venez de sortir, are just rotning aut. ignorez, are 
ignorant of. sort, lot. passé, passed. par, ihrougk plu- 
sieurs, several. on ne m'a jamais vu, Ineverhave be^u seen. 
épicier, grorer. ni w*r. bahutier, tnmkmtJcer. servirez 
peut-être bientôt, mil perkaps soon serre» à faire^ to 
9nake. cornets, cornits. carton, pasteboard. ou, or. enve- 
Jopper, wrap un. fromage, cheese cesse, Uatt of. retire- 
foi, ^et ffou go/if, ne veux pas écovitet, wiiO, «aol Ixrtcn 
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^ou£frez du moins que je Vous raconte. Non, vous dîs- 

^, t&isez-yous ; vous me faites honte. Pendant que les 
deui voisins parlaient ainsi, un homme -de lettres vint dans 
la boutique du libraire pour acheter des Livres; Uvoit le 
Bouquin, Touvre, en lit «quelques pages, l'admire, et l'a- 
chète; c'était un livre rare «ît curieui. Il ouvre l'autre; 
.. c'était de la poésie, je veui dir« de la prose rimée, il en lit 
le titre et quelques pages: Oh le «ot Livre, s'écria l'homme 
dte goût, en le remettant à sa place, voilà du marroquin 
perdu! 

Ce ne sont pas les habits qui font le vrai mérite ; mais 
«e sont les qualités du cœur et de l'esprit. 

FABLE CXVra. 

Le Portrait parlant. '' 

UN homme s'était fait tirer, (l'amour-propre aime 
les Portraits:) il voulut avoir l'avis de ses amis sur 
le sien. — Vous vous trompez, ce n'est pas là votre Por- 
trait, dit l'un, vous n'êtes qu'ébauché; le peinti'e est un 
ignorant; il vous a tiré noir, et vous êtes blanc. Le 
l'ortrait vous représente laid et vieux, dit vok autre, et 

- — ■ — ■■ I — ■ ^ ■ ■■■■ ■ ,, ■ ■^■ . . ■» > 

to. soufi'rez du moins que je, svffer me af feast. raconte, to 
relate, taisez-vous, holf you'^ longue, me faites honte, make 
me aêhftmed. pendant que, v^ilst. vobins, neighhifurs. .far- 
laient ainsi, where thus thattering. homme, man. vint, eame, 
acheter, buy. voit, sets, ouvre, opens. lit quelques, roBMf«om«. 
rare, searce. veux dire, m» an riniée, in rkymt. titre, tiile. 
soif dull goût, faste, remeti&nty puttiitg again. voilà, iftérew. 
bien du, much. perdu, lost. 

Ce ne sont pas, it is not. habits, cMies. vrai, tme. cœur, 
^eart. esprit, mivd. 

Fable CXVIII. Portrait parlant, spea/ang Portrait. 
Homme, man. s'était fait tirer, got kis picture ârmen 
amour-propre, sdf-lovr. aime. Urnes, voulut avoir, %BaiHltA 
to hâve, avis, advire. amis, friends. le sien, Au 010». vons 
trompez, are mistaken. n'êtes qu'ébauché, are but shetth^ 
ed- peintre, pointer, ignorant, ignorant fetUno. tiré; 
ârawn. ooir, olack. blanc, fcÀite. représente, rtpment». 
laid, ugly. vieux, old. jeune, ffounf . ^«vn, MiMiMm^» 

l'4* 



136 PËRRIN'S FABLEiâ. 

sans flattene, Toas êtes jeune cttieau. Le peintre voua a 
fait les yeux et le nés trop petits, dit un troisième; il 
faut retoucher le Portrait. Le peintre a beau soutenir 
qu'il est très-bien tiK\ il faut qu'il recommence. Il tra- 
vaille, fait mieux et r6us«it à son gré. H se trompa en- 
core: les amis condamnc^rent tout l'ouTrage. Eh bien, 
leur dit le peintre, messieurs, vous serexcontens: je 
m'enji^n^e à vous satisfniiv, ou je brûlerai mon pinceau: 
revniirts demain, et vous verres. I^s connaisseurs étant 
partis, [n peintre dit à l'homme; Vos amis ne sont que 
des critiques ignorans: si vous voulez, vous en verres la 
preuve : j'ôtera! la tète d'un semblable Portrait, vou.^ 

mettrez la vôtre à la place J'y consens; à demain 

donc ; adieu. ^ lendemain la troupe des connaissenrH 
8*a8seinbla: le peintre leur montra te Portrait dans un 

endroit obscur, et à une certaine distance. Messieurs 

le Portrait vous plait-il A présent? Dites, q'je vous en 
sembls? J'ai retouché la tête avec grand soin. — Ce n'était 
pas fa peine de nous faire revenir, pour ne nous montrer 

fait les yeux, mode yaur cyes. nés, nose. trop petits, too 
îUtle. il faut retoucher, he miist mené» le pemtre a beau 
soutenir, tC is vain for tke painttir to inamtakt. très bien 
tiré, rety wéU driton. il faut qu'il recommence, ke mutt 
hegm again» travaille, trork. fait mieux, dta heUer. ré' 
ussit, nuMtia. à son gré, to hU liking. se trompa encore. 
vm» ugain mistalun, condamnent, eondemn. ouvrage, work. 
eh bien, wdL. seres contens, tkiUL he eontefOeé. m^engace, 
angagê, satisfaire, satirfy. ou, or. brûlerai, wiU ftum. ^n 
cean, pendl. revenez demain, corne a^am bhmor 
row. verrez, shall su. connaisseurs, connouatwrs, étac 
partis, hting gone, ne sont que, are onljf. voulez,, wti 
verrez, sHmI ses. preuve, procf. j'ôterai, PU take awa 
tète, kead. semblable, like. vous mettrez, you'll put. 
vôtro, pours. à sa place, i/i its gttod. y consens, eoiut 
to U. i demain donc, to-morrou) then. lendemsdn, n 
doff. troupe, eontpany, s'assembla, assembltd. mont 
ghawed. endroit obscur, dark place, vous platt-il, doe 
fUau vou. à présent, note, dites, say. que vous en sem 
«flta do yoit tkipJc çf it. retouche, mended. grand s 
Acrv. la peine, worth the while. faire revenir, t 
éaeÂ, ne montrer que, eluno InA. ^\»Aiche, d 
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-qu'une ébauche : ce n'est pà8 là notre ami. Vous vous 
trofDpez, meisieuni^ dit la tête derrière le tableau, c'cBt 
moi-même. 

N'entrefHrenez pas de convaincre par des raisonnemcnSf 
dèb eritii^ues ignorans ou prévenus : ils ne veulent ni enten- 
dre ni vovp l%_Tcrité. 

^ FABLE CXIX. 

VOrme et le Noyer, 

UN Orme était planté près d'un No^er: ils étaient 
. bons voisins, anciens amis, et jasaient souvent en- 
semble pour se drsennuyer. Le premier disait à l'au- 
tre : Compère, en vérité, j'ai juste sujefde me plaindre 
-de mon sort. Il est vrai, je suis haut, vert et majestu- 
eu^L : mais je suis stérile ; malgré tous mes efforts, je ne 
porte point de fruit; je donne de l'ombre, c'est tout. 
Voisin, lui dit le Noyer, je vous plains. Vous ne portez 
point de fruit, j'en conviens; je souhaiterais pouvoir par- 
tager les miens avec voub : vous savez que le ciel distrir 

du tout, ataîl. vous trompez, are mislaken. devnère,hehinà. 
tableau, pict'irc. 

N^entrepreoez pas, dan'l undertake. convaincre, convincc. 
raisonnemens. reasonings^ prévenus, jitepossessed. ne veu^ 
lent ni entendre, uritl neither kear. voir, see. vérité, truth. 

Fable CXIX. Orme, Ehn. Noyer. ÎValmtt Tnc, 

Planté, planted. près, near. bons voisins, good neigh- 
h)v/r8. anciens amis, o^ friends. jasaient, prattled. sou- 
▼eat, ifien. èhsemble, togfther. se d< sennuyer, dwfrtthcm' 
aeUses. premier, former, compère, compeer. en vérité, 
mdeed. si^et de me plaindre, occasion to cooiptain. sort, 
lœ. vrai, trve. haut, htgh. vert, grten. stérile, barren. mai 
«é, in sjrite of. ne porte point de fruit, bear no fruit. 
donne, gvee. ombre, shade. plains, pity. en conviens, agreô 
to. U. souhaiterais pouvoir partager, toisk I cquld snoiç^. 
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lui plaît. Vous étM rin* 
j'ù le oiFil leur lot. IJb i 



Digei pu», moD ai . 

force de vous nlalndte: il faut K loometlre t ce i{ 
donnn la providence. Tandis que le No]rer, bab 
moraliMil ainu, ane tmupe d'enfani iaterrompit 
diacnun a couin de pierre* el de bétoni, pour faire 
ber iesnoii: il reçoit mille blessures: adieu M Tel 
et fea [niili. Ce n'est pu tout; aprèi avoir ainsi 
traite le pa'ivre Noyor, fca enfâns montent nir cet i 
fruitier, el en rompcnl les brauclies, pour le dtpoi 
des fruits que lei pierrea et les bàlona D'avaient pai 
tomber; cbargËs de noii ils deicendent, et voDtles 
gersousL-Orme. 
H Mt quelquefois dasgoreui d'être Irop utile. 
FABLE CXX. 
LtÉ Singti, 

UN uavire, chargé d'uD grand nombre de Singeii 
Guenons, venait d'arriverdans un port; le dèt 
paueâ. comme il lui plail, at hepUoMU. plua haut, JU 

meilleur lot, bettlot. arbre i demi, ha^lra. ne 

Kei nas, don'.t be unosu. il n'en viendra 
A farce, by dimt. de vous plaindre, ( 



il fau 



ra pas. ■ 
, of comf 






ablllard, prattling. moral iss 
tnu (AU» mornititng. troupe, (TOûp, enSma, (AiUnB. i 
rompit, iBiCTTujKs. i coups de pierre», ttilk Mfiui. bt 
sticki- faire tomber les noii, maju lie natifail. reçai 
reivei. mUle blessures, a t/iutuand wuKdt. adlea./in 

ainsi maltraite, thus i'I lutd. montent, get. arbre fra 
.frvtt tru. en rompenl les branches, brt»k tU trst 
dépouiller, alrip. n'avaient pas, had aiH. fait tomber, i 
Joli, chargés de, toaded làtA. descendent, coma dnen* i 
gO- manger, to ait. 

Quelquefois, nnulinKs, trop atile, bw ■uf/'ut. 

Fablk CXX. Singes, Âpeà. 
Navire, Aip. chargé de, lodai tàik. grand, j 
" ■" — ^ver, Indjtat anittd. , 



a, mmitj/t. t 
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cette marchandise était sûr; car qui est-ce qui n'aime pUd 
Uê angeries? Les négocians allèrent ;\ hi ville pour annon* 
t)» leur cargaison, et les matelots firent de ihèmc pour al- 
ler boire et se réjouir: personne ne resta dans le vaisscaoy 
que les Singes. Dans ces circonstances, un vieux magot se 
Içva pour naranguer ses caroarudes: Je médite un bon 
tour, dit-il, gravement ; voici une occasion favorable qui 
s'offire de nous délivrer de TescUivtxge : ne la laissons pas 
échapper: si vous aimez votre liberté, hâtons notre retour. 
J'ai vécu parmi les hommes ; je sftîs comme ils nous trai- 
tent : ils nous lient comme des esclaves par le milieu du 
corps, et nous font mille avanies. Je sais gouverner un vais» 
seau: si vous voulez, je serai le pilote, et vous servirez do 
matelots. Toute l'assemblée s'écria: Partons. Liberté! li- 
berté ! Les Singes démarrent aussitôt, ils mettent à la voile, 
et le vent les favorise. A peine eurent-ils quitté le t)ord, que 
te pilote leur dit : Messieurs, un orage nous menace : mais 
ne craignez pas : travaillez, et comptez sur mon adresse. 
Il disait vrai, quant à l'orage. A l'instant les flots mugis- 

Mfèotcr. débit, sale, marchandise, commodity. sûr, sure, car, , 
^or. wil estrce qui n'aime pas, toÂo docs not like, singeries, 
ajàmtficks, nègocians, merthanta. allèrent, toent. ville, eity. 
annoncer, Mng news of. cargaison, cargo, matelots, cailars. 
firent, did. de même, eAe «ame. aller boire, '^oan</ dritik. 
se réjouir, njoice. personne ne resta, nobody ranamed, 
vieux magot, old bahoon. se leva, ^et up. haranguer, ha- 
rangue, médite, j^njeet. bon tour, good trick. gravement, 
gravdy. voici, ikis m. s'offre, présents itsdf délivrer, deli- 
vèr. esclavage, slavrry. ne la laissons pas échapppr, tco must 
not letitslip. aimez, love hâtons, i^ us haste. retour, tv» 
tum. vécu, livcd. parmi, among. hommes, men. sais, k^uoto. 
comme, hoto. traitent, trtat. lient, tie. comme, liki, es- 
claves, t^€es. par le milieu, in tlie middle corps, body. fon^ 
o^fèr.' mille avanies, u thousund injuries, sais gouverner 
£1010 howto sUcr. voulez, ioiU. serai, ^fiall be. pilote,' /7i^of. 
vous servirez, you^Uecrrc. de, as. s'écria, crècd ont. partons, 
(;et us go. démarrent, unmoor. mettent à la voile, set salL 
Tant, vrind. favorise,/arours. à peine eurent-ils quitté, thcy 
had hardly quitted. bord, skore. orage, storm. menace, threat- 
uns. ne craignez psiAjfear not. travaillez, tdork. comptez, 
refy. adresse? skilt. disait vrai, said rigfu, quant à, aç ttf. à 
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sent, et mcnacont d*engloulir le nouveau pilote et 1« 
matelots: tout r6quipage est consterné: cj^ui ne le ser«t 
MIS en pareille? conjonctures T Enfin le vaisseau est brisé 
contre un rocher, et voilà le pilote, les matelots, les sio- 
ces, et les guenons au fond àe la mer. ^ 

Il est ridicule dVntruprendre des choses au dessus de 
sa capncitô. 

FABLE CXXL 

Le Chien de B' rgtr et le Loup. 

UN Lou|], la terreur des bois, faisait un grand carnage 
parmi les brebis. En vain le bercer lui avait tendu 
des pièges: en vain le Ciiien avait suivi long-temns ses 
traces: ye Loup, en sûfeté dans un bois 6pais, se régalait 
le jour (les vois qu'il avait commis la nuit. Comme Bri- 
faut traversait une foret, il trouva par hasard la retraite 
de son ennemi. Suspendons la guerre pour un moment, 
lui dit-il, et raisonnons en amis. Une trêve. — ^Une 
trêve? De tout mon cœur. Le Chien commença ainsi: 



l'instant, immediately. flots, toares. mugissent, roar* me- 
nacent, thtnUen. engloutir, sufattovo up, équipage, ereuf» 
consterné, nffrighled. ne le serait, tootUd not ht so, pa- 
reilles, sttch. enfin, at last. brisé, dashcd, contre, against- 
voilà, bfhold. fond, bottom. mer, sea. 

Entreprendre, undertake. choses, things. au dessus de, 
4ihorc. sa, one^s. 

Fable CXXL Chien de Berger, Shepherd^s Dog. Loup, 

^iVolf. 

Terreur, terror. bois, teooJs. faisait, mode, grand 
carnage, great slaughier. paimi, amoiig. brebis, sAeqi. 
tendu, laid, pièges, smires. suivit, follovoed. long-temps; 
a long time. sûroté, safuy. bois épais, thick leood. se réga- 
lait, /c/zsfecf. le jour, in Ihe day-timc. des, uvon. vols, mb- 
berics. commis, committed. la nuit, in the mght tinu. 
comme, as. Brifaut, Rin^cood. traversait, w^t throwffli. 
trouva, found. par hasard, by cliance. retraite, retreat. sos- 
pendone, let us suspend, guerre, war. raisonnons, let us rta- 

son. en amis, like friends. Ircve, truce. d%,uiitK. cœur, Acâit. 

^otamtsnça, began. ainsi, t/ius. commctvV, Vgf». y^v\:'^, 
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Comment un animai aussi fort et aussi noble que voug, 
peut-il attaquer un pauvre agneau, faible et sans d^feuse T 
Vous devriez dédaigner une nourriture si commune. N'y 
a-t-il pas d'autres bètes dans les forints, qui vous feraient 
an repas plus noble? Les grandes âmes' sont généreuses, 
les poltrons seuls sont vindicatifs et cruels. Croyez-moi ; 
soyez brave, épargnez les brebis. 

Ami, r{^pliqua le I^up, pesez la chose mûrement: la 
nature nous a faits bétes de proie; comme telles, quand la 
faim l'ordonne, il est nécessaire que les loups mangent. 
Si vous avez tant de zèle pour la sûreté des brebis, allez ^ 
parler à votre maftre : répétez-lui votre discours pathé- 
tiuue. Un Loup ne mange une brebis que rarement ; dix 
mille sont dévorées par les hommes : ils prétendent en 
cti*e les protecteurs et les amis, et ils en sont les destmcr 
leurs les plus cruels. 

. Un ami prétendu est pire qu'un ennemi déclaré. 



c(ui. aussi fort, so strong. attaquer, attack. pauvre-et faible. 
poor toeak. agneau sans déferise, dtfencdess lamb. devriez 
dédaigner, ghould disdaiv. nourriture aussi commune, nuh 
a commun food. n'y a-t-il pas d'autres bètes, are there no 
other beatts. feraient, would rnakt. plus noble, noUer. les 
grandes âmes, grcat souh. poltrons seuls, cowards oniff. vhi- 
dicatifs, nvemgeful. soyez, be. épargnez, spare. 

Pesez, weigh. chose, matter. mûrement, naturaiijf. faits, 
fHùdd. botes, btagts. proie, prey. comme telles, as sueh. 
quand, tohtm. faim, hunger. ordonne, orders. mangent, 
sbouU etU. tant, so mu- h. zèle, zetd. sûreté, safdy. allée 
jMirier, go tmd speak. maître, master. répétez, repeat. dis- 
cours patbétifjue, moviug speech, ne mange, etUs. que rare- 
ment, but sddôm. dix mille, ten thousand. dévorées, devour-- 
ed' hommes, meti. 

' Ami pr^tendut prciended friend, pire, tcorsc, ennemi dé- 
claré, tfpen^. 
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FABLE CXXIL 
Le CItevàly le Lonpf et le Renard. 

UN Renard trè0-rus(>, quoique très-jcane, vit dans 
une prairie un Chev:il : il court à un Loup avec em- 
pressement. CouHin, venez voir Tanimal le plus drMe 

quo vous ayez jamais vu. — Kst-il plus fort que nousî— 
Je ne peux vous en faire le-^ortrait ; mais venez, vous 
verrez. C^ue sait-on ? C'est peut-être une proie que 1b 
fortune nous procure. Ils vont. — ^Monsieur, dit le Renard, 
' nous sommes vos très-humble et trrs-ob6issans serviteurs: 
de grâce, quel est votre nom? Le Cheval, qui n*ètait 
nos sot, leur répondit: Lisez mon nom, mesneurs, vous 
le pouvez; mon cordonnier Ta mis sous mon talon. La 
Ilenard s^excusn: je ne i^ais pas lire, dît-il, mes paréos 
ne m'ont rien enseigné ; ils sont pauvres ; ceux du Loop 
sont riches, et lui ont fait apprendre à lire et à écrire. 
Ce n'est pas tout ; il est grammairien, poète, philosophe, 
politique, et rhétoricien. 

Le Loup, flatté par ce discours, s'approcha pour lire 
le nom ; mais le Cneval prit ses mesures, lui lâcha une 
ruade, et lui cassa les dents : ensuite, hennissant et triom- 

Fable CXXIL Cheval, Horse. Loup, Wolf. Renard, Fox. 

Jeune, ffoung. quoique, though. très-rusé, vtr^ eun- 
ning, vit, saw. prairie, meadow. courut, rtm. em^Mnesse- 
ment, eagemess. venez voir, corne and see. plus drôle, matt 
condcal. ayez jamais vu, ever satc. plus fort, sironger. na 
• peux, cannot. faire, give. porti-ait, description- verrez, 
shall see. sait-on, do we know. p«ut-étre, perluips. {MXjie, 
prey. procure, procures, vont, go. dtr grâce, praiy. quel« 
lehat. nom, riame. n'était pas, was not. lisez, read. le pou- 
vez, may. cordonnier, stwo-maker. mis, mil. talon,.Me2. 
s'excusa, excused himself. ne sais pas lire, io mot kmofo ho» 
to read. pare n s, parents, ne m'ont rien enseigné, lune 
tau^îu me nothiag. fait apprendre, mode l&sum, lire, nad. 
écnre, torite. 

Flatté, Jlattered. s'approcha, dreto near. prit, tooL 
lâcha, gave, ruade, kick, lui cassa les^ dents, broke ka 
f^eth, ensuit e^ /««:».' hennissant, neighing. triomîÂaiit^ 
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nt, il se mît à galoper, charmé d'avoir repoussé la 
j par la ruse. Là-dessus le Renard courut au Loup ? 
isîn, dit-il, je suis tn^s-fâchi» de l'accident, je vous as* 
! ; mais cela nous montre que nous ne devons pas nous 
aux taIon« d'un chnval. 

es avis d'un homme rusf sont ordinairement àmn^ 
mx à suivre: il s'applaudit souvent de ses ruses, et ln« 
e mcme ceux qu'il a trompes. 

FABLE CXXIIL 

Le Bouc sans Barbe. 

*N Bouc, aujBsi vain qu'un Bouc puisse être, affectait 
de se distinguer des autres animaux de son ei^ce; 
lait souvent au bord d'une claire fontaine, et v admi- 
son image Je hais, dtt-il, cette vilaine Barbe: ma 
lesse est cnchi-e sous ce déguisement. Il résolut de 
lire couper; pour cet effet il s'adressa à un barbier; 
ait un singe, qui reçoit le Bouc avec politesse, le fiait 
oir sur une chaise de bois, lui met une serviette soiu 

g pleased. se mit à galoper, Jell a goUopinfr. charmé 
'oir repoussé, chdrmed uf havmg repulsed. ruse, cn^, 
i^iun ing. [ù'dussus, whereiipon. courut, ran. suis très- 
lé, am very surry. cela, thfit. montre, shows, ne devons 
nous fier, ougkt notlo trust. 

vis, advices. homme rusé, sly. man. ordinairement, eom* 
ily. suivre, foUow. s'applaudit, ap_ lauds himsdf. ruses. 
nings. insulte même, even instUts trompés, btMied. 

Fable C XXIII. Bouc, Goat. Barbe, Beard, 

.ussi vain, as tain, puisse être, can he. affectait, 
ied. se distinguer, ta distingmsh kimse^. es^ièce, jrps- 
. allait, icent. souvent, ofter.. bord, barik. claire, dêor. 
lirait, admired. Mis, hau. vilaine, frovsy. jeunesse» 
!A. cachée, hidden. déguisement, disgmaei résolut, 
Ivsd. faire couper, to get eut off. s'adressa, «î- 
sed himsdf. barbier, batber. singe, n^. reçoit» 
ives. le fait asseoir, m.ikcs him sit down. chaise 
bois, tBoodcn chair, met, puts. serviette» towéf^ 

13 
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le mentoiip et le rase. Lorsqu'il eut fait, Monueurp dît nu 
tre Fagotin, je compte sur votre pratique: vous n'ave» j 
mais été si bien ras^; votre visage est uni comme une glac 

Le Bouc, fier des louanges de son barbier, quitte « 
ftiège, et court sur les montagnes voisines : toutes 1 
chèvres s^assemblent autour de lui, et ouvrent de gran 

yeui. (iuoi ! sans Barbe, s'(>cria une d'entre elle 

Qui est-ce qui vous a ainsi d6figur{*7 Que vous è1 
sottes, répondit le Bouc, et que vous connusses peu 
monde ! Voyes-vous aujourd'hui des nations civilisé 
porter de la Barbe? Partout où nous allons, ne se moqi 
t-on pas de nous? l^es enfans niâmes nous insultent, 
nous prennent par le menton. Ailes, ailes, croyei-m 
suives mon eiemplc, et cessez d'être ridicules. Frè 
répru^ua un autre Bouc, vous êtes un imb^'cille ; n les < 
fans |>euvcnt mortifier uotre orgueil, comment soutii 
dres-vouH le ridicule de tout notre troupeau ? 

C'est le caractère d'un fat de se distinguer par c 
manières affectées: mais il devient souvent la risée 
ceux (}ui Icconuaissejit. 

menton, chin. rase, shavta. lorsqu'il eut fait, hammg do 
maître Fagotin, master Pug. pratique, custotn. n'aves 
mais (-té, neter hâve bcen. si bien, so wdl. rasé, shaved. visa 
face, uni, smooth. comme, as. çlace, glas8. 

Fier, praud. louanges, praists. quitte, çtiifx. siège, m 
court, runs. montagnes voisines, neighbouring Mua. cl 
vres, she gaats. s'ssemblent autour de lui, gather rot 
idm. ouvrent de grands yeux, atand atarmg. quoi, seJ 
entre elles s'écria, exilaimed mnoi.^at them. ainsi, l/itw. i 
figuré, diafigvretl. nue, h.w. sottes, fooliak. conunisses p 
liUle know. monde, teoHd. voyez-vous, do ^ou see. \ 
jourd'hui, in our daya. civilisées, cirilized. porter, mm 
jiartout où, whtrever. allons, ^o. ne su moque-t-on pas^ i 
loe net .mocked. enfans mêmes, eveti ckildrtn. insultent, 
8uU. prennent, talce. allez, allez, corne, cùim croyes, Mm 
amvez. foUow. cesser, ceaat. frère, brother. imbécUte»^ 
peuvent, can. mortifier, mortify. orgueil, pride. comme 
Itow. soutiendrez-vous. tcUtyou atand. troupeau,,/{bc4r.. 
^ Fat, cozcomb. se distinguer, distmgmak kiMattf. i 
nié tes Affectées, affectcd ntunners. devient, htcomea. si 
vent, o/iin. risée, lattghter. connaissent. Imow. 
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FABLE CXXIV. 
La Ligue des Rats. 

• 

UNE jeune Souris, qui avait la^peau veloutée, et qui 
était la favorite d'un Rat, maître d'un grenier, fut 
fitae par un chat : Ronge- maille, (c'était le nom du Rat.) 
«i éteit ineongolable. Maudit matou, dit-il, tu me le 
pCTeras. A Tinstant il va consulter sou voisin ; c'était un 
▼wu Rat de beaucoup d'expérience et de valeur, et qui 
l'était cent fois vanté de ne craindre ni chat ni ratière. 
Il fut d'avis d'assembler les députés de la république des 
Rats: l'ordre en est donné, et ils paraissent au jour et à 
l'heure marquée. Messieurs, dit le président, un chat, le 
plus méchant des chats, a croqué la souris favorite de no- 
tre ami Ronge-maille: laisserons^ous cette cruauté im- 
|NiBÎe f Non, il n'en sera pas ainsi ; je suis d'avis que nous 
Bons liguions contre ce maudit destructeur des souris nos 
éSAîéeMi qu'en pensee-vous? Aux armes! s'écrièrent lesdé- 
putéSf d'une voix unanime ; il y va de notre propre sûreté. 



Fabls CXXIV. Ligue, League. Rats, Rats, 



/. 



Jeune souris, young mouse. la peau veloutée, a vdvet 
tÛm. maftre, nuuter. grenier, garret. prise, taken. Ronge- 
naille, S^it^ NUfble. maudit matou, cwned eat. tu me 
le payeras,./ skaU pay you off for il. à l'instant, immedi' 
atdy. va consulter, goes to etmstÊU. voisin, neigkbour, 
Tienx, old. beaucoup, murh. s'était cent fois vanté, had a 
himdred times boasted. de ne craindre, ùffearing. ni, net- 
ffter. ni, nor. ratière, trap. ii fut d'avis, kis adviee was. 
d'assembler, to assemble, députés, deputies. donné, given. 
paraissent, appar. au jour et à l'heure marquée, at the 
i^ppointed day and hour. plus mâchant, most uncked. cn>. 
^é, eaten up. ami, friend. laisserons-nous, shall toe ^eoee. 
4miauté, cruelty. impunie, unpunished. n'en sera pas ainsi, 
témU not be so. je suis d'avis, my adviee is. nous nous li- 
guions, shtnddjwn in a league. destructeur, destroyer, qu'en 
penses-vous, u>hat do you tkink of it. aux armes, to arms. 
a'éedèrent, eried out. voix, vince. il y va de notre propre 
âdreté. ouroum safety i$ at stake. 
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Bientôt ils paraissent armés de lancos, (c'ctaieut des 
fétus,) ils s'avanccnt'en ordre de bataille : la fureur et le 
carnage les animent : ils ne respirent (^ue la vengeance, 
et chacun promet de faire des merveilles. Cependant 
Grippemihaud, le corps applati, la queue along{>e, et les 

Î^eux enflammés, avance a petits pas: bicntm il joint 
'armée des Rats. lion^c-mailIc, la vengeance dans le 
cœur, alonge un coup dtî îunce (\ son ennemi; Grippemi- 
iiaud le pare, et avec ses griffes met les combattans en 
déroute: ils s'enfuient où ils peuvent. Le vainqueur, 
après avoir fait un grand carnage, poursuivit les fuyards 
jusqu'à l'entrée de leurs trous. 

Le plus faible doit céder au plus fort: il est ridicule de 
lutter contre la force, quand c'est elle qui décide la qae- 
l'elle. 



Bientôt, soon. paraissent, appenr. armés, arm&d. de lances, 
VfUh lances, fétus, straws. avancent, advancr. ordre de ba- 
taille, baUlô array. fureur, Jwry. carnage, daaglUêr^. ani- 
ment, nnimate. respirent que, brctUht nolhing hul. chacun, 
every one. promet, promises, faire des merveilles^ perfarm 
wonders. cependant, m an œhile. Grippeminaud, Ortmakin, 
le corps applnti, hitt bttdy Jltttted. la queue along^e, hi» tuH 
atretched ovt. les yeux enflaunnés, his cytsJUry. avance» ad- 
tWNCM. à petits pa;}, vc'uii slow sleps. bientôt, soon. joint, 
joins, armce, arwy. le cœur, his ht-art. alonge un coup, 
Tnakesa pass. parc, yorria. ^rifles, cl ws. met, puis, en 
déroute, toflight. s'eniuieiit, rnn aicay. où, uihire. |)euvent, 
can. vainqueur, co qn. rur. après avoir fait, o/itr hat'uig 
mode, grand, great. poursuivit, pursue.L fuy«rds, runs 
«te^ijf. jusqu'à l'entrée, to tfic entrance. trous, hoUs. 

Plus faible, totakcst. doit céder, mus( yield. plus lort, 
strongest lutter contre la force, strugffU tciik ^rengtà^ 
<qunnd, tcfien» décide, dccidcs. 
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FABLE CXXV. 

Les deux Chats et le Siitge. 

ROpiLLARD et Mitis avaient trouvé un fromage: 
Us ne purent s'accorder. Pour terminer la diaputet 
Ha- consentirent à s'en rapporter à un Singe. L'aroitre 
«focepte l'office ; il produit une balance, tousse, crache, et 
Blet dans chaque bassin un morceau du fromage en dis- 
mite. Voyons, dit-il gravement : ce morceau pèse plus que 
rantre: il faut que j'en mange, pour réduire l'un et l'au- 
tre à un poids èéal. Par ce tour de Singe, le bassin op- 
posé devmt le plus pesant, ce qui fournit à notre juge con- 
aeientieux une nouvelle raison pour une seconde bou- 
chée.— Attendes, attendez, dirent les deux Chats, donnev- 
nous à chacun notre part, et nous serons satisifaits. — Si 
vous êtes satitfaits, dit le Singe, la justice ne l'est pas. Un 
cas aussi embrouilla que celui-ci, ne peut être déterminé 51 
tôt : sur quoi il ronge un morceau, et ensuite l'autre. 

Rodillard et Mitis, voyant que leur fromage dimbiu- 
«U, prièrent l'arbitre de ne se plus donner de peine ; mais 

Fable CXXV. Deux Chats, Two Cals. Singe, Afe, 

Rodillard, Puss^ Mitis, Grimo/^tn. trouvé,/o«nrf fromage, 
dnuat. ne purent s'accorder, anud not agrée, terminer, ptA 
an eud to. consentirent, consented. à s'en rapporter, to re- 
fir the maXbbr, Sinee, «ijm. arbitre, ofintrator. accepte, aC' 
eefii. produit, prooMces, tousse, eoughs. crache, sfus. met, 
jNtfs morceau, biL chaq^ue bassin, eaeh scale, voyons, Ut 
me see. gravement,^rat)ay. pèse plus, toeighs more. H faut 
que j'en mange, fmust tat some. réduire, reduce. Vim et 
l'autre, both. poids égal, equaltœtgkt. par, by. tour de Singe, 
ajiàk trick. bassin opposé, opposite scale. devint, beeame. 
plus pesant, heavie^. ce qui, wkich. fournit, afforded. nou- 
velle, new. bouchée, mouthful. arrètea, kold. donnez, gwe» 
chacun, eaeh. part, share. serons, shali be. satisfaits, saH^ 
ed- ne Test pas, ù uot. aussi embrouillé, so i/ntricuie. ne peut 
être, earmot be déterminé si tôt, so soon determined. «nr 
quoi, «pou fMch. ronce, nibbles. ensuite, then. 

Voyant, seeimg. diminuait, diminished. prièrent, praïf' 
éd. de ne se plus donner de peine, to gire nimsdf no fur- 
ther irouNs. mais, but. de remeltre, dm^«T. ^fe oç». x^^^^ 
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de leur remettre ce qui restait. Pas si vite, je vous prie, 
mes amis, K^plimia maître Fagotin: nous nous devons 
justice à nousHUOmes aussi bien qu'à vous ; ce qui reste 
m'est dû en vciln de mon office. Sur quoi il avala le tout, 
et avec beaucoup de eravitt-, renvoya les plaideurs très- 
mécontens dp leur arbitre et de lour sottise. 

Il vaut mieux s'accorder et perdre quelque chose, que 
de s'exposer «^ se ruiner ))ar des procès. 

FABLE CXXVL 

Le Hibou présomptueux. 

UN jeune Hibou, aussi vain «prun pctit-mattre de Paris, 
s'6tant vu par hasard dans une claire fontaine, conçut 
la plus haute opinion d<^ sa l)eHatr et de ses perfections. 
Je suis, dit-il, la gloire de la nuit, et l'ornement des bois. 
Ce serait dommage, si la race dos oiseaux les plus accom- 
plis était éteinte : telle est la race dos hiboux- Plein do 
ces pensées orgueilleuses, il alla trouver l'aigle, pour 

uhM remamed. pas si vite, not so fast, amds, fri ndg. 
maître Fagotin, master Ptiff. devons, otM. nous-mêmes. 
ourselres. aussi bien que, as weil as. ce qui reste, tokai 
remains, m'est dû, ut duc to me. en vertu, in fight charge, 
q^ee. sur quoi, upon tchith. avala, sionllowed up renvoya, 
dismissed. beaucoup de, much. plaideurs, pi aders. très- 
mécontens, voftf discontcnted. de, itnth. soiiise. foUy. 

n vaut mieux s'accorder, it Is tfctter to ofpree. perdre 
quelque chose, losc smnethifS. s'exposer, expose ont^s sdf. 
à se ruiner, to be ruined. procès, lait-stiks. 

Fable CXXVL Hibou pn somptueux, prtsumfîuous OvU. 

. Jeune, young. aussi vain que, as ri in as. pptit-mat- 
tle de Paris, Parisinn coxcomb. s'ôtant vu par hasard, 
hûxing aecidct'tal'y senv hi.nself. claire fontaine, dear fouih 
taiA, con<iUt, ronçnred. plus haute, highest. nuit, nighi, 
bois, wood. ce serait dommage, it tooutd be a pity si la 
race des oiseaux les plus accomplis était éteinte, wer the 
^aee qf.the most aroom'plvihRd fcirrfs extinet. telle, sutÂ. 
$^cia, JuU. pensées orgueiWQuaes, proud t>wm|(|Kx«. «iU 
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lui demander sa fille en marrîagc. Sa demande fut reçue, 
comme vous pouvez aisément deviner, avec tout le dédain 
qu^elle méritait. Ma fille! dit le roi des oiseaux, tout sur- 
pris, sûrement vous badinez : ma fille ne saurait être la com- 
pagne d'un chat-buant : vous n'aimez que les ténèbres, et 
elle n'aime que la lumière; cependant, si vous voulez, de- 
xpain matin, venir me trouver au lever du solri>, au milieu 
du firmament, nous arrêterons les articles prUiniinaires. 
J'y consens, dit le galant : je n'y niHn(|uera pas. Adieu, 
Jusqu'au revoir. Le lendemain le Hibou vola en l'air; mais 
ébloui par le soleil, il n'en put supporter les rayons, il 
tomba sur un rocher, où il fut poursuivi par tous les ois- 
eaux, témoins de sa sotte présomption, et d'où il s'échappa 
dans le creux d'un vieux chêne. Il y vécut le reste de ses 
jours, dans l'obscurité poiirlaqueliela nature l'avait désigné. 
Les projets d'ambition se terminent presque toigours au 
désavantage de ceux qui les convoivent, et qui n'ont ni les 
talens, ni les qualités nécessaires {mur les faire réuissir ; ils 
se rendent la rist e du public par leur vaine présomption. 

trouver, toent to. demander, ask. fille, daughlcr. demande, 
demanded. reçue, reteived. comme, a», pouvez, «laj/. aisé- 
ment, easily. deviner, ^tie^s. dédain, (/«Wai^;. méritait, ^c- 
SM'red. roi, king. tout surpris, quite suri rised sûrement, 
surdy. badinez, jest. ne saurait être, cannot be. compagne 
d*nn cbat-huant, an oiWsmate. n'aimez que, ^e but. t(nè- 
Inres, darkness. n'aime que, Ohly hves. jour, day-light. oc- 
pendant, hoiDCièt. voulez, tri/', demain m. tin, to-morrùto 
vioming. venir me trouver, eume and mect me. au lever, at 
tke rising. soleil, sun. milieu, middîf^. firmament, sky. nous 
arrêterons, w»'// settU. y consens, agrée t it galant, suitor. 
n'y manquerai pas, shaU > ot fait, jusqu'au revoir, tUl our 
next meeting, lendemain, next day. vola, fletr. i bloui, daz- 
zled. n'en put supporter les rayons, oiild ot benr its rays. 
tomba, /e/f. rocher, rvck où, irhire. poursuis il, pwrwwîrf. té- 
moins, tciinesses. sotie, fuidish. &où, front vh nre. s'échappa, 
fM^e kisesrnpe. creux, hollott. vieux chêne, o.d oak. vécut, . 
iical in it. reste, remainder. jours, days. désignt , désignée 

Se terminent, end. presque toujours, almost (Uways. cod- 
çoivent, conceÈve. n'ont ni, neiUter hâve, ni, nor. qualités, 
^"iijitations. faire réussir, makt sueceéd. aie t*ivAwcsX,t«ftAft» 
themsdves. risée^laughter. 
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FABLE CXXVn. 

VAhèUU et la Mouche. 

'n ETIRE-TOI, vil insecte volant, disait an jour um 
.11 Abeille irritée, à une Moncbe qai voltieecut autour 
de sa ruche. Vraiment, il vous appartient bien d'aller 
dans la comnagnie des reines de Pair 7 — Vous vous ti ' mi 
pes, dame Abeille; je ne recherche pas la compagnie 
d'une nation aussi querelleuse et aussi vindicative <me la 
vôtre. — Et pourquoi, petite créature impertinente î ffoiis 
avons les meilleures lois; notre gouvernement est le 
chef-d'œuvre de la nature ; nous vivons des fleurs les plot 
odoriférantes: nous en lirons le suc le plus délicieux» 
pour en faire du miel, du miel qui est égal an nectar; au 
tieui que toi, misérable insecte, tu ne vis que d'ordures et 
de putréfaction. 

Nous vivons comme nous pouvons, répliqua tranquille- 
ment la Mouche; la pauvreté n'est pas bUmable; mais 
la colère l'est, j'ai suis sûre. Le miel que yous faites est 
doux, je* l'accorde: j'en ai quelquefois gôâté; mais votre 
cœur n'est qu'amertume; car pour vous venger d'an 

Fable CXXVII. Abeille, Bee. Mouche, Ffg. 

Retire-toi, avautU. vil insecte volant, vile Jljfimg inaêet» 
irritée, irrUaUd. voltigeait autour de, idos friâkmg o&Mtf. 
ruche, Hve. vraiment, truly. convient bien, heeameg weU. 
d'aller, to inirude ffourgeff. reines, aueens. vous trompes, 
are mistaken. ne recherche pas, dom't court aussi que- 
relleuse et vindicative, eo quarrdsome and riOeÊdm». la 
vôtre, yours. pourquoi, toky. petite, liule. meilleures lois, 
beat laws, chef-d'œuvre, master-piice. vivons, fiêd vpom, 
fleurs les plus odoriférantes, mosl fragrant fiiowtn, en ti- 
rons, eaAreuU ont of them. suc le plus délicieux, mod dûi- 
ciousjuice. faire, make. miel, konep. est égal, equais. au lieu 

^ue, tohereas. ne vis que de, tivesi uponnothiHgbut. ordures, 
fth. 

Vivons, Uve. comme, as. pouvons, ean. tranquillement, 

quietly. colère, passion, sûre, sure, faites, make. doux, 

sieeet. l'accorde, grant tt. quelquefois, sometimes. goûté, 

fcsted. cœur, heart. n'est qu'amertume, w noùing wt bU' 

ferness car, /or. pour vous vençer, to %eT«t«Me«d. de. 



qu4 
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6Qnemi» vous vous détruisez vous-mêmes, et dans vôtres 
rage inconsidérée, vous vous faites plus de mal qu'A votre 
adversaire. Croyez-moi, il vaut mieux avoir acs talens 
médiocres, et s'en servir avec plus de discrétion. 

IjE vanité et la présomption sont les défauts des petits 
gèaies, qui se prévalent des qualités de leur esprit : celles 
au cœur sont toujours préférables. 

FABLE CXXVIIL 
Le Souriceau et sa Mère. 

XTN Souriceau qui n'avait jamais vu le monde, s^avisa 
V^ . de prendre 1 air de la campagne ; mais à peine eut-il 
fait un mule, qu'il retourna en grande hâte dans son trou; 
Oh, ma Mère! s'écria-t-il; jai vu l'animal le plus ex- 
traordinaire qui fut jamais. Il a l'air turbulent et inquiet, 
)e regard farouche et irrité, et la voix perçante: un mor- 
céau de chair, aussi rouge que du sang, croît sur.satctjB, 
et-un autre sous sa gorge, ^and il m'a vu, il s'est mis 
à battre ses côtés avec ses bras, il a étendu la tète, ouvert 

1/f. vous détruisez vous-mêmes, dtstroy yourselves. incon- 
sidérée, in-onsidtrate. vous faites, do yourselres. plus de 
mal, more harm. croyez, believe. il vaiit mioux, it ts better. 
tao\nSjles8. s'en servir, use them. plus de, more. 

Défauts, d'feets. petits génies, iittie ge iuses. se prf-va- 
lent, arail tkemsdves. esprit, miud. cœur, heaft. toujours, 
alvDuys. 

Fable CXXVIII. Souriceau, Young Mm. Mère, Motlter. 

N'avait jamais vu, had necer secn. monde, world. 
s'avaa, took U i-to his hend. de pnMidre, to-take. air de 
ia campagae, country air. à puine. avait-il fait, he Itad - 
hard^ moile. mille, mUe. retourna, retuiticii. grande hâte, 
^teai bmate. trou, hole. vu, sten. plus, most, jamais, evtr. 
air iurbulento et inquiet, turbulent and resihss ' comu^ 
nonce, regard farouche et irrité, ficrce and angry look, 
voU perçante, shrill voice. morceau, pièce. ^Wvc^ jU^. 
aussi rouge, as rcd. sang, hlMd. cro\i, groios. V^X^s Vft«A.. 
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la bouche comme i'W voulait m^avaler, et il a fait tant de 
bruit, que moi nui arAces aux dieux, me pique de courage^ 
j^en ai nris la fuite de peur. 

Mauoiit soit le monstre! sans lui j'aurais fait connais- 
sânce avec un autre animal, la plus belle créature <|ne 
vous ayez jamais vue : il a Tair doux, bénin et gracieux ; 
il a la peau veloutée comme la nôtre : il a une hnmUe 
contenance, un regard modeste, et de beaux yeux lui- 
sans : je crois qu'il est le grand ami des Rats; car il a des 
oreilles pureilles aux nôtres. Il allait me parler quand 
l'autre par le son de sa voix, m'a fait prendre la faite. 
Mon ftls, dit la mère, vous l'aves échappé belle. Cet ani- 
mal, avec son air doucereux, est un cnat, qui sous un mi- 
nois hypocrite, cache une liaine implacable contre m<^ 
contre vous, et contre toute notre race: il nom mange, 
quand il peut nous attraper. L'autre animal an cmi- 
traire est un coq, et servira peut-être un jour à nos repas. 

n ne faut jamais juger des gens sur les apparences. 

gorge, tkroat. quand, tehen. vu, saw. se mit à battre, JW a 
clapping. côtés, sidês. bras, arms. étendu, êtrUAêd ùtd. la 
tète, hu head. ouvert la bouche, ovenêd hu inaalik. comme, 
as. voulait, wtnied. m'avaler, swatUne mê up. fit, mm â t . un 
tel bruit, suM atuns* . grâces, thaiikt. dieux, goé». me pkpie, 
prétend, de, to. en ai pris la fuite, tookfigkt. die pem,firfimr. 
Maudit soit, cuned be. sans, nad it noi &teii fir, 
aurais fait connaissance, skmdd ham got aequaimUd. plos 
belle, preitiM. ayez jamais vue, ever saw. doux, nàlld bé- 
nin, be.'iign. peau veloutée, velvet skm, comme la nôtre, 
like ours, regard, look, beaux yeux luisans, fine tpmHdmg 
eyes. crois, believe. grand ami, greatfriend. oreilles, §an. 
pareilles aux nôtres, like ours, allait, was goUtg. parler, 
sptnk. quand, tohen. son. Urne, voix, votre, m'a fait wendre 
la fuite, frighted me atoay. fils, son. l'aves échKpjpé belle, 
escaped it narrouiy. doucereux, vshming. chat, cet. minOis, 
coimloiance. cache, conceals. h«iine, hatrcd. contre, ûgamtt. 
mange,, eats. quand, toAen. peut, can. attraper, eaiek. bsê 
coitftraîre, on the eontrary. coq, eock. servira, tnU ssrre. pent- 
étre, perhaps. 
II ae faut Jamais jtfger, wt miist neeer ivdg€. gens, 
^/h, sur, by. 
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FABLE CXXIX. 

Le8 Poissons et le Cormoran, 

UN vieux Cormoran, a^ant la vue courte, était hors 
d'état de voir sa pnoie au fond de l'eau. €tue fit-il ? 
n s'avisa d'un stratagème : il vit une carpe dans un étang. 
Commère, lui dit-il, «'ayez pas peur de moi, je viens ex- 
près ici pour vous donner un avis salutaire : si vous avez 
quelque égard pour vous-même, pour vos frères et sceurs, 
et pour toute la race des poissons, allez dès ce moment, 
leur dire de ma part, que le maître de cet étang est dé- 
terminé à le pécner dans huit jours. Dame carpe nafio 
sur le champ pour annoncer aux poissons cette teqrible 
nouvelle. On court, on s'assemble, on députe à l'oiseau 
la même carpe, pour le remercier de ce qu'il les a avertis 
du danger qui les menace, et pour le prier de leur donner 
les moyens d'en échapper. 

Seigneur Cormoran, dit l'ambassadrice, les habitans 
de cet étang vous rendent mille grâces, et vous prient de 

Fablk CXXIX. Poissons, Fishes. Cormoran, Comiormtt. 

Vieux, oU. ayant la vue courte, hfing short-sighied. 
hors d'état, unabU. voir, see. proie, pny. au fond, at the 
loUom. eau, water. fit-il, did he do. s'avisa, beUtotÊglU kim- 
M^. vit, sate. carpe, carp. < tang, ]^ond. commère, gossip. 
o'ayeE pas peur, be not afraid. viens exprès, corne pur» 
posdy. ici, nere. donner, git-e. avis salutaire, salutary od- 
vice, quelque égard, any coneem. frères, brothors sœurs, 
suters, ailes dès ce, go tins very. dites-leur de ma part, 
aeauaint them from me. maitre, oumer. déterminé, mCer- • 
muieé. pécher, Juh. dans huit jours, a veek hemeo. nage sur 
lecbflmp, swims imniiediatdy. annoncer, to teU. nouvelle, 
«èi09. on court, they run. s'assemble, assemble, députe, sond. 
«naeau, bird. même, same. remercier, thank. de ce au'il lea 
av^t avertis, /or Hs hanng toarncd them. prier, beg. aonnerj 
gioe. moyens, means. d'en échapper, «^escaipviv^^JL. 

AmbaMadnce, ambassadrtss. Y«\À\»s», \sdwdriA«^. 
rendent mille grâces, givta tHousand tK«îtdw.\'^«^>^***' 
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Inur dire co <ni'il faut qu'ils fassent? Avec plaisir: von» 

n'avez «ju'A clmiiger de place. Comment ferons- 
nous/ — ^i\'«n soyez pas en peine: tous les Poissons, 
^["ands et prtit.s. n'ont qu'à s'assembler sur la surface de 
reiiii: je trs porterai Tiui uprrs l'autre à ma propre de- 
iiicarc. ; iMTsoiinu n'en sait le chemin-*, ils y seront en 
.'•(inMr : il y >i un vivier clair et frais, inconnu à tout le 
ino:ul(*. Lus Poissons crurent le truitre, et après avoir kiô 
porti's l'un après l'autre dans le \jvier. ils devinrent la 
proit' dii Cormoran, qui les nian^na cnacun à son tour. 

il vst trfâ-inipnidKut de se mettre nu pouvoir d*un en- 
nîMui, tri de lui demander avis daiis une chose où il est in- 
tv rossé. 

FABLE CXXX. 



Le Jugemtntj la Mémoire f et L' Imaginaiwn, 

nnnt, dame Mémoire, et deii 
cnt'ans d'un même père, vivaient en 



î^.'î ESSIliE Jugement, dame Mémoire, et demoiselle 
-i.VË. lintiirinution, 



(lire, tell, ce qu'il faut {j'ils fussent, w/mK tkey tnust do. 
phiislr, pi usure, n'avez qu'à changer de, ntnd but change 
Ifour. coriment fi>rons-iiou6, how shall toc do. n'en soyez 
uni» en peine, dun't trjubl- yuur hcful about it. grands et 
petits, lurice and small n'ont (}u'à, iiecd but. s'assembler, 
assemble, suriace, tup eiiii, œattr. je porterai, VU carrp. 
l'un après l'autre, ont a/ter anotkcr. propre demeure, 
own dtedlmg pla>e. peraonue, ii.>body. n'en sait le chemin, 
kuuœs ihc œ ,y to U. seront, wUl b- . sûreté, strfep^ U y a, 
tliere is. vivier clair et irais, cle-tr an freshpond. incounu, 
unknuu>n. tout le monde, a. y boUy. crurent, beUeved, 
traître, tra'uor. après avoir ctt' portés, afur havimg been 
airned. devinrt^fit, becamc. proie, prey. mangea, eat. cha- 
cun, tach. a son tour, iu kis turn. 

Très, cery se mettre, put one's self, au pouvoir, ut tia 
po.ctr. lui demander avis, asks his advice. chose, tkk^, 
où, in which. intéresse, oncerntd. 

Fahlk CXXX. Jugement, Judgtnent. Mémoire, Memoff. 
Imagination, Imagination. 

Messire, mastor. dame, lady. demoiselle, mias. en* 
fana, children. môme père, same fathtr. vivaient, iwed. 
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Boran, et avaient la même habitation : il y avait une 
Ade oiiion entre eux; mais elle ne dura paalonç-temps; 
imeur troubla bientôt la paix entre le frère et les deux 
an, chose assez commune parmi les parens. L'Imaffina- 




ipertinëntes 

ion: ils avaient sans cesse des querelles.—- -Vous êtes 
le, ma sœur Imagination. — Et vous ma sœur Mémoirey 
38 êtes une babil larde. Vous êtes un vrai pédant, mon 
ra, répliquèrent les deux sœurs : il faut nous sépar^r^ 
en pensez-vous? Nous ne pourrons jamais nous accorder. 

!)n se sépare; on se Quitte Adieu Les 

là tous trois qui cherchent une habitation : ils en trou- 
ant bientôt une. Celui chez qui alla la Mémoire, de- 
t savant: il apprit langues, histoire, politique, mathé- 
tiques, philosophie, théologie, en un mot fl apprit 
it. Il avait vu les ruines Se Palmyre; parlait de Ko- 
lus, de Remua et de la Louve; savait le jour, rhènre 
la minute où Antoine perdit le bataille d*Actkim....*. 

nmun, common. habitation, abode. il y avait, Aare wtu. 
ïe, èeéiotzt. ne dura pas long-temps, did noi Imtt Umg» 
ubla, trovbled. bientôt, 90on, paix, peace. frère, tfroAar. 
iz ^peurs, two sisten. chose, i^ng. assez, emomgk,^ mu> 
, among. parens, rdatùnu. suivait, foUoteed. sailues, 
Atf. raillait, jeere^. parce que, because. ne cessait de ba- 
1er, did not cease fratding. las du caquet, Hred mth &ie 
citftvenes^. railleries, jeers. murmurai^ gnanbUd» sans 
ise, ahttinuaUy. folle, mad, babillarde, praiUer. vrai pé- 
ïtf pédant, il faut nous séparer, toe muai part wUk one 
tther, qu'en pensez-vous, vhat do fou wmk qf U, ne 
irrons jamais nous accorder, ^$kaU never fre abU to agrée. 
3n se sépare, they part tnih orne amoAer. quitte, ami. 
voilà tous trois qui cherchent, now aU thman UMrnna 
. en trouvèrent bientôt, $oom fomnd. celui chez qui, Ae 
^okam. alla, toent. - vint savant, became a gréai atkakir. 
prit, leamed. langues, lamguagee. histoire, kUtory. pe- 
que, poUJiekB. théologie, «Urimly. mot, yoord. tout, 
ry tià.ig. vu, teen. rumes, ruins, Palmyre, Paim§ra 
riait, 8p(^. louve, ghe^wolf. savait, Am«to. jour, day 
are, howr. Antoine, Anthony, perdit, tost. batiôlle 

14 
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Q/i\ avait vendu du vinaigre à Annibal, à son passage des 
Alpes.— ^La hauteur des Colonnes d Hercule et des ^- 

ramides d'Egypte, à un pouce près. La figure et la 

hauteur de laTour de Babel : que ne savait-iljpas f L'Ima- 
gination fit de son homnie un poi'te hardi, frénétique et 
extravagant. Messire Jugement fit de son h6te un hon- 
nête homioe, auji du vrai, ne jugeant jamais par préven- 
tion, connaissant la vertu et la pratiquant, en un mot, jl 
en fit un philosophe. 

JHe vous enorgueillisses pas de vos talens : ils sont par- 
tages; personne ne les a tous; mais les uns sont plus utiles 
au genre-humain que les autres. 

FABLE CXXXI. 
Le Chat et les Lapim. 

Il N Chat, avec un air de modestie affecté, était entré 
.' dans une garenne peuplée de Lapins; aussitôt tonte 
la république alarmée se sauva dans ses trous. Mitis les 
y suivit, et se posta auprès d'un terrier, remuant la queae, 
alongeant le corps, et serrant les oreilles. Les Lapms loi 
envovèrent des députés: ils parurent dans TenOToit le 
plus étroit de l'entrée du terrier. Après avoir examiné ses 

bàUle. vendu, 8old. vinaigre, vittegar: à, at. hauteur, keigk. 
à un pouce près, to an iiuÂ. Tour, Tower, ne savait-il pas, 
tUd he noi Jlntoto. fit, mode, homme, man. hardi, bokL fréné- 
tique, frautic. hôte, landiord. ami du vrai, /riend to trmlk, 
ne jugeant jamais, «ererjii</^ii^. prévention', pnpoasesmn. 




more usrful. genre-humain, nMnkind. 

Fabls CXXXL Chat, Cat. Lapins, RabbUs. 

Entré, emer*d. garenne, tsarre/ . aussitôt, «mmeclMlsfa. 
alarmée, alurmed. se sauva, dunk. trous, koho. Mitfi^ 
Pus», suivit, followed. se posta, posted hv/lMelf. auprès, 
near. terrir< hurrovo. remuant, skaking. queue, iaU- 
alongeant, lengthening. corps, bodp. serrant, joùnag. 
oreilles, eara. envoyèrent, eent. députés, deputies. pâtu- 
rent, appeared endroit le plus étroit, narroieesl plmee, 
entrée, eTHrancf. après avoir examine, afier havkig 
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JBriffes: due cherchez vous ici? lui demandèrent-ils.-— 
luen : je viens seulement pour étudier les mœurs de votre 
nactlon. En qualité de pnilosophe, je parcours tous les 
pays pour m^informer des coutumes et des lois de chaque 
«roèce^'^inimaux. 

Les députés, simples et crédules, rapportèrent à 
leurs camarades, que cet étranger si vénérable par son 
maintien modeste et par sa fourrure majestueuse, était un 
philosophe sobre, désintéressé, pacifique, qui allait seule- 
ment rechercher la sagesse de pays en pays : qu'il venait 
de beaucoup d'autres lieux: que sa conversation était 
extrêmement amusante: que c'était un philosophe Bra- 
min, et que par conséquent il n'avait garde de croquer 
les Lapins, puisc|ue c'était un article de sa foi, de ne point 
manger de chair. Ce beau discours toucha l'assemnlée, 
et il fut résolu de sortir, et de faire connaissance avec le 
]Aiiosophe Bramin. Gardez-vous en bien, s'écria on 
vieux Lapin rusé, qui avait été long-temps leur orateur : 
ce philosophe prétendu m'est suspect; et si vous voulez 
.me croire, vous ne sortirez pas de vos trous. Malgré lui 

ta. griffes, dotes, cherchez-vous, look for» ici, hère, rien, fio- 
duHg. viens seulement, onljf corne, étudier, studif. mœurs, 
nuainere. en qualité de philosophé, as bemg a pkUtaopker, 
parcours, travd o9»t. pays, rountriee. m'informer, inqmre 
' abovt. coutumes, custams. lois, law8 chaque espèce, every 
^peeiei. 

Firent rapport, reUUed. étranger, étranger, si, so, 
maintien, rountenanre. fourrure majestueuse, majietic fur. 
voulait seulement, only wanteo. rechercher, eetk aftfr. 
sagesse, toisdom. en, Ut. venait, camt. beaucoup d'autres 
lietox, màny other places, extrêmement, extremely. amu- 
sante, amusittg. Bramin, Bramin. par conséquent, con» 
stmtentlff. n'avait prde de, vas far from. croquer, eating. 
fNiisque, fsnce. foi, faiih. de ne point manger, net to eat. 
chair, fte^. beau, fine, toucha, moved. résolu, resolved, 
«ortir, go out. faire connaissance, get acquainteti. gardez- 
Tous en bien, be sure not^to do it. s'écria, iried oui. vieux, 
M. rusé, s/y. long-temps, a long Urne orateur, speaker, 
ce prétendu philosophe m'est suspnect, / suspect tms j^v- 
lended philosopher, voulez, wUl. croire, bdieve. ne sortwez 
pas, wUl not go ont. trous, hole^. malgré, in spitc of. on 
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on va Bdaer le Bremin, qui étrangla au premier salot 
deui ou trois Lapins: les autres se sauvèrent daas lem^ 
trous, très-effrayés, et très-honteux de leur crédirtité. 

BiéfieE-vous d'un hypocrite; ses complaÎMincef et sei 
empressemens partent souvent d'un oceur perfide. ^ 

FABLE CXXXn. 

Les Voyageurs et U Caméléon, 

DEUX de ces gens qu'on pourrait très^iien appeler 
coureurs; qui n'ont que deux yeux, et qui eepen- 
dant voudraient tout voir et tout connaître; qui. pour 
pouvoir dire: J'ai vu telle chose, je dois bien le savoir, 
iraient aux Antipodes; deux Voyageurs, en un mot, par- 
courant l'Arabie, misonnaient sur le Caméléon. L'animal 
singulier ' disait l'un : de ma vie je n'ai vu son senibltble. 
Il a la tète d'an poisson, le corps aussi petit que eelui 
d'un lésard, avec sa lonnie queue ; son pas est tar^, et 
sa couleur bleoe Hahe-là, dit l'autre, elle ei( verte, 



va, lAsy go, saluer, to soluté, étrangla, otrangUd, an pre- 
mier salut, at thefirst salutation, se sauvèrent, fed. trous, 
hoUs. très-effrayès, nmdtfrightened. honteux, awametU 

M éfiea-vous de, mutnut* empressemens, eagormets, par- 
tent souvent, often proceed, cœur perûée, poi^flM^us heart. 

Fable CXXXII. Voyageurs, TravoUen. Gaméiéonf 

CameUon, 

Gens, people. on pourrait très-bien appeler, eoiiU 
very proptrlu ht caUèd. coureurs, ramblon: n'ont que, 
hâve but. deux yeuii, two ejfes, cei>endant, hatsooer. 
voudraient tout voir et tout connaitre, i0et<£tf te« (mikuûw 
every thing. pour pouvoir dire, tkat tftsy miglu Mf. vu, 
seen. telle chose, such a tking. doit bien savoir, migkt to 
know iraient, uxndd go. mot, word. parcourant, trwid- 
Img, Arabie, Arabia. raisonnaient, reasoned. de ma vie 
je n'ai vu, / never saw. semblable, lihe. tête, htad. pois- 
son, JUh. conps, body. aussi petit, as smaU. celui tkaL 
lézard, lizara. longue queue, long tail. pas, peaee. tardif, 
slow, couleur bleue, colour blue, halte-là, holdthore. vofte, 
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vue de mes deox yeux ; vue, vous dis-je, à mon 
Je parie qu'elle est bleue, répliqua l'autre : je l'ai 

lieux que vous. -Je soutiens qu'elle est verte. 

!t moi, qu'elle £8t bleue. 

) Voyageurs se donnèrent le démenti : bientôt fis en 

ent aux injures: ils allaient en venir aux mains: 

usement un troisième arriva. Eh! Messieurs, 

'ertige ! Holà donc ! calmez-vous un pen, je voos 
Volontiers, dit l'un; mais jugez notre querelle.-* 

loi s'agit-il Monsieur soutient que le Caméléon 

(rt; et moi, je dis qu'il est *b)cu. Soyez d'accord, 
;urs, il n'est ni l'un ni l'autre ; il e«€ noir.-rNoir ! 
wdinez. — ^Je ne badine pas, je vous assure : j'en ai 
ns une boite, et vous le verrez dans un instant, 
pour les confondre, 1« grave arbitre ouvre la boite, 
aima] parait blanc comme de la neiçe. Voilà nos 
;eurs tout étonnés. — ^AUez, enfans, allez, dit le sage 
; : vous avez tous trois tort et raison : vous m'aves 
téré sous diflfèrens rapports : apprenez à être mode- 
ns vos d cisions, et que presque tout est Caméléon 
rous. 



vu, seen. de, toith. deux yeux, ttoo eyts. dis, tell, parie, 
ieux, btUer. soutiens, maintain. 
donnèrent le démenti, give one another the He, bien- 
ion, en viennent, œme. allaient en venir aux mains, 
going to Jight. heureusement, h ppUy. troisième, 
persan, arriva, arrired. quel vertige, ubat tthîm, holà 
kold then. calmez-vous, be quiet, un |)eu, a Utile, ve- 
rs, wUli.'glff. jugez, ^udge. de quoiis'ant-il, tohoÉ't 
Mer. soutient, maintati-s. soyez d'accord, agrée, ni,. 
^ noir, Uack. hao niez, j est. en ai un, hav* got one, 
box. verrez, shall see. alors^ then. confondre, coi^fwU, 
arbitre, grare arfntratar. ouvre, opens. parait, i»- 
blanc comme de la neige, as wkite as snow. voila, 
. tout étonnés, quite adonished. allez, enfans, altes 
came, chiidren. sage, ieise. avez tous trois tort et rai 
'.reall three in fhe wrongandi. the right. considéré, . 
'ered. rapports, relations, apprenez à être modéréa, 
ohemoaerate. presque tout, almosi everytkimg. 

14* 
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U nt faoi JamaÎB soatenîr sm opinions avee opiniâtnté; 
chacun a la «tonne : il est ridicule de vouloir y ssmijettir 
tout le monde. H fiant savoir douter des choses qui ne 
sont pas évidentes : c'est un moyen de parvenir à la vérité. 

FABLE CXXXin. 

Le Seigntur et le Pajfean. 

UN Paysan, amateur dn jardinage, avait un jardin 
propre et spacieux : il y croissait de rosellle, de la 
laitue, des oignons, dei choux, et toutes sortes de provisi- 
ons, luéme des Heurs. Cette félicité fut troublée par un 
lièvre : notre manant s'en plaignit à un Seigneur on voi- 
sinage. Ce maudit anirni*!. dit41, vient soir et ms^n 
f^rendre son repas dans mon jardin, et se rit des pièges ; 
es pierres et les bâtons ne peuvent le chasser; il est soiv 
cier, je crois. Sorcier! vous badines, dl le Seignenr: 
fut-il diable, Miraut l'attrapera; je vous en répond*, 
tnon bon homme: vous en serez défait, sur mon faon- 



Il ne faut jamais soutenir ses, voe muet nevtr 
opiniâtreté, obetinacy. chacun, everyone. la sienne, Aïs ofCtL 
tacher, endeavour. y assujettir, eubfeet te U, tout le monde, 
coerf bodp. il faut savoir douter, tes nuult hum how t0 dmàL 
choses, tmnge, moyens, meaaie. parvenir à, arrive et vérité; 
truth. 



Fablx CXXXUI. Seigneur, Lord. Payan, 

Amateur, lorer jardinage, gurdemmg. jardin propre et 
spacieux, neat and epadoue gardem. n y crotsanit, tkmn 
grtw. oseille, ewrrtL laitue, UttiÊce. oignons, emîtmt 
choux, eabbagee. sortes, eorts. même, eeee. fleoiB,Jls»- 
ere. troublée, troubiêd. lièvre, hare. manant, elMon. l'en 
plaignit, complamed qf it. voisinage, neigkboutliiôod, meM> 
dit, cnreed. vient, cornes, soir, in tke eoemng. matin» 
Tnorntii^. prendre, to take. rit, laughs. des pièges, et jeeter. 
pierres, atonee. bâtons, êtàeke. ne peuvent, eomoc eha»> 
ser, drive mm. sorcier, eore/rer. crois, beUeve. badines, 
jeet. fut-il diable, tosrs ke a t^tnl. Miraut, JowUr. attra- 
pera, »ifl eatek. je vous en réponds,' TU oestser fer U, 
^on homme, gaod men. en seres défait, itM get rid tfUm. 
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Mir.— >Et quand, Monsieur T^Dès demain: Je voua le 

romets : comptez là-dessus Vraiment je vous en serai 

éa-obligé. 

Le lendemain, le Seigoeui vint avec ses gens: ça, 
èjeûnons, dit-il : vos poulets sont-ils tendres / Vos jam- 
3ns ont très-bonne mine.— Monsieur, ils sont a votre 
»rvice. — Vraiment je lesrec is de tout mon coeur. H 
§jeûne très-bien avec toute sa compagnie, chiens, che- 
luz et valets, gens de bon appétit. H commande dans 
. maison du manant, mange ses jambons et ses poulets, 
>it son vin, et rit de sa stupidité. 

Le déjeûner H ni, chacun se prépare: les corset les chiens 
>nt un tel tiutamarre que le bon homme en est étourdi. 

commence la chasse ; adieu salade, oseille, oignons, 
surs, dans un instant le potager est dans un pauvre état, 
eoen liant le lièvre gtt sous un gros chou : on le guette, 

1 le lance, il se sauve par une grande ouverture que Ton 
rah faite par ordre du Seigneur pour y faire passer les 
levaux : ainsi il fit avec ses gens plus de dégât dans le 



land, whem» dès demain, evm Uhmomw, promets, jm>- 
i«e. comptei là-dessus, rdy tuaon that. vraiment, tndjf. en, 
r ii. serai, »haU be. obligé, oMiged. 
Lendemain, «ex/ daif. vint, came, gens, people. ça, well, 
bjeAnons, Ut ua breal^ast, vos poulets sont-ils tendres, 
«your chideens tender. jambons, hanu, ont très bonne 
ine, look very wdl, ils sont à votre service, ]Km are xtelcame 
fAeif». vraiment, tndy. reçois, rectwe. cœur, ht-art, dé- 
Ane très-bien, Tnakes a very goodbreakfast, chiens, dogs. 
levaui, horêts. valets, servants gens, people. commande, 
mmimdg, maison, hoûg». mange, e9U. l>ott, drvnks,- vin, 
iiM. rit, laughs. de, at. 

Le déjeuner étant fini, hrenJ^att heiug over. chacun, 
ify orne, se prépare, gets ready. cors, homs. font, make, 
I tel tintamarre, mch a thundering noise, étourdi, stun- 
d. on commence, they begin. chasse, huntiiig. adieu, 
reteefl. potager, kitcKen gardrn. cependant, in ths msau 
Ufe. çft, <tes. gros chou, Urge eàtbage. on guette, tkty 
ttih. Tance, dislodge, se sauve, mahes tds esa^. par, 
ro^h. grande ouverture, greatgap. Von avait fiute, hmd 
tn mode, faire passer, make patt, chevaui, hor$€9, ainsi. 
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jardin du bon homme, que tous les lièvres du psyv n'en 
auraient pu iaire. 

n vaut mieui savoir perdre une bagatelle sans te 
plaindre, que de s'e&poser à faire une perte considérable : 
parce que les remèdes que Ton prend, sont quelquefois 
pire que le mal dont on se plaint. 

FABLE C XXXIV. 

Le Serpent et les Grenouilles* 

UN Serpent, devenu vieux et infirme, ne pouvait plus 
aller cliercher sa nourriture : il était sur le point de 
mourir de faim. Dans cette malheureuse situation, il dé- 
]>(orait dans sa solitude les infirmités de l'âge, et souhaitait 
en vain d'avo;r la force qu'il avuit eue dans sa jeunesse. 
Cependant la faim pressante loi enseigna, au lieu de ses 
lamentations, un stratagème pour trouver de quoi se 
nourrir ; il se traîna lentement au bord d'un fossé où il y* 
avait un grand nombre de Grenouilles. Etant arrivé à ce- 
lieu de délices et d'abondance, le Serpent paraissait très 



so. fit, nutde. gens, prople. plus de dègat, mon htaoQck* 
pays, countru. n'auraient pu faire, could hâve done. 

Il vaut mieux savoir, perdre, it is bettr to'^kiUtw hem tù 
loge, bagatelle, trifle. se plaindre, cou.]^aining. de s'eipo- 
ser, to expose one*s setf. à faire, to inake. perte. Ion. parce 
q^ue, becaiLK. l'on prend, we takt. quelquefois pire, «mie- ' 
Urnes toerse. mal, evil. dont on se plaint, ofwhteh we corn- 
plain. 

Fable CXXXIV. Serpent, Strpent. Grenouilles, Frvgs. , 

Devenu, become. vieux, old. ne pouvait plus aller, ' 

could no longer go. chercher, m search of. nourriture, 

food. sur le point de mourir, a dying. de faim, wUh Aim<, 

ger. malheureuse, wih ppy. déplorait, beuHiUrd. souhait 

tait, toished. force, strtngUi. jeunesse, youth, faim près» 

santé, presHiig hunger. cependant, Aotœeer, ensemw» 

taught. au lieu de, instend of. trouver, find. de quoi se 

nourrir, something to eat. se traîna, crept. lentement, siow% 

ijf. au bord, along the brink. fossé, dUeh. où, tohere, il y 

svatX there was, t'tant arrivé, beVng amved. lieu,|itefis 

délices, deligfu abondance, plewttl- ip^iw»wax> 
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et extrêmement malade; sur quoi une Grenouille 
i tète, et lui demande ce qu'il cherche ? — De la nour- 
; je suis près de mourir de faim : de grâce, aides- 
ans mon extrême besoin : il y a deux jours que je 

angô, je vous assure. <;a, que vous faut>il ^— 

M ! j'ai beaucoup de regret de ce que j'ai fait dans 
unesse : autrefois je mangeais le& créatures de votre 
i que je pouvais prendre ; Aiais à présent je suis si 
ureux que je ne peux rien attraper pour vivre. Je 
[)ens très sincèrement de ma cruauté, de ma gour- 
se ; et d'avoir mangé, tant de Grenouilles, que je ne 
^ous en dire le nombre. Je viens ici pour vous de- 
îr pardon ; et pour vous montrer la sincérité de mon 
Jr, je m'oflfre à être votre esclave, à vous obéir, et 
} porter sur mon dos, partout où il vous plaira. 
Grenouilles, charmées des protestations du Ser- 
acceptent ses offres gracieuses ; elles aiment à voy« 
à rinstant elles montent sur le dos de leur ennemi : 
laisir! mais il fut de courte durée : tous les plaisirs 

iste, very sad, extrêmement malade, socfreme^ stcft. 
oi, tohereupon. lève, raises» la tète, Ms ktn4- demande, 
ce qu'il cherche, vfhat h^ UMinto. nourriture, /kk/. près 
mrir de faim, a difing wiih hunger. de ^rftce, ^fmy, 
hdp besoin, want. il y a deux jours que je n'ai maii- 
haie ate nothing thèse two days. ça, wèU. que vous * 
, what do you tcatU. 

as, alas. j'ai beaucoup de regret, / very mvdi npent» 
me. autrefois, formeriy. mangeais, utod to eut. espècOi 
r. pouvais, was (Me, prendre, to tahe. à présent, «oto. 
heureux, so unfortunate. ne peux, cai/fiol. rien attra- 
itch any thiug. vivre, live upon. me repens, nspenl. très- 
ement. rf ry sincerely. cruauté, cnuty. gourmandise, 
\y. d'avoir mang^, qf having ate. tant de, so many. 
eU. viens, conte ici, heie. pour vous demander pardon, 
your pardon montrer, shnt. repentir, npmtaiiue, 
e, offermyself. esclave, date, obéir, obey. porter, carry. 
Kk. partout où il vous plaira, whereter you ptease: 
innées des, channed with. acceptent, «eeev/. 
t à voyager, like trardling. à l'instant, imrnediatH%'^ 
mi, gel. quel plaisir, trmil a ^pleASure. c^^^Nft^ ^s&- 
fAoft dtiratioH. plaisirs, pleosure», \«i %ot^X» «t^ ^** 
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le sont.— —Mesdames, dit le rampant hypocrite, gi roas^ 
voales qae je vous serve long-temps, vous devex ne 
nourrir, oa je mourrai de faim: là-oessus il croqae lef 
soties Grenouilles qu'il avait sur le dos. 

Il ne faut jamais se fier à un ennemi, quelques protesta- 
tions d'amitié qu'il fasse ; car malgré toutes ses belles 
parolei, il ne cherche qu'à tromper : ses caresses mèmei 
sont des trahisons cacnies. Un corbeau sera toujours 
corbeau. 

FABLE CXXXV. 
Le Négociant et son Voisin* 

CERTAIN Négociant, dit Pilpa;^, de Perse ou de la 
Chine, n'importe, allant un jour faire un voyage, 
mit en dépôt chez son Voisin un quintal de fer: n'ayant' 
pas eu tout le succès qu'il espéroit, il s'en retourna à la 
maison. La première chose qu'il fit à son retour, fat 

d'aller che« son . ami : Mon fer, dit-il. Votre fer ! 

Je suis fftohé de vous annoncer une roaovaiae nooTelle. 



mesdames, Udiês, rampant, creejping. voales, JWnw « 
wind. serve, should serve. ïong-temps, lor^g. deves, omgàL 
nourrir, to nourish, ou je lùourrai de faim, or ràêtarve, 
là-dessus, whereuponf croque, eats. sottes, fooliah. 

11 ne faut jamais se fier, vse mua newer trust, quelques, 
uiuUever. d'amitié qu'il fasse, of friendskxp ke mahes. car, 
fn* malgré, in spite of. belles paroles, fine word». ne 
cherche qu*à tromper, only toants tu cAsot . ' mêiâes, verg, 
trahisons cachées, Mdden tre>i8ons. cori>eau, rave», sera 
toujours, will always be. 

Fable CXXXV. Négociant, Merckant. Voisis, Neig/k- 

bour. 

Certain, a certain. Perse, Persian. ou. or. Chine, Cftt» 
na. n'importe, it matters not. allant, goîng. faire, io make. 
voyage, joumey. mit en d^pôt, deposited. chez, mt. quin- 
tal, hundrcd toeight. fer, iron. n'ayant pas eu, not hamng 
ftad. espérait, expecltd. s'en retourna, retumed. à la. mai- 
son, home, première chose, first' thing. fit, did. à, at. re- 
tour, return. d'aller, to go. chez, to. ami, friend. fâdié, 
«irry. aonoryL'er, tell, mauvaise nouvelle^ bad news, est 
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Un accident est arrivé, que personne ne pouvait prévoir ; 
un rat, on maudit rat Ta tout mangé; mais qa'yfaire? 
U ^ a toujours dans un grenier quelque trou par où ceii 
petits animaux entrent, et font mille dégâts. 

Le Négociant s'étonne d'un tel prodige, et feint de le 
croire: quelques heures après il trouve l'enfant de son 
Voisin dans un endroit écarté, il le mène chez lui, et 
l'enferme à clef dans une chambre : le lendemain il in- 
vite le père à souper — Dispensez-moi, je vous en sup 
plie; tous les plaisirs sont perdus pour moi On ma 
dérobé mon fils : je n'ai que lui ; mais que di»-je 7 Hé- 
las ! je ne l'ai plus. ^Je suis fâché d'entendre cette 

nouvelle. La perte d'un fils unique doit vous être très- 
sensible: mais mon cher Voisin, je vous dirai que hier au 
Boir, quand je partis d'ici, un hibou enleva votre fils. — ^Bfe 
prenez-vous pour, un imbécille, de vouloir me faire ac- 
croire un tel mensonge ? Gtuoi !. un hibou que ne pèfe 
tout au plus que deux ou trois livres, peut-il enlever un 

arrivé, hns hnppeved. personne, nobody. ne pouvait pré- 
voir, could fortsee. maudit, cursed. mangé> eai. qu'y faire, 
loio can help it. grenier, garni par ou, through ttJtiek, 
petits, litOe. entrent, get in, font, make. mille dégâts, a 
(housand havochs. 

S'étonne, affmires. tel, sueh. feint, fiigns. croire, be- 
Uevê. quelques heures après, sortie kours after. trouve, 
meeta wkh. enfant, child, endroit écarté, rttired place. 
mène, carries, chez lui, to tus housf. enferme à clef, locks 
vp. chambre, room. lendemain, next day. invita, iwoited. 
père, father^ à souper, to gupper. dispensez, exeuse. supplie, 
oeseech. plaisirs, pleasures. sont perdus pour moi, an JUd 
firom me. on m'a dérobé, they hâve stoUn. fils, 8on. n'ai que, 
hâve but. dis-je, do 1 say. hC las, alas. ne 1 ai plus, hnvG 
Um no longer, fâché, wrry. d'entendre, to hear. perte, 
làsà. unique, only. doit être, must he. trAs-sensible, very 
grùvous. je dirai, PU Utl. hier au soir, yesterHay evening, 
quand, leoen. partis, toent. d ici, from hence. hibou, om, 
enleva, carried away. me prenez-vous, do you iake me. 
imbécille, simpleton. ~de me vouloir faire accroire to want 
t9 makf m*- belteve. un tel mensonge, such a lye. quoi, «o4at. 
hibou, ovU. ne p^se tout au plus que, toàgha at moat btU. 
deus ou trois livres, tioo or thrtt pounds, pent-U en- 
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enfant qui en pèse aa moins cinquante 7 La dhoM me 
paraît ansarde et impossible. — Je ne peui vous dire com- 
ment cela se ftt ; mais ie f ai vu de mes yeai, vovs cBi- 
Je. D'ailleurs, pourquoi trouves-vous étrange et inpos- 
siMc, que les hÎDons d*un pays où un seul rat OMnge on 
<l<i'..ial de fer, enlèvent un enfant qui ne pèse qn'un demi 
qitiMtal 7 Le Voisin sur cela, trouva qu'il n'avait pas à 
iiitrf! A on sot, et il rendit le fer au Négociant en èeMBge 
de son fils. 

Il est ridicule de vouloir faire croire des impossibilité!. 
Quand un conte est outré on a tort de cherober à le com- 
battre par des raisonnemens. 



u 



FABLE CXXXVI. 

VAhèOU €t V Araignée. 

NE . Abeille et une Araignée disputaient on jour 
avec beaucoup de chaleur, laquelle des deux excellait 
dans les ouvrages d'art ou de génie. Pour moi, dit l'Arai- 
gnée, je puis me vanter d'être la meilleure mathèma- 

lever, can he canyaway» enfant, hay, pèsei.ws^gAt, an 
moins, at Uast, cmquante, £^. chose, ffttit^. peratt, 
seems. ne peux dire, cannot tèu. comment, Aeie. cela se 
ût, U tcas done. ai vu, hâve setn. de, uM, venx, eye». 
dis-je, 1 tcU. d'ailleurs, besides. pourquoi, «Af trouves 
vous étrauge, do you find ttrang, . pays, eoMtfyf. où, 
vjhere. seul, single, mangé, enta, un quintal, c mmérwi. 
cela, this. trouva, found. n'avait pas a faire à an sot, kad % 
nofool to deal tokk. rendit, rtttored. échange, exekÊOÊge, 

De vouloir faire croire, to attetnpt to makeoeHem. 
quand, tohm. conte siary. outré, owttreteked. on loi fidt, 
peoplr do il. trop, toomuch. combattre, comhat, raisonne- 
mens, reasoiiings. 

Fable CXXXVI. Abeille, Bee. Araignée. S^ptfsr. 

Disputaient, were dismUing. beaucoup de chaleur, 

MUcA heat. laquelle des deux, to&ic& ef the two. excellidtf 

cxre/led. ouvrages, xtmks. vw\\ft me vanter, cm» 6oMt 

fl'étrp, of Imnti' raoillcure., btsl. ipe.t«>xwwj, tidb%èi|. ne 
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iiclenne de Tunivers. Personne ne sait former avec t&nt 
^*art que moi, des lignes, des angles, et des cercles (nresque 
imperceptibles à la vue: et tout cela sans compas et sans aa- 
con instrument. Le miel que vous faites et dont vous von» 
vantez tant, vous le dérobez aux herbes et aux fleurs. Dest 
vrai, répliqua rAbeiile. vous faites des lignes, des angles, 
et des cercles; nisds votre ouvrage est aussi superficiel que 
vous-même ; un balai détruit Pun et l'autre sans ressource. 
Le larcin dont vous m'accusez, ne fait aucun tort aux 
herbes et aux fleurs: elles ne souffrent pas la moindre 
diminution de leur couleur ni de leur bonne o^ur. Au- 
cun jardinier ne me chasse de son jardin; au contraire 
c'est là qu'on bâtit des châteaux pour moi et pour mes 
sœurs. Au lieu de détruire mon ouvrase, on en a le plus 
grand soin : ou recueille le miel que je fais : il excelle par 
sa douceur, tout ce que l'espèce entière des Araignées 
peut faire de plus curieux. Je ne vous parle pas des diffl^- 
rens usages de la. cire: ils sont sans nombre. Allez fré- 
quenter, si vous osez, les palab des rois, vous y verrez mille 
bougies. On trouve encore mon ouvrage dans les temples 

peut former, canform. tant de, so manjf. lignes, limes, pres- 
que, almost. vue, sight, tout cela, aU that, aucun, «ly. miel, 
Aonej/. -faites, make. dont, qf wskich. vous vantez tant, botut 
so much. dérobez, sUal. fleurs, JUnoers. vrai, tnie. super- 
ficiel, flimsy. balai, broom. détruit, tUstroffS. l'un et l'autre, 
lolh. sans ressource, to ail inUtUs andpurpotee. 

Larcin, theft. dont, qf which. accusez, meeuse, ne fait 
aucun tort, does no harm. ne souffrent pas, n^er not. 
moindre, l^tut. bonne odeur, fragrancif, aucun jardmier, 
no gardener, ne me chasse, drirea me out. au contraire, 
on the cotUrary. c'est là ^u'on bâtit, then they bmld. cfaâ- 
teau!(, casiUs. sœurs, atsUn. au lieu de détruire, instead 
ofdestroj/ing. on en a le plus grand soin, they take the great- 
€8t care qfit. on recueille, th^ gather. fus, make, excelle, 
eaccels. douceur, suxetfiess. espèce entière, whole spedes. 
peut faire, can nuike de plus curieux, most eurioiis. ne 
parle pas, dov^t speak. usages, uses, cire, looz. sont sfms 
nombre, are uumberless. allez, go. fréquenter, freauent. 
osez, dore, palais, palaces, roisj kings. verrez, sjt^A^C «ne., 
mille bougies, a thimsand voax candies. t>w Vtov^^ ^^^v^ 
mon ouvrage, my work is moremvr Jouud. ^c^'*-. 155*^- 

15 
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des dieux : on brûle ma cire sur leurs autels; et vous étei 
trop heureuse, de pouvoir vous fourrer dans an petit ve- 
lain coin où personne ne puisse vous voir. Adieu, petite 
créature ridicule et présomptueuse : vous êtes pleine de 
poison, et vos ouvrages vous ressemblent. Travaillea à 
vos lignes et à vos cercles: on les détruit souvent dam 
le même instant que vous les faites: mon ouvrage est 
utile, et durera plus long-temps oue vous. 

On ne doit apprécier Tesprit, la science et les arts, qu'à 
proportion outils contribuent aux plaisirs permis, on av 
Donneur de la vie. 

FABLE CXXXVIL 

Lt Paysan et la Covieumrû. 

UN paysan, allant au bois avec un sac pour y mettre 
des noisettes, (c^était la saison,) trouva une Cou- 
leuvre ! Ah ! ah ! dit le manant, je te tiens à présent : 
tu n'en échapperas pas: tu viendras dans ce sac et tu 
mourras. L'animal pervers (je veux dire la couleuviei 

on brûle ma cire, my trox is hur^. autels, oftors. êtes 
heureuse, are hapmf, pouvez, can. vous fourrer, geL p^it 
vilain coin, Uttle mrty edmer. où, tokere, personne, twooéif. 
ne peut voir, can aee. pleine, /tiU. ' ressemblent, are Hke. 
travailles à, go about, on les détruit souvent, tkâp are oftm 
destrojfed. même, same. utile, usffid, durera, wUlimst. plus 
long-^emps, longer. 

On ne doit apprécier,- one ou^ht to tahu. esprit, uk, qu'à 
proportion que, InA in proporhon as. cotttnouent, eantrir 
hute. plaisirs permis, Uwfful pleasures. ou, or. bonheur, -Aiqh 
piness. vie, Itfe. 

Fable CXXXVIL Paysan, Countryman. Couleuvre^ • 

Adder. 

Allant, going. bois, wood» sac, bag. mettre, put^ noi- 
settes, Juuel-nuts. trouva, found. manant, eloum. tiens, 
hold. à présent, at présent, n'en échapperas pas, skall lioC 
escape. viendras, shall corne, mourras, duUl die. veux 
dire, mean. -non pas, not. homme, num* fait, done. méri- 
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tl non pas l'homme) lui dit : Qu'ai-j« fait pour mériter un 
tel traitement? — Ce que tu as fait? Tu es le symbole 
de l'ingratitude, le plus odieui de tous les vices. S*il 
faut que tous les ingrats meurent, répliqua hardiment le 
reptile, vous vous condamnez vous-même: de tous les 
animaux, l'homme est le plus ingrat. L'homme! dit le 
Pbjrsan, surpris de la hardiesse delà Couleuvre ; je pour- 
rois t'écraser dans l'instant ; mais je veux m'en rapport 
ter à quelque juge. — J'y consens. Une vache -était à 
quelque distance: on l'appelle, elle vient ; on lui Nopose 

le cas. C'était bien la peine de m 'appeler, dit-elle; 

la chose est claire; la Couleuvre a rai8<»n. Je nourris 
l'homme de mon lait ; il en fait du beurre et du fromage : 
et pour ce bienfait, il mange mes en&uis : à peine sont-ils 
nés, qu'ils sontégorcés et coupés en mille morceaux. Ce 
n'est pas tout, quand je suis vieille, et que je ne lui donne 
plus de lait, l'ingrat m'assomme sans pitié: ma peau 
même n'est pas a l'abri de son ingratitude : il la tanne et 
en fait des bottes et des souliers ; de là ie conclus que 
l'homme est le vrai symbole de l'ingratitude. Adieu ; j'ai 
dit ce que je pense. 



ter, deserve. un tel traitement, sudi a tnalmera» plus odi- 
«nxy nuut odiaus. s'il faut que tous les ingrats meurent, 
ff àU uttgrateftd people tnuti dû. hardiment, ftoU^. vous 
condamnes vous-même, eondemn ^ourself. surpris de, siir- 
frised at. hardiesse, boldness. pourrais écraser, cold smtash. 
dans l'instant, immediately. veux m'en rapporter, wUl rt^tr 
tkematter. quelque, some. v consens, agrée to il. vache, colo, 
àf at. on appelle, thei/ cou, vient, cornes, on propose, tkejf 
propose, cas, case, c'était bien la peine de m'appeler, lÂere 
leas iio need cf being called. chose, thin^. claire, cUar. a 
raison, isinthe right. nourris, feed. de, vnth. lait, mUk. fait, 
«naifc«5.' beurre, b^ter. fromage, cheese. bienfait, good ttum. 
mange, eats. enfans, ehtldren. à peine sont-ils nés, thcjf are 
hardîy bom. égorgés, kiUed. coupés, eût. mille morceaux, 
thùusajid pièce», quand, tehtn. vieille, old. ne donne plus, 
give no longer, ingrat, ungrateful toretck. assomme, knoeks 
doum. pitié, pUy. ma peau même, even my hàde. à l'abri, 
Mettre, tanne, tans, fait, mo^es. bottes, 6oo(s 'souliers, shoti. 
de là, from Ùwt. conclus, condude. pense, think. 
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L'homme, tout étonné, dit aa Serpent : Je ne crois 
pM ce que eette radoteuse a dit; elle a perdu Tesprit: 

rapportons-nous en à la décision de cet arbre, De 

tout mon cœur. L'Arbre étant pris pour puge, ce fut 
bien pire encore.— Je mets l'homme à Tàbn cns orages, 
de la chaleur et de la pluie. En été il trouve sous mes 
branches une ombre arable : je produis des fleurs et du 
fruit ; cependant, après mille services, un manant me fait 
tomber à terre A coups de hache : il coupe toutes mes 
branches, en fait du feu, et réserve mon corps pour être 
scié en planches. L'homme, se voyant ainsi convaincu: 
Je suis bien sot, dit-il, d'écouter une radoteuse et un ja- 
teur. Aussitôt il foula la couleuvre aux pieds, et l'écrasa. 

Le plus fort a toc^urs raison, et opprime le plus faible, 
parce que la force et la passion sont sourdes ùi la voix de la 
Justice et de la vérité. 



Tout étonné, qmU mtrjmstd. ne ctkA» pas, ékfnH fteficve^ 
radoteuse, doting cfMiture. a perdu 'l'esprit, itoitt ^ ktr 
senaei. n^mortons-nous en, let ut nfer the matter. arbre, 
tree. de, i0i<^ cœur, fœart. étant pns, bckig talcen, bien 
pire encore, siiU wane. met l'homme à l'abri, shcUcr 
mon. orages, $torma. chaleor, httU. plaie, raitu été, suntf. 
mer. trouve, Ji»d8, ombre, nhade. produis, produa. fleurs, 
flotoars. oependant, tmotrthdess. après miÛe, qfiera thtntr 
8tmd. manant, clown, me fait tomber à terre, fdh «ne tq 
cAe grnunil. hache, axe. coupe, cids. fait, makea. feu, fin^ 
réserve, reserves, corps, hûdjf; pour être scié, to he jsawfd. 
planches, pltmkB. se voyant, seeing hvnséu, ainsi, tAtis. 
convaincu, cowoiLted. suis bien sot, dm afooCindetd. écou- 
ter, liaten to. radoteuse, dooHng beast, jaseur, pnUUer. aussi- 
tôt, immediatdy. foula aux pieds, êrampUd upon. écrasa, ' 
erushed in ffieees. 

^ Plus fort, Btnmgtst. a toujours raison, ts alamjs in tk^ 
figkt. opprime, oppresses, plus faible, wfàktai, parce que, 
lAotH' lop», power. sourdes, deof. voix, wrict. vérité, frtftft, 
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FABLE CXXXVra. 

Le Rat de VUU et le Hat des Champs. 

UN Rat de Ville alla rendre visite à imJtat des Champs, 
son ancien compère. Soyez le bien vena, dit le der- 
nier : vous dineres aajonrd'hui ici. Volontiers, dit le 
premier, le suis las de la bonne chère que je fais à la vUie. 
Le Rat des Champs court, et apporte quelques petits 
grignons d'un fromage pourri, et un petit morceau de lard ; 
c'était tout ce qu'il avait ; il était pauvre. Le Rat de Ville 
ne fait que grignoter; il était accoutumé à faire meilleure 
chère. Le repas étant fini : Venez ce soir souper avec 
moi à la ville, dit-il, à son catnarade: vous verrez la di£fé- 
Tence qu'il y a entre mes repas et les vôtres. En vérité, 
mon cner ami, je vous plains trés^sincèrement : je ne sais 
pa» comment vous pouvez faire pour ne pas mourir de 
taiM: si vous voulez, vous resterez toujours à la ville 
avec moi: mon trou esta votre, service ; vous y vivrez 
splendidement ; ma table sera la vôtre, et vous ferez tou- 



, Fable CXXXVHI. Rat de Ville, CUy Rat. Rat des 
Champs, Cquntry Rat 

Alla, toent. rendre visite, render a visit. ancien com- 
père, old eompeer. soyez le bien venu, be wdcome. dînerez, 
ihaii dine. aujourd'hui, to-day. ici. Aère, volontiers, vil- 
iingly. sub las, am tired. bonne chère, good cheer. fais, 
nuuee. à, in. court, runs. apporte, brings. quelques petits 
grignons, some Uttle pièces of crust. fromaçe pourri) rot- 
ien chêese. morceau, vit. lard, bacon, ne fiait que grigno- 
ter, does notking but nibble. était accoutumé, was uaedi 

'&ire, make. meilleure chère, bttter eheer. étant fini, bdmg 
cver. venez ce soir souper, came this eveuing and sMp, 
vous verrez, yoii^U see. qu'il y a, thare is. entre, between, 

^repas, meals- les vôtres, yaurs. en vérité, indeed. cher 
-ernif dear fritnd. plains, piiy. très-sincèrement, very 
amcwdy. ne sais pas, donH know. comment, how. pou- 
vez faire, can do. pour ne pas mourir de faim, not to dame, 
voulez, ««ff. resterez toujours, «Aatt always remain, trou, 
hole. vivrez, _s/uz22 live. splendidement, splendkdly. sera 
la vôtre, shnU be uours. ferez, shall make. vite, par- 

15* 
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joan bonne chère. Vite, partons, dit le campagnard; 
il me tarde d'être votre commensal. 

Les deui amis partent, et arrivent vers mlnuLt à ane 
nande maison. Le Rat de Ville conduit son camarade 
oans nn beau salon, étale devant lui, sur le coin d'an ta[^ 
de Perse, les mets les plus friands: rien n*y manquait, 
poulet, chapon, dindon.— Frère, comment trouyes-vons 
ce rôti ? N'est-il pas bien tendre 7 (Jtue peosei^vons de 
ce pàt6 de pi^reonneaux 7 Avoues que vous ne faites ja- 
mais de si bons repas à la campacne. Pendant qu'il faisait 
ainsi l'tHogo de ses mets, sans donner le temps à son ca- 
marade d avaler un morceau, un domestique ouvre la 
porte: adieu nos Rats! ils décampent uussi vite qu'Us 

ÇBuvent. Le Rat des Champs se tapit dans un coin ; il trem- 
lait de tous ses membres, et mauaissait cent fois, ami, rôti 
et pâté. Le Rat de Ville n'avait pas si penr; il était en 
sûreté dans son trou: il avait oublié de le montrer à son 
ami, en cas de surprise. Cependant le domestique se retire : 
le Rat de Ville reparait aussitôt, et rappelle son camarade, 
tons, q^aitk Ut uttÊt out. il me tarde, / iong. commennl, 
tabU companion. 

Deux amis, two friends. partent, set otit, arrivent, tir- 
rive, vers minuit, abotU nudmght. grande maison, greal 
houae. conduit, condueta. beau salon, handaome fonour. 
étale, displays. devant, ^ferf. coin, eorntr, tapis de Perse, 
Pêrtian carpêi. mets les plus friands, moMt àaintjf méats» 
rien n'y manquait, notking was teantinM. poulet, ekiehen. 
chapon, eapon. dindon, tarkey. frère, »rolfter. comment 
trouvez-vous, how do fom Uke rôti, roat/ meut, bien, very. 
pensez, do ihink. pâté de pigeonneaux, fiffeon fie. avou- 
ez, eonfes»» ne faites jamais, tuver make. campagne, 
eowHtry, pendant que, lohiUt. faisait ainsi l'éloge de, Avs 
praieed. mets, meals. sans donner, without gimng, temps, 
txme. avaler, noallou). morceau, bii. domestiqae, ser- 
vant, ouvre, opens. porte, door. décampent, scamper 
away. aussi vite, as fast. peuvent, can. se tapit, Ued aqiat. 
coin, corner, tremblait, trtmbUd. membres, limh». mau- 
diMflût, cwsed. cent fois, a hun.frfd times. n'avait pas 
si peur, toas not so qfraid. sûreté, safety. oublié, /m^ 
£^. montrer, SMW. cas, case, cependant, mecn- 
. ihne. se retire, wUhdraws. réparait, appears agmn. 
aussitôt, immediately. rappelle, recalls. venez, corne. 



I 
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Venez, venez, le danger est pesué poar le reste de ta nuit: 
GuiaBoiiB notre repas, et pui> nous msngeroos pour natre 
dessert, du trmt dthcleui, des oolseltes, it des marTaDs. 
Pai asKE mftngi, dît le caiii|nignard encore effrvré : odlen, 
il 6uit que je retoome au lops, ian'enik pu l'abondaDce, 
ni ladHicatesse de vos repu: je prfère mes grigDODs à 
vog fnandises. Fi du plaiiir que la crùrile peut corrompre ! 
Une Tortane méitlcicre, avec la paii el le conteuto- 
meot, est prt^Krable â l'abondance <]ui est acoompagoËe 
■de soins, de craintes et d'inquiétudes. 

FABLE CXXXIX. 

La Anuuaa maltidtt éi ta PaU. 

W A Peste était parmi les Animani, et en enlevait (ous 

J-i les jours un nombre prodi^ui i après qa'ella ent 

«ontinut quelque tempi aana reltcbe, le lion tmc ooDseil, 



passé, OBtr- reste, rcnuûtdsr. 
^niïfc. puis, lAm. 



E, hazU-KUt). marroai, dnmtts. assez mangé, 
fluwA. campagnard, coimtTy rat. encore eiTraye, j 
frigSud. ■• ' - . . . . . 



,)Bi, im't tmy. abondance, picnfy. si, twr. 
délicatesse, étltcao). repas, tiuaU. prËfèrc, priifer, grignons, 
Itif. Enandises, ^«MtM. fl, J]/ ilpDR. plaisir, 



inquiétudes, imeaâ- 

Fasli CXXXIX. Animani, AmaïaU. Malades, SieU. 

Peste, Plagut. 
Fanni, amoog- enlevait, «M^ atoof. tous les JoDR, 
epsrir Aqr. après que, a^. conliaué, amtimatd. qulqiie 
temps, «DiMCtne. reUche. abaltmtat. tint conseil, AsM a 
(MMcil, cliers amis, dew friaidt. crois, MiMS. ciel, tsc- 
MB. pemb, ^miUta. infortune,, im^fattimt. pîclitt, 
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père 
dans cette occasion. 

Le lion, avec beaucoup de générosité, commença le 
premier à faire sa confession. ^J'ai été un grand pé- 
cheur ; j^ai dévoré beaucoup de moutons : que m'avaient- 
ils fait? Hélas! rien; ilsn^élaient pas coupables: même 
une fois, c'était un cas de nécessité, il est vrai, j'ai man- 
gé le berger : je me sacrifierai donc s'il le faut ; mais il est 
juste que chacun s'accuse, et que le plus coupable périsse. 
Le renard, avec beaucoup ae gravité, avoua que ces 
meurtres dans tout autre que le roi des animaux, seruent 
certainement des crimes ; mais que sa majesté leur faisait 
beaucoup d'honneur en les croquant : quant au bergeov 
il n'v avait pas le moindre mal de l'avoir mangé aussi: 
la nécessite justifie cette action ; selon tous les casuistes, 
elle n'a point de loi. Ainsi jugea le renard, et son joge' 
ment fut applaudi de toutes les bêtes de l'assemblée. 

Le tigre, le léopard, l'ours, et le loup se confesfsè- 

guilty. se sacrifie, sacrifice himself. salut, safety, applau- 
dirent, applawied. renard, fox. déclaré, deeland. du con- 
sentement unanime, hy tke tmafuimoua consent, père con- 
fesseur, /i<Aer cotèfessor. dans, upon. 

Beaucoup de, miAch.~ commença, began. f^dre, make. 
rrand pécheur, great sinner. dévoré, tUwmnd. beaucoup 
de moutons, many sheep. fait, done. rien, natking. coupa. 
blés, guUty. même une fois, nay once, cas, case, vrai^ 
true. mangé, eat. berger, thenhôrd. je me sacrifierai donc' 
ru lay then doton -.«y Ufe. s'il le faut, if it must be. chai 
cun, tvery one. s'accuse, should accuse Hmsdf. plus cou. 
pable, most guiUy. périsse, should perish. beaucoup de 
WMch. avoua, acknoidedgtd. meurtres, murders. tout au' 
tre, any other. «que, than. roi, kting, seraient certainement 
toovld cirtainly oe. faisait, did. beaucoup. miic&. croquant' 
eating. quant, as. il n'y avait pas, there toas not. momdre' 
mal, least evil. d'avoir mangr, in kavtng ealen. aussi, 
too. justifie, Justifies, selon, accordmg to. casuistes, castb' 
ists. n^a point de loi, has tio lato, ainsi jugea, thus judged, 
applaudi, applauded. de, by. bêtes, btasts. 
-^igre, tiger. léopard, léopard, ours, bear. loup. 
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►-iW. C. 

,i: SIOMI. ._., , 

^nlcvË et iniingé un eoqi le fanraron faisait tant de 
toai les inatinB, qu'il Éveillait tout le voiiinage : es 

it iinimal ne me lidsiait pas dormir H^aTao- 

Enlin un pauvre Ane vint A ion tour, etdittivea 
•imp de contrition: Je mo aouvieDB qu'un jour, por- 
les cboui au lnB^ctl^, j'ea si mBng6 quelques Eeuillcii 
jurais do faim: je saii trAs-fâchÉ de ce laicln, et 

tre. Voui espérez! l'écria le renard, traaiportfi 

lie et de colère ; eh ', que pouvez Tom cipârar aipiàa- 
commis un crime aussi 6nor[ne1 C'est voiu, vous 
qui êtes cause de la peste et de toug lei nuni que 
souffrons. Quoi! manger lei choux de votre mallro I 
I cher momicur, rif^iqua le pauvre baudet, tremblant 
■os sea membres, ce ne sont pas les cbom que j'ai. 

;É». Coquin, tn as nangé les feuilles, et o'cd: 

■w.. . . .j^i^ ,^j BBiDMui ffirocn 

m |HêoBi, et le dtTorèieafa- 

le ,confeHèrent, ca^aaed. plnsleon, nwny. sembla 
A celles, iikt llûm. commises, conunttled. ce ne sont 
Aei) art bui. peccadilles, twiiùl tùii, mai-m£tae, viy- 
me le pardonne, forgioa il me. enle»6, earritd aieay.- 
ron. twnggcritig felleie. faismt tant de brait, nuult to 

BAtar. tous les matins, axry taonting. éveillât, laeoke, 
lage, iieighbouriood. maudit, enrted. ne laiisait pas 
ir, didTiol IttaUcp. avançons, ht ut go on. enfin, >i( lôst. 
-e âne, pocr osa. vint, etarUr à, m. tour., turn. beaucoup 
ttfcA. me souviens, remer/^r- portant dos choai, etrr- 
tabhascs. marclifi, laorta. quelques feuilles, somc 
1. mouruis d<' fuim. ans slarciit^. très^'Aché, veriisor- 
irein, n^/i. espère, hope- transporta d^ trnnipUTttd 

Eèle, lèat. cMn, angtr. bouvbb, mit. ^rès avoir 
ûis, afier KimHg coiamiitei. aussi énorme, to fnor. . 
. seul, alaïu. maai, eiib. souffrons, la/tr. ^ooi, uAof. 
V, mollir, baudet, att- tremblant, IrcmUu^. meiU' 
limÂa, coquin, ra^al. mourras, sAoU itis. Id-deBsos, 
■muta. fÈroces, fitra, se jetèreat, throB tktvadtt. 
iten pièces, (mu inpirttt. dévorèrent, rfrpnnwt 
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n y a des gens qui sont souvent punis pour de petites* 
fautes, tandis que d'autres échappent quelquefois aul châ- 
timent qu'ils méritent pour les cnmes les plus énormes. 

FABLE GXL. 
Le Meunier t sonfiU, et Uur Ant, 

UN Meunier (|ui ne man(|uait pas de pratiaues, avait é- 
levé un Ane : la mouture lui fournissait le moyen de 
Tengraisser: il en fut bientôt las, et résolut de le vendre à 
la première foire. Le jour étant venu, il dit k son Tlia : 
Vendons maftre Gritson; nous n'en avons pas t>eaoin; nos 
chevaux suffisent pour porter la farine et le grain.— Vous 
aveE raison, mon père, cet animal nous est tout-à^ait im- 
tile : il ne fait que braire, et troubler le repos de nos volsiiis ; 
s'il vous platt, je vous accompagnerai à la foire. Le père y 
consent: ils se mettent en marche, le Père, son nls, et 
leur Ane. 

Pour ne pas fatiguer le baudet, et pour le faire paraî- 
tre frais, ils lui lient les pieds, passent une perche à ira- 
yers, et chacun en porte un bout La (Nremi^re personiie 
qui les vit, éclata de rire. Pauvres gens que vou a 

Il y a des gens, there art jMOfrf*. souvent ponis, HJim 
punisked. petites fautes, smaU fauU», tandis q|iie d'autres, 
vihilst others. échappent quelquefois, sométtmeê eseape. 
méritent, deaerve. plus, moat. 

Fable CXL. Meunier, Miller. Fils, Son. Ane. Ams. 

Ne manquait pas de pratiques, did not wamt etuUtmm' 
élevé, hrought up. la mouture, hts fee for grùuHng. four- 
nissait, gave, moyens, means, engraisser, fatten. bientôt las, 
50091 tirtd. résolut, resohed, vendre, aelL prenodère foire, 
Jirst fair. jour, day. étant venu, beittg corne, vendons, kt us 
sell. maître Grison, master GdzzU. n'en avons pas besoin, 
do not toant kim. chevaux, korses. suffisent, suffiee. porter, 
earry. farine, fiour. grain, corn, avez raison, are in dis 
right. tout-à-fait, allogether. inutile, useless. Jie fait que 
braire, dœs noùiing but hray. troubler, trouble, repos, re- 
pose. vobins, ntighbours. plait, please. accompagnerai, PU 
accompany. consent, conscnts. se mettent en marcke, set ont. 

Pour ne pas fatiguer, not to tire, baudet, ass. faire pa- 

raître frah, make appear fresh. lui lient les pieds, tie kis 

Jèet. au travers d'une perche, across a po(e. chacun, etuk. 

P*^^e, marries, bout, end. personne, person. V\\, «aw. ^^\v 
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6tes'I duelle farce joaei-voiul Le plui 

n'est pas eelui que voiu '- " 

MeSnier, rouKisiant de m ..u.^..^.»,, j.^ iEt.uuu>ia uiuu 
erreur. A riasieni iJ délie-ls MAe, et la conduit devant 



ir U bête. 
Vous n'y peniei pas, jeune Étourdi, dit un vofa^qr 

Ial pBflsait parle même chemins n^nveE-vous pai honte 
e laisser marcher après vuua ce pauvre vieiltard qui n'en 
peut plusi Descendez: voua tes gnmd et robtute: 
c'est à vous de suivre, et i la barbe grise de monter sur 
l'Ane. Monsieur, dit le Meunier, bjhe un peu de patience: 
vous gersE iali^ait. Le garçon met pied à terre, et sou 
père monte sur le baudet. Uuelle barbarie, dit une vieille 
femme un moment après, de laisser ca jeune gerçon 
aller à pied, tsadis que oe i ieui p>''nBrd est assis comme 
un ^v^r^ue, et pense être Lien sage ! Le père crul avoir 
to rt, et prit son Bis en c roupe. Monsieur Griaon se plai- 
ta de rire, iursi oui iatô Imightet. pauvres gens que vous 
êtes, yau poor p apit i/bu. quelle tarée joueE-vous, whttt 
farce are vau acttng, plus, most. portez, carry. rougissant 
de, UusAiiu' at. reconnais, ncknoaUdge à l'instant, ùn- 
meâiaUly. délie, uxtiu. bèCe, Aeosl, conduit, toniucti. de- 
vant, hffoTt. bourrique, csi. aimait, Umed. fort, very nHud. 
portée, rarrùd. se plaint, cvm^aiia. patois, fiUmsA. de 
ce qu'on, Ihat theg faisait marcher, madt wdk. n'ècouCs 
pas, dotÊ ttot lisUn to il. plaintes, cumpldnts. monta, geU. 

N'y pensez pas, Jb nal Ihivk. Jeune ôtourdi, young 
hadien ma» ïDjcagear, trawlliT. passait, pantd. même 
chemin, tame aay, honte, aêhamed. laisser marcher, Ut 
leaU. après, afUT. ïieillard, old man. n'en peut plus, is 
omis rptM. descendez, gtt dovm. grand, t " ' ' 



re, folime. i la barbe grisa, , 
^y Btara. monter, ga upfm. ayei un peu de. An» a lit- 
at. serez satisfait, sAaJT be iiUïffitd. garçon, hejf. met 
pied ï terre, alighti quelle barbarie, taknt hnton^. 
vieille femme, M aonHiR. après, ofier. jenne, tmmg. 
tandis nue, tMlit, vieux pènard, old cfetanf. est a^u, 
le. likt. èvèque, MsAo}». pense, /oorisi. bie« 



s»tfi, vera leiic. crut, Aoùght. avoii \s«V, ta ^ ''^ ^ 
■mmg. prit, tooi. en croDpe, bclmul Mm. wiJai'B^^' '■ 
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gtilt h son tonr : Que vous 6les cniel de traiter ainsi nne 
pauvriî béte qui vous a aervi si long-tciaps ! ^ Vous m*écra- 
sez» mon bon mattre. — ^Avance, Grison.---Gri80n obéit. 

Un moment après, ils rencontrent d'autres voyageurs. 
Chacun trouva à gloser ; 1 un-dit, ces gens-ci sont fous ; le 
baudet n'en peut plus: l'autre ajoute, il mourra sous leur 
poids : sans doute, ils n'ont envie que de vendre sa peau à 
fa foire. Parbleu, dit le Meunier en colère, bien fou est ce- 
lui qui prétend plaire à tout le monde : cependant vovons 
si je ne puis en venir à bout. Us descendent tous deux, 
père et fils. L'Ane, déchargé de son pesant fardeau, marche 
devant eux, dressant les oreilles, et charmé d'être à son 
aise. A peine avaient-ils fait un mille, qu'un autre voya- 
geur les rencontra. Nouveau reproche : Depuis quand, de- 
manda-t-il, est-ce la mode, qu'un Ane voyage à son aise, 
et qu'un Meunier aille à pied ? Vous avez raison, répondit 
le maître ; ceux nue nous avons rencontrés avant vous, 
prétendaient la même chose; mais blamez-moi, ou me 
louez, je veux désormais faire à ma tète. — ^11 le fit, et fit bien. 

plained. à, tn. tour, tum. traiter ainsi, use thus. servi, 
strttd. si long-temps, so long, écrasez, sqHOsk. avance, go 
on. obéit, cbeyn. 

Rencontrent, met. chacun, enery one. trouva à gloser, 

Jinds a fauU. gens-ci, veople. fous, fooU. n'en peut plus, 
is ptUe 's^ent. ajoute, aads. mourra, toUl dU. poids, toeigfu. 
doute, aotdft. n'ont envie que de vendre, hâve a nâtid to 
sali only. peau, sHn. parbleu, zounds. colère, pasaûm. 
bien fou est celui, he is a fool indee*i. prétend plah*e, prc-- 
tends to please. tout lo monde, every hody. cependant, 
however. voyons, lU us set. ne puis, cannot. en venir a 
bout, hrmg it about. descendent tous deux, both atight. 
déchargé, unloaded. pesant fardeau, kenvy lood. marche, 
waÙci. oressant les oreilles, prirking uo lus ears. charmé 
d'être, pleased at being. aise, ease. à peine avaient-ils fait, 
theiy had kardly mode, mille, mUt. nouveau reproche, new 
reproach. depuis quand, since what time. mo v e, /as/Ûon. 
voyage, should travel. aille à pied, should go a foot. ren- 
contrés, met. avant, hefore. prétendaient, pretended. même 

chose, same, blâmez, blâme, ou, or. louez, praise. veux 
^re désormais à ma tète, tcill KencejforuKvraL bt.mts <'*^ 
*«%WRr. ût,tlid, bien, nodl. 
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